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Assurez-vous contre les Incendies.

Assurez-vous contre les Acc

Protégez vous et voter fami

JOS.-C. HEBERT, Notalre,

Montmagny.
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J0S..C. HEBERT, Notaire,

Montmagny.

Représentant des meilleures com-

pagnies Anglaises et Canadiennes

DEMANDEZ LES TA £

 

La Compagnie du PEUPLE, Editeur-Propriéta
 

  

“LE PEUPLE”
Est Imprimé et publié à Québec par ia
Compagnie du P'PEUPLE", de Mont-
magny, le vendredi de chaque

semaine.

ABONNEMENT:

CANADA 1an..........
6 mois .e

Etats-Unis 1 an eee

La date qui se trouve sur ! adresse des
abonnés est la date d’expiration de l’abon-
nement et sert de reçu. Ainsi Janvier 15
signifie que l’abennement a été payé jus-
qu’en janvier 1915 et qu’on est en regle.
Si un mois après l'envoi de l'abonnement la
date n’est pas changée nos abonnés nous ren-
draient service en nous signalant cet oubli.

Prière de faire remise par bons de poste
ou mandats d’argent (de poste ou d ex-
press) à l’ordre de ‘La Cie du Peuple
Montmagny, P. Q.

Prière de toujours denner l’ancienne
adresse, auand on demande ds chanter
"adresse du journal.

TARIF DES ANNONCES
Annonces offilcielles.—10cts ia ligne,
Annonces commerciates à iong terme,

tarif spécial, fourni sur demande.
Potites amnonces.—A vendre, À louer,

Perdu, etc. (Pas plus de 10 lignes).
1ére Insertion $0.50c. chaque

tion subséquente $0.25c.

A MES AMIS
ET AU PUBLIC EN

GENERAL
—

inser
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J'ai le plaisir de vous informer que
jai ouvert un magasin de

MEUBLES
rue Saint-Louis, bâtisse de M. Israël
Dominique.

 

M. Evariste Laflamme, qui faisai
ce commerce depuis plusieurs années
ayant abandonné pour cause de santé
j'ai trouvé l'occasion bonne de conti
nuer ce même genre de commerce, ©
j'achèterai mes meubles des même
manufacturiers qui faisaient affaire
avec M. Lafamme.

 

Je vendrai à grande réduotion le
balance du stock que j'ai acheté da
M. Laflamme.

Etant un des vôtres, je sollicite votre
bienveillant patronage et je ferai mon
possible pour vous donner satisfaction.
- Une visite est sollicitée. . .

Thomas Lacombe,
’ MONTMAGNY.

 

 

 

 

A QUAND

VOTRE VOYAGE DANS L'OUEST ?

Utilisez le réseau de chemin de fer
: par excellence
- Trains (Raotidiens directs entre

l'Est et l'Ouest

Service sans égal
Wagons-lits et wagons-touristes des

plus modernes

Bureaux des billets * — 30. rue Saint-Jean,
Château Frontenac et Gare du Palais, Québec

4 Chas A. LAKGEVIN,

Agent du Traflc-Voyageurs. Agence générae
des chemins de feret lignes de paquebors
océaniques.

 

 

  
{ En usage depuis 70 ans

C’est grâce à son emploi que Grand*
Mère put conserver sa radieuse
fraîcheur méme après
que la jeunesse n’était
plus qu’un souvenir.

5 Elle communique un
teint limpide et

Æ une peau douce, À
# d'une blancheur \
É de perle qui
vous fera connai

ÿ tre continu-
ellement la

M joie d'être
belle. 7

   

       
      
    

     

 

  

      

    

 

 

 

 J. C. Audet
ARTISTE-PHOTOGRAPHE

Rue Saint-Jean-Baptiste ,

MONTMAGNY, QUE.

 

PHOTOGRAPHIE GENERALE

—Spécialité—

/ Portraits au Crayon, au Pastel

et à l'Huile

 

Nous posons par tous las

temps, méme les plus sombres.

 

Ouvert le dimanche aprés-midl

de 1 heures à 5 hrs
Tel : Nat. No. 80.   
 

0 Alice Guilmette,

,| ter des parents à Sainte-Apolline.

Nouvelles
SAINT-AUBERT

Œn visite la semaine dernière:

M. Médéric, Mlles Albertine et
de Saint-Pamphile,|

chez M. Augustin Leblanc.
—Mme Vve Eusèbe Desrosiers, M.

Emile et Mlle Yvonne Desrosiers, de
Greenville, chez M. Théodule Four-
nier.
—M. et Mme Joseph Bélanger, de

New-Bedford ; M. et Mme Gustave
Bélanger, de 'Toursville, chez M.
Moïse Bélanger.
M. et Mme Hormisdas Corriveau,

M.‘ Ernest Pelietier, chez Mme Vve
Onésime Pelletier.
<M. et Mme Georges Ouellet sont,

allés passer le dimanche +à Saint-:
Pierre.
—Mme Esdras Morin est revenue‘
de EHôtel-Dieu. Nous lui souhai- |
tons un prompt rétablissement.
—Nous sommes heureux d’appren-

dre le retour des soldats Arthur Ber-
nier, Arthur Avoine et Josaphat
Jean, partis depuis un an pour l’An-
gleterre.
—Dimanche dernfer, un groupe de

parents et d'amis se sont réunis chez
M. Théodule Fournier, pour prendre,
part à une partie de sucre. Parmi|
les invités, on remarquait : M. et
Mme Charles Bernier, M. et Mme
B. Deschénes, M. et Mme A. Desché-
res, M. et Mme Z. Deschênes, M.
Clovis Moreau, M. et Mme M. Dubé,

MM. A. Deschènes et Ahel Dubé,
Milles Eugénie et Eva Dubé.

L’ANSE-À-GILLES
Jal le plaisir d’informer le pu-

blic que j'ai en main un bel étalon
pur sang, percheron bien noir, avec
tous les bons certificats et je ferai
mon possible pour satisfaire les gens
qui viendront me voir.

JOS BERNIER, (Cyrille),
i. Anse à Gilles,

AUTHIER

M. Ls Ovide Létourneau, d’Amos,
est l'hôte de M. S. Coulombe, et au-
tres parents.
—MM. Joseph Fournier, Gérard et

Omer Provost, de O’Brien, sont les
hôtes de MM. S. Coulombe et Onési-
me Gaudreau.
—M. Raoul Blais, Mlles Léona et

   

Eva Blanchet sont revenas d'une pro-
, menbde de quelques jours & O'Brien.
—Mmes Louis Blais, Achille Pro-

vencher et Télesphore Brulotte sont
"revenues d’nue promenade à Maka-
mic.

NORMANDIN
INSTITUTRICES DEMANDEES

On demande huit institutrices di-
plômées pour enseigner dans iNor-
mandin, Lac Saint-Jean. Salaire $200.
passages aller et retour payés.

S’adresser à
in JULES DUTIL,
hk Président des Commissaires,
ER Normandin, Lac Saint-Jean.

ARMAGH

Beaucoup de mariages depuis qu'a
paru notre dernière correspondance;
citons:
M. Eugène Roy, qui a épousé Mlle

Marie Roy, de Saint-Michel;
M. ‘Ernest Aubé, fils de M. Pierre

/Aubé, qui a uni sa destinée à Mlle
Joséphine, fille de M. Cléophas Boi-
vin; .

M. Joseph Roy, fils de M. Napoléon
Roy & Mlle Yvonne, fille de M. P. Lan-
glois;

M. Wilfrid Roy, fils de M. Nazaire
Roy, & Mlle Yvonne, fille de M. Ro-
dolphe Lemieux;
M. Joseph Picard, à Mile Alice, fil-

le de M. Cléophas Roy;
M. Majella Beaudoin, fils de M. G.

Beaudoin à Mlle Aglaé, fille de M. F.
Côté;

M. Joseph Morin, fill de M. Cléo-
phas Morin à Mlle Clarinda Bilodeau,
de Saint-Damien;
M. Alphonse Noel, fils de feu Oné-

sime Noel, à Mlle Alida, fille de M.
Damase Vallières. Nos souhaits de
‘bonheur à ces nouveaux mariés.
—La première communion des tout

petits enfants a eu lieu le ler juil-
let courant.

—Les classes ont fermé leurs por-
tes la semaine dernière.
Bonnes vacances à tous.

—Mlle M.-Louise Gagnon, de Qué-
bec, est, pour queiques jours chez
son père, M. Adélard Gagnon: elle
part cette semaine pour Fraserville.
—Mme Ovide Roy, est partie mer-

credi pour Monck, où elle visitera
son père, M. William Allaire.
—La forte gelée que nous avons,

eue le 29 juin, à causé beaucoup de
dommages aux légumes, et aux cé-
réales.
—MM.et Mmes Onésime Lacroix et

Elzéar Duchesneau sont allés visi-

—M. et Mme Philibert Langlois
sont allés ces jours derniers à Saint|
Camille, et Sainte-Apolline. Ils ont|
fait le trajet en auto.
—MM. et Mmes Pierre et Joseph

Marceau sont allés le 25 juin à Sainte
Apolline, assister au mariage de leur
frère. M. Hilaire Marceau. qui a
épousé Mlle Marie Gagné, fille de M.

+ Didier Gagné, de cette paroisse.
| —Plusieurs personnes de cette pa-
roisse ont pris part au pélerinage à
Sainte Anne et Saint-Michel, diman-
che le 29 juin.
—M. et Mme Adélard  Coulombe

sont allé jeudi dernier chez leur mère
Mme Turgeon. de Buckland.
—-M. Alex. Mercier, malade depuis

  
t

du District
quelque temps, est allé le 30 juin, à
Saint-Jean de Dieu, pour y suivre
un traitement à l'hôpital. Nous lui
souhaitons une entière et prompts
guérison.
—Le 8 du courant, a été celébre le

mariage de M. Arthur Bussières, de
Saint Henri à Mlle M. Dion, iille da
M. Thomas Dion. Nos voeux de bon-
heur.

—M. Emile Plante, Miles Gratia
1 i ; iMest SumaCdrsent SAINT-FRANÇOIS

Paul. A VENDRE
—M. et Mme Désiré Larochelle, de

Saint-Lazare. sont les hôtes de leur
père, M. Joseph Cloutier.
——M. Donat Chabot, sacristain, a

acheté la maison de M. Uldéric Bou-
tin, du village.
—M. Nérée Théberge, a acheté la

maison de M. Xavier Vézina, qui a
acquis celle de M. Théberge.

THETFORD MINES

MM. L. Deshayes, W. Bellegarde,
A. Martineau, A. Genest, G. Lafontai-
ne, sont de retour du front, où ils
étaient depuis plusieurs mois. Nous
leur souhaitons à tous la plus cor-|,
diale bienvenue. .
—Mlle Corinne Lamonde est reve-

nue de Sainte-Méthode où elle était
l’invitée de son amie, Mlle A. Va-
chon, institutrice.
—Mlle A. Lafontaine a passé quel-

ques jours & Lac Noir la semalne
dernière.

—M. Omer Labranche est retourné
aux Etats-Unis.
——M. l'abbé François Lamonde est
en vacances à Saint-François, comté
de Montmagny.
—Nos félicitations à M. Roméo De-

Blois, qui vient d'obtenir un emploi
à la Banque Nationale.

CAP S, IGNACE STATION

Comme nous l’avons déjà annoncé,|
ce sera dimanche le 23 juillet. qu’aura
lieu la béné-diction du magnifique
calvaire situé non loin de la gare,
Nul doute que tous se feront un plai-
sir et an devoir d’assister à cette cé-
rémonie que l'on s’efforcera de ren-
dre aussi solennelle que possible. |
C'est s’attirer de grands bienfaits de‘
la part de Dieu que de rendre un
hommage public à Celui qui a bien’
vowu souffrir sur 1s. croix pour le!
salut de nos âmes. Cette bénédiction ;
du calvaire aura lieu à trois heures, :
P. M. heure solaire. Qu'on se le
dise et qu’on s'y rende.
—Mme Eugène Berthier, de Mont-

réal, passe quelques semaines avec
ses enfants chez M. Joseph Sylves-
tre.
—Mme A. Gendron®et sa jeune fille

Juliette après un séjour d’un mois
parmi nous sont retournés à Lewis-
ton.
—M. et Mme Henri Chabot, de Sain-

te Claire, sont les hôtes de leur on-
cle, M. Pierre Morin. ;
—Mlle Alma Dallaire est partie

pour un voyage d'un mois à Gaspé.
—M. et Mme Joseph Ouellet, des

‘Etats-Unis, sont les hôtes de M. Fer-
dinand Fortin.
—Mlle Léona Blanchet et quelques

amies de Saint Pierre étaient, ces
jours derniers, en visite chez Milles
Scherrer.
—Tous nos conscrits sont mainte-

nant de retour, Nous les félicitons et
leur souhaitons la bienvenue.
—M. l'abbé Blals est I'hote distin-

gué de M. et Mme Pierre Morin.
—Mlles Rose Alma Bergeron et

Berthe Saint Hilaire de Québec sont
pour quelque temps parmi nous.

L’ANSE-A-GILLES
Mlle Rosalda Ménard est revenue

d’une promenade à Saint Pierre ac-
compagnée de Mlle Marie Ange Le-
compte qui est l'hôte de M. Eustache
Ménard.
—M. et Mme Georges Tremblay, de

Saint-Marcel, étaient chez M. Jos.
Fortin, au commencement de la se-
maine.
—M. Edmond Poitras, ainsi que ses

deux fils, Robert et François, étaient
chez M. Edouard Poitras, dimanche.
Ils y passeront une partie des vacan-
ces ici. :

 

—M. et Mme Alyre Beilsle, de Cap
Saint Ignace, étaient chez M. Jos. D.
Fortin la semaine dernière.

SAINT-JEAN PORT-JOLI
MM. les abbés Maranda et Belleau

ont passé quelques jours au presby-
tère.
Les familles Michaud et Emond, de

Lévis, Trépanier, de Montréal, Saint
Antoine, Sexton, Lauzier, Richard, de
Québec, sont à leurs résidences d'été.
Mmes J. Gagné, de Québec, et P.

‘Caron, de Toursville, sont en visite
chez leur père, M. J. Dupont.
MM. Desroches et Lafond, de Qué-

bec, ont passé le dimanche à l’hôtel
Castel.
—Le major Bourgault, et sa famil-

le sont à la “Villa des Ormes”.
mille sont adshrdl shrdlard radtrtdl
—-M. le notaire Bernier, régistra-

teur, est allé assister au congrès des
notaires qui a eu lieu les 6,7 et 8 juil-
let.
—Mlle L. Coulombe. de Montmagny

est l’invitée de sa soeur, Mme J.
Thomas Lavallée.
—Mlle Caron, des Etats-Unis, est en

visite cl:ez des parents.
—M. le notaire Lavoie. de Saint-

Georges de Beauce,passe la belle sai-
son parmi nous, avec sa famille.
—Nous apprenons avec joie qu'un

‘grand ami de M. le curé. M l'abbs C.
Lemieux, supérieur du collège de Lé-

teur et

vis, vient d’être élu à la dignité de
Prélat domestique de Sa Sainteté Be-
noît XV. *
—Le 2 juilet, l'épouse de M. Jean

Thomas Lavallée, un fils. Parrain,
M. le notaire Verrault; marraine,
Mme Verrault.
—M. l'abbé Emond,

l'hôte de M. le curé.

SAINT-EUGENE
M. et Mme L. Mercier ainsi que leur

fille, Mlle Gabrielle, de Montréal sont,
pour une quinzaine, les hôtes de M.
Joseph Leclerc.

de Lévis, est

 

Un moulin à scie situé sur la qua-
trième concession de Saint-François.
Engin de 35 forces, boullloires 45
forces. Carriage, banc de scie, bot-

déligneur.
S'adresser à Alphonse Jean, Saint-
François.
3 fs, juill. 4-11-18.

AVIS

J'ai le plaisir d'informer le public
que j'ai en mains un bel £talon noir.  
Percheron pur sang ayant les meil-1 |
leurs certifiçats. Je ferai tout mon
possible pour satisfaire les
viendront me voir.

JOS. BERNIER, Cyrille,
Anse a Gilles, P.

SAINT-ROCH |
DES AULNAIES.

—MM: H. Gagnon et A. Pelletier y
sont revenus d'un voyage d'affaires à
Québec.
—Mme J. Fournier et sa famille, ;

de Mont-Joli, qui étalent la semaine,
dernière, les hôtes de M. Arthur Anc-!
til, sont partis, au commencement de
la semaine pour Ste-Anne de Beau-
pré. Ils ont fait le trajet en auto.
—M. Josaphat Marier, de West-

brook, est l'hôte de son père, M. Ar-
thur Marier.
~—Mlle Alice Marier est revenue

d'une promenade à Cap Saint-Igna-
ce.
—Lundi, M. Fernand Gagné épou-

sait Mlle M. Dubé, de Saint-Damase.
Nos meilleurs voeux de bonheur.
—MM. Gamache, depuis un an en

Angleterre, est revenu dans sa fa-
mille, Nous lui souhaltons lg plus
cordiale bienvenue.

SAINT-CYRILLE
Lie. 24 iuin, M.ù Woft4 Moreau

épousait Mlle Alm= SAnéchal, de St-
Damase. Nos meilleurs souhaits «
bonheur.

—M. Cléophas Caouette, de Québec,
était dimanche chez ses parents.
—Notre pélerinage à Sainte Anne

de Beaupré a eu lieu dimanche le 6
juillet. Un grand nombre de person-
nes y ont pris part.
—Le 8 juillet, M. Daniel Lord a

épousé Mlle Rosélia Fortin. M. Geor-
ges Lord servait de témoin à son fils
et M. Adolphe Fortin accompagnait
sa fille.
—Le même jour, M. Zéphirin Lord,

épousait Mlle M. Louise Vachon, de
Saint Eugène. M. Irénée Lord servait
de témoin 6 son frère, et M. Eusèbe
Vachon acompagnait sa fille. Nos
meilleurs souhaits de bonheur.

SAINTE-ANNE DE
LA POCATIERE

M. et Mme Joseph Thiboutot, ain-
si que leur fils, Tancrède, et leur
jeune fille, Mlle M. Blanche, de Saint
Pacôme, sont venus visiter des pa-
rents.

—M. et Mme Léon Lévesque, sont
allés passer quelques semaines à‘
Montréal, chez leur fils.

 
en Angleterre, sont revenus
leurs familles. Nous souhaitons
tous la plus cordiale bienvenue.
—Dimanche, il y a eu à la rési-|

dence de M. Narcisse Thiboutot, une

dans

tot. On passa des heures agréables
sous le toit hospitalier de M. et Mme
Thiboutot et quelques
heureux d'entendre le jeune militai-
re leur parler de son séjour en pays
européen.

errant
 

Sherbrooke, 10.—Une violente ex-
plosion à la poudrière de Windsor

de M. Joseph Girard, âgé de 60 ans, |
et des blessures graves à son fils,
Fhilippe, âgé de 16 ans. La poudrière
a été détruite de fond en comble.

 

 

NOUS ACHETONS .

et VENDONS

Obligations 63%
Montreal Tramways
& Power Co. Ltd.

Echéance 1923

  

DEMANDEZ NOS CIRCULAIRES

 

RENE-T.LÉCLERC
BANQUIER ET COURTIER

160 rue Saint-Jacques, Montréal
Téléphone: Main 1260-1261 ot 922

(Maison fondée en 1902) 

A bon marché)

  

 

gens qui à
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—Nossoldats, depuis quelques mois | .

IN:
ail

réunion de famille, à l’occasion du
retour de leur fils, M. J. B. Thiboa- W

amis furent @

Mills a causé, hier matin, 1a mort | Ÿ

 

BANQUE ROYALE DU CANADA
INCORPORÉE EN 1869

Bureau chef Montreal

Capital autorisé . $25,000,000
Capital payé _ . 14,000,000
Fonds de réserve . 15,500,000
Actif. . « . . . 427,000,000

COMPTES D’EPARGNES
Un intérêt au plus haut taux courant est

payé DEUX fois par année sur tout dépôt
d’EPARGNE de $1.00 et au-dessus. Les pe-
tits comptes seront toujours bien accueillis.

Tout compte peut être ouvert conjointe-
ment aux noms de deux ou plusieurs personnes.

Coffrets de sûreté. Ces coffrets ont été ins-
tallés dans nos voûtes pour l’accommodation
du public et sont très recommandables pour
la protection de vos débentures et autres va-
leurs contre l’incendie et le vol.

SUCCURSALE MONTMAGNY.

L. TETU, Gérant.
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A. MIVILLE DECHENE, FERNAND CHOQUETTE, $
C. R., M. P. B. A. L. L. L. $

MONTMAGNY. 88 RUE ST-PIERRE $
Te. 126. Tél. 4208. Québes. $

®DECHENE & CHOQUETTE €
AVOCATS ET PROCUREURS, Etc. 3

M. CHOQUETTE EST A MONTMAGNY TOUSLES LUNDIS $
>0+000000000000040000000040000000000000000$ 
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© DOCTEUR J. THOMAS GOSSELIN
Rue St-Louis, Montmagny
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æ Elève du célèbre Hôpital (Post-Graduate)
© New-York.

oe GRADUE, avec grande distinction, de
+ l’Université Laval.

> SPECIALITES : Opérations chirurgicales, Mala-
& dies des femmes et des enfants.
3 .
% Heures de bureau: Jour et Nuit
+
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  MAISONAVENDKE
Bonne grande maison neuve, 30x36 pieds, bien finie à linté-

rieur et au dehors®occupée actuellement par la sous-agence de la

Banque Nationale.

  
Grand terrain, avec bonne grange, à vendre à bonnes condi-

tions. L’acquéreur pourra s’entendre avec la Banque Nationale

Armagh, pour garder la sous-agence locale de cette banque qui y
a actuellement son bureau.

S’adresser à

XAVIER ROY
NOTRE-DAME DU ROSAIRE,

Comté de Montmagny.

Re +, +Tw

9PT cte a” 670-0%00% 620% 6% 6%0.6%00% 4% «2% «5 ¢% %. ¢*s.%. US ANreSIENA0300504000042050)
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Aux amateurs de photographies
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» *% Je viens de recevoir un n ssortiment complet de Cameras, Pel-
licule (Film), Papier, Acides, Accessoires. etc… tout ce qu’un ama-
teur peut avoir besoin.

Etant moi-même photographe vous trouverez tout à votre

>
0. +

Co
)

® +
Ca
)

%® avantage d'acheter chez moi et particulièrement d’y faire déve-
oe lopper. imprimer et agrandir vos FILMSpour la raison que ce
$ travail est fait par une personne d'expérience et non un mar-
%* chand qeulconque. ; |
o% Envoyez-moi un Film et faites imprimer an portrait afin de
= juger du heau travail que nous livrons.
+ Att:jition toute partienliére aux commandes par la MALLE.
os Prompte livrgison et satisfaction assnrées. s’adresser chez

> .
* .&% J. C. AUDET, Photograph
+ Montmagny. Qué. ‘
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=| MAURICE ROUSSEA J
L.L.L. G.R.

AVOCAT

MONTMAGNY,P. Q.
Am
-
 

ARMAND LAVFRGNE
AVOCAT

fitees 10, 11, 12. Immeuble Bétamss®

48, COTE DE LA MONTAGN

Québec.

J. LéoK. Laflamme, BA. LLL
AVOCAT

MONTMAGNY
Eureau à Québec.

111, Côte de la Montagne

L. D. E. Rousseau

NOTAIRE
ROE DE LA STATION. MONTMAGN-,

J0S. C. HEBERT
NOTAIRE

Cotamissaire de la Cour Supérieure

 

 

 

 

Ageut d’Assurance sur la Vus
et contre le Feu,

—=PRETS D’ARCENT—-

Rue du Dépot, Montmagny.

Dr Philippe Richard
MEDECIN-CHIRURGIEN

 

sa aeta TENINeter

Ex-Elève des hôpiteux de Paris
CHIRURGIE GENERALE—nialadies

des femmes et des enfants.

Rue Szint-sean-Baptiste,
MONTMAGN

Tel. National No. 81

 

 

  

     

COLLECTIONS.
Salaire, Loyer,Ju ements
Bilets et Réclamations de
toute nature collectés au
percentage partout Nous
pouvons avoir votre argent.
Agence MercantileVANIER

Dept, 155tJacques Montréal
ä
a

Dr Norbert Cloutier,
M édecin-Chirurgien

EX - ELEVE DES HOPITAUX D3
NEW-YORK

S’occupe de pratique général,

 

 

Maiadies de Ia peat, des voies urinaires
et massages électriques.

Bureauchez M. GEORGEBITTN:?

Rue Säint-Jean-Baptiste
Téléphone No 7. MONTMAGNY

Dr Ev. BOLDUC, M.D.
Odontologiste

‘Extraction des Dents sans donleur-

Par Anesthésie Générale au Gas
Somnoform, ou Anesthésie Locale au
moyen des Procédés Scientifiques les
plus‘ modernes.
Heures de Bureau De 8 heures

A. M. à 5 heures P. M. Bureau en face
de l'Hôtel Windsor rue de la Station,
Montmagny

 

 

J. ART. LARUE, EUGENE TRUDEL
C.A LLC C. À. L. L €,

LARUE & TRUDE"
Comptables Licenciés

(Chartered Accountants)

126, rue ST-PIERRE

 

 

Larue, Trudel &Picher
Liquidateurs de faillites, Administra.

teurs de successions, Fiduciaires,
Compromis entre débitburs et
créanciers. Expertises.
 

 

Docteur J. LeBLOND
SPÉCIALISTE

-: LÉVIS --:
Ex-Élèves des Hôpitaux de Paris

Chirurgien a l’Hote)-Dieu de Lévis

SPÉCIALITÉS : Chirurgie
générale, maladies des femmes, —

maladies des enfants, maladies da
voies uriuaires, Rayons X, Eles-

tricité.
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chirursicale faite à la de-

meure du malade

Heures de consultation :- 2
heures à 5 heures l'après-midi.

$
:
+

TEL. BELL 171 ;
2No 1. Rue Commerciale, Lévis 2
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$5.000.000
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CAPITAL AUTORISE . .
CAPITALPAYE . . . 2,000.000
RESERVE . . . . . 2,200,690

DEPOTS de $1.00 on plus accepté : Pintérét comptany du jour dn

dépôt, calculé sur la balance minimum du mois.

275 BUREAUX AU CANADA

UNE SUCCURSALE EST OUVERTE à Paris, Francs, 14 rue

Auber, pour l'accommodation des voyageurs.

Nous portons nue attentiisn spéciale aux affaires qui nous vien.

nent par la malle.

NOUS SOLLICITONS VOTRE PATRUNAGE ET VOS DEPOTS.
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Obligations Garanties
61:% :

Pulpe et de

3

La Compagnie de $
° Pouvoirs d'Eau du Saguenay
 

En co‘ipures de $109., $500., $1,000.

Echéances du 1er Juillet 1921 au 1er Juillet 1934.
Intérêts par coupons semestriels, excepté le ler coupon qui

comarandra sept mois d’intéréls.

PRIX : Le Pair, 107, et intéréts courus.
 

Crédit Canadien Incorporé.
99, RUE ST-JACQUES, MONTREAL

CHS-ED. ARPIN, Directeur-Gérant.
Tél. Main 2926 et 2927. Boîte postale : 1180.

JOS. €. HEBERT.N. P.. Représentant, Montmagny, P. Q.
CORREÉSPON DANCE SOLLICITER.
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KY Si vous déc'dez de constru‘re ou si, vous avez des réparations %° |

%* à faire nous pouvons vous fournir ce qu'il vous faut. Venez nous 4%

%e voir avant de placer votre commande pour vos matériaux de cons- 4%

+ truction. . %

+ Nous avons toujours en mains un bon stock de bois, portes,
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+ Couvertures et paper à lambris. RS

9
®,

(
$
0
0
0
.
0
4
,

Nous sommes aussi agents pour la CANADA PAINT Co, et

nous avons toujours un assortiment complet de peinture * PRETE

A L'USAGE ” ainsi que le “BLANC DE PLOMB," huile de lin, té-
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+ LA SUCCESSION DE 4

JOS. THIBAULT 3
+ MONTMAGNY $
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Nous sommes les seuls agents pour la vente de la véritable

toiture “PAROID."”
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LÉS FETES DE STE-
ANNE LAPOCATIÈRE

————

(De notre envoyéspécial)

Ste-Anne de la Pocatière, 9.—La
présence de Son Eminence le cardi-

nal Bégin, archevéque de Québec, de

Sa Grandeur Mgr Brunault, évêque de

Nicolet, de Son Excellence Sir Char-

les Fitzpatrick, lieutenant-gouverneur

de laprovince de Québec a donné un

éclat partiouplier à l'inauguration de

là 25ième convention annuelle des
missionnaires agricoles et à la séance
initiale des fêtes du 60ième anni-

versaire de la Fédération de l'Ecole

d'Agriculture du collège de Ste-Anne

de la Pocatière, mais l’incident le

plus marquant de cette double fête a

été la présentation, par Son Eminen-

ce, du titre de prélat domestique de

Sa  Sainteté Benoit XV au dis-

tingué supérieur de cette magnifique

et populaire institution d'enseigne-

ment,la corporation du collège de Ste-
Anne. Jamais peut-être faveur pon-
tificale n’est tombée sur un prêtre

plus modeste que Mgr Auguste Bou-

tet, mais jamais elle n'aura été ac-

clamée avec plus de sincérité et de
gratitude par les membres d'une si
belle famille catholique. Les élèves

anciens et pouveaux qui assistaient

hier à la réunion dont Son Eminence

a profité pour présenter à l’un de ses
éducateurs les plus méritants son ti-

tre de prélat ont marqué leur enthou-

siasme par des acclamations prolon-

gés et demain, la légion de leurs con-

frères qui n'avaient pas l'avantage
d'être présents en cette mémorable

circonstance reprendront ces accla-

mations et enverront à Mgr Boutet

l'hommage de la respecteuse affection

dont leur coeur déborde pour lui.

Aussi bien la distinction accordée au

supérieur actuel du collège de Ste-
Anne par.le Père de la catholicité ne

pouvait lui —échoir à une heure

plus opportune au moment où ce suc-

cesseur si digne des fondateurs de

cette maison présidait à un triduum
de manifestations agricoles dont l’un

des premiers objets est d’honnorer la

mémoire de feu l'abbé François Pilote,

le créateur de cette école d’agricul-
ture de Ste-Anne qui, après 60 an-

nées de vie militante, est devenue

l’une des institutions les plus utiles

et les plus avantageusement connues

de la patrie canadienne-française.
Mgr Boutet qui s'oublie lui-même,
mais qui n’oublie jamais les autres, a
pensé à ce génial précurseur au mo-

ment ou Rome lui conférait son nou-

veau titre et, dans une allusion très
heureuse, il a bien voulu dire qu’il
comprenait que les collaborateurs an-
ciens et présents de l'oeuvre de l'abbé
Painchaud étaient eux-mêmes honoré”
dans l'intention paternelle du Saint-
Père. En même temps que Mgr Bou-
tet recevait ses parchemins Son Emi-
nence, au nom de l’Université Laval
présentait un diplôme de docteur ès-
sciences agricoles à l'abbé Joseph Ri-
chard, curé de S.-Aubert en sa qualité
d'ancien directeur, pendant douze ans,
de I'Beole d'Agriculture de la Poca-
tidre. C’est un autre prêtre dévoué
dont le mérite est reconnu, non seu-
 

 

Hotel Inch Arran

 

Dalhousle, Nouveau Brunswick

Dans la Baie des Chaleurs.

 

Air vivifiant, bains de mer, grève de
sable, excellente pêche, canotage, au-
tomobilisme,
bonne cuisine, prix modérés.

dane,s larges vérandas,

Pour prix, livrets, ete, s’adresser à

Les Agences de Voyages

JULES HONE,
9 Boulevar St-Laurent Montréal,

 
 

Amendement, Engrais et Remède
“CALCO” comme amendement

La texture du sol est très favoablement affectés pa
Les terres fortes deviennent pla

l’application ‘de ‘““Calco’’.
poreuses ct plus facilement

l’eau.

La condition physique
eussi fort avantageusement

calcaire : la chaux leur donn

ce corps.

augmente considérablement

 

et de produire d’abondantes

Extrait d’Analyses
Chimique:

Carbonave de Calcium. . 98.419,
Insoluble dans acide (sa-

ble, argile)...
Oxydede fer et alumine. . . .80%

La réaction chimique, en

cium appliqué, produit un

 

“CALCO” comme engrais
L'Introduction du carbonate de calcium dans

et d'acide phosphorique SOLUBLES, et met de la sorts la
terre en meilleur état de servir à l’alimentation des Biantes

“CALCO" comm3remede

l'acidité du soi. Les principes ferrugineux nuisibles, qui s’y
trouvent, sont transformés, sous l’influence du calcaire, en
composés inoffensifs et le sol est conséquemment rendu
apte à ta végétation des plantes.

 

perméablez par l’air et
+

par

des terrains sablonneux est
améliorée par l’addition de

e plus de consistance st plus

fe sol
ia PROPORTION da potassa

récoites.

tre l’acide de 1a terre et lo cal.
composé neutre qui corrige

 

Carbonate de magnésium. .13%
 

DESCHAMBA100.00%
Physique :

Quantité passant le tamis de
100 mailles au pouce . .99.5977

CORPORATION
52, rue S.-Paul, Quebec

ULT QUARRY §

he | Sainte-Anne de Beaupré, P.Q.
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Saison d’Eté
Il est si facile de vous débarras-

ser de toutes les mouches qui infec-
tent vos maisons avec le

TUE-MOUCHES
De J.-B. Chouinard

qui détruit toutes les mouches en
15 minutes, les poux, les punaises,
les coquerelles, etc; une petite quau-
tité dans un de vos chassis détruira
toutes les mouches ‘u’il y a dans
votre maison. C’est l’article qui est
le moins dispendieux et qui vous
donnera satisfaction. Pour faire con-
naître aotre produit à ceux qui n'ont
pas encore eu l'avantage de pouvoir
s’en procurer, un échantillon gratu't
sera envoyé à tous les marchande
ou particulier qui nous enverront
s'mplement leur nom et leur adresse.
Le TUE-MOUCHESde J.-B. CHOUI-

NARD est à vendre chez tous les
marchands à 25cts la boite ou en
soufflets, remplis de poudre pour 80c.
Si votre marchand n’èn a pas encore
—sur réception du prix, nous sous
Penverrons franco par la malle.

Adresser :

J.-B. CHOUINARD
" MONTMAGNY, P. Q.
 

 

lement comme apôtre de la Religion
mais ayssi comme éducateur agricole

et bienfaiteur de son. pays et de sa
nationalité.

DESAPPOINTEMENT
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Mineola, -N. Y., 9—Le major G.-H.
Scott, commandant du dirigeable bri-
tannique R.-34, a annoncé hier soir
que le voyage de retoür en Grande-
Bretagne ne serait pas entrepris ce
matin, et pas avant 18 à 24 heures
d'ici. Le major Scott a pris cette dé-
cision sur réception d’un rapport de
température du bureau météorologi-
que de Washington, annonçant que
jeudi ou vendredi, le R.-34 aura l’a-
vantage d’un vent du sud-ouest. L'é-
quipage du dirigeable termie actuel-
lement les réparations que nécessi-
tent les deux moteurs de la nacelle
d’arrière.
Les officiers du R.-34 sont beaucoup

désappointés de ce nouveau délai, car
le dirigeable n’est qu'en sécurité re-
lative étant ancré au milieu d'un
champ ouvert.
Hier solr, il a failli encore être fort

endommagé par un coup de vent su-
bit qui a fait faire un demi-cercle à
sa partie d'arrière, entraînant une es-
couade de soldats qui essayaient de le
retenir. Les hommes réussirent ce-
pendant à retenir le fugitif et le pi-
lote de la nacelle sétant aperçu de la
chose laissa sortir un peu de gaz ce
qui calma le récalcitrant.
Hier soir, moins de 100 personnes

travaillaient à retenir le dirigeable,
mais 600 autres dormaient dans des
barraques voisines prête à répondre
au premier appel de danger.
Le colonel Wm. Hensley Jr, l‘invité

américain de l’Amirauté britannique
qui fera le voyage de retour à bord
du R.-34, estime que le coût de 3,000,-
000 de pieds cubes d'hydrogène, celui
de 10,000 gallons de gazoline et de 400
gallons d’hulle pour le voyage de re-
tour s'élèvera à près de $16,000.
Voici l’estimé des rations qui se-

ront embarquées à bord du navire
aérien anglais.

200 livres de pain, 125 livres de
viande bouillie, 45 livres de patates
frites, 36 livres de chocolat, 6 livres
de thé, des gâteaux, du sucre,du beur-
re, etc.
Le département de la marine n’a

pas encore pu obtenir de rhum pour
une valeur de $260 nécessité pour les
rations d'officiers. Ce rhum avait été
acheté avant que la prohibition ne fut
milse en vigueur a annoncé le lieute-
nant-colonel F.-W. Lucas, mais le 30
juin, on n’avait pas encore réussi à
l’obtenir.
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LE ministre des Travaux publics recevra
jusqu'à midi, mercredi, te 23 Juillet

1919, des soumissions pour des réparations
et la reconstruction du quai à Sainte-Anne de
Beaupré, P. $a lesquelles soumissions de-

civront être cachetées. adressées au soussign
et porter sur leur enveloppe, en sus de 1'adre
se, les mots: ‘‘Soumission pour réparations
réconstruction du quai Sa inte-Anne
Beaupré, P. Q.”.

On peut consulter les plans, les formules de
contrat et se procurer des devis et des for-
mules de soumission au ministère des Tra-
vaux publics, 3 Ottawa; aux bureaux des In-
génieurs dè district à l'édifice du buréau de
osto, Québec, P.Q.: à l'édifire Shaughnessy,

Montréal, P.Q., et au bureau de poste de

On ne tiendra compte que des soumissions
faites sur les formules fournies par Je minis-
tère conformément aux conditions mention-
nées dans les dites formules.

Un chèque égal à 10 p.c., du montant de la
soumission, fait à l'ordre du ministre des "l'ra-
vaux publics et accopté par une banque à
charte, devra accompagner chaque soumis-
sion, On acceptera aussi comme garantie
des bons des emyrunts de guerre du Domi-
nion, ou des bons d'emprunt et des chèques,
si c'est nécessaire, pour compléter le montant.

Remarque.—On pout se procurer au mi-
nistère des Travaux publics des tracés bleus
(blue prints) en fournissant un chèque de
ban¢jue accepté, pour la somme de 820, paya-
ble à l’ordre de l'honorable ministre des Tra-
vaux pub.iss. Ce chèque sera remis si le sou-
missionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre, : ’
, R. C. DESROCHERS,

Secrétaire

Ministere des Travaux publics, _
Ottawa, juin 1910. 2-4626 D 2-7

INVENTIONS
Protégées en tous pays §

Si vous avez une invention à développer
et a protéger, une marque de commerce
à faire enrégistrer, veuillez communi-
quer avec nous. ;
Nous nous chargerons de faire pour
vous les recherches nécessaires, Nous
vous aiderons de nos conseils et nous
vous donnerons tous les renseigne-
ments que vous désirez.

APIGEON & LYMBURN
AUTREFOIS

dPIGEON, PIGEON & DAVIS
Edifice “Power” MONTREAL

 

 

     
   

    
  
  
   

    

   

   

  

 

 

    

 

Les Devoirs
d’une Mère

Ef présence de nouveaux devoirs, de nouvelles épreuves, de chagrins, de
déceptions, de surmenage qui épuisent ses forces;minent son énergie, usent
ses nerfs, la jeune mére doit considérer que son.premier devoir est de con-
server ses forces morales et physiques, afin de pouvoir élever et protéger le
petit être qui lui est si cher.

Toutes les luttes qu'elle doit soutenir, sans tréve ni merci, pour l'existence
de son enfant, les longues veillées et l'épuisement qui en résulte exigent de sa
part un effort tel que tous ses organes sont continuellement surmenés.

Voyez-la durant le cours des nuits longues, interminables, pendant que tout autour d’ellerepose dans un profond sommeil, seule elle veille et une prière s'élève du fond de son cœurdemandantau ciel la protection pource petit être si} fragile pour lequel elle est volontiers
prête à sacrifier ses forces, sa santé, sa vie. ;

Même,lorsqu’épuisée,elle s’assoupit«un‘ instant, 13 encore le repos lui
est refusé. Au moindre bruit,elle lève la tête lourde de sommeil, surveil-
lant d’un œii inquiet le bébé qu’elle aime tant, puis elle retombe dans un
demi-sommeil, pour se réveiller à chaque heure, à chaque son lointain, qui
auparavant ne servait qu’à bercer son sommeil.

ig Est-il surprenant dans ces conditions, qu’aprés ces longues veillées sui-
àA vant de si près une maladie pénible et une longue convalescence,elle soitPA si pâle, si faible, si nerveuse ? Combien y en a-t-il parmi ces jeunes mères,
fa qui souffrent, toute leur vie durant, des conséquences de cette période de
a surmenage?

) C'est surtout à ce moment 13 qu’il est de la plus’ haute importance de
soutenir l’organisme et de le remonter jusqu’à ce qu'il ait reconquis ses
fonctions normales. Le célèbre

Vin St-Michel
est pour ces jeunes mères, le tonique reconstituant le plus puissant, le plus
efficace; leur meilleur soutien. 1! donne très rapidement des forces, abrège
Ia convalescence, procureyine semsation de repos, de bien-être, de vigueur
et de santé. Riche en fer, entanin et en sels esse tiels à la vie, il donne
un sang riche, pur et abondant. Spécifique del’épuisement nerveux,
le Vin St-Michel nourrit,zalme et régénère tes nerfs, intensifie la A

Ssance nerveuse, augmente les forces, l’énergie et la vitalité. 1
Délicleux au gofit, facile à digérer,-économique et efficace,
c’est le reconstituant naturel que devraient employer les
jeunes mères, les comvalescents et toutes les personnes

faibles, anémiques et nerveusen.

GRATIS * Commentles Belles Femmes de France
au XVIIIe Siècle Conservaient leur

Beauté,” est le titre d'une jolie brochure illustrée qui
sera envoyée gratuitement sur demande. Adressez :

BOIVIN, WILSON & CIE, Limitée, (Seuls Agents), 468, St-Paul Ouest, Montréal

EASTERN DRUG-CO., Boston, Mass., (Agents pour les Etats-Unis.)
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ETABLI EN 1873.

AnselmeE.Normand |

d’engins à' Gazoline, mou-
lins à battre, ‘‘ Champion de
Montmagny ’
péce d’ouvrage.

Réparation de machine-
ries de t~ites sortes faites
avec

SPECIALITE : Réparation
d'engins à gazoline.
Une visite est sollicitée.

MANUFACTURIER

TEL. No. 28

ACHATS et VENTES de DEBENTURES
Municipales, Scolaires et Industrielles

Prêts sur Hypothèques et Valeurs

AGENTS FINANCIERS

Crédit Canadien Incorporé
3 CAPITAL SOUSCRIT : $1,000,000.00

CHS. ED. ARPIN, Directeur gerant
Main 2926-2927. 99, ST-JACQUES, Montréal.

JOS. C. HEBERT, N. P.,

, Représentant, Montmagny, P. Q.
CORRESPONDANCE SOLLICITÉE

et toute es-

 

romptitude.  
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3 AUX DAMES DU CANADA $
& +

er,
+ Mesdager.vous vous guérir d’une manière tout à fait assurée de vos piquements dans les membres, >
+ de vos frissons, de vos chalcurs, de vos engourdissoments, de vos étourdissements, de vos jambes de lait, oe
3 de toutes les plaies ou éruptions de toutes sortes qui ne veulentpas guérir, de toutes les démangeaisons ? *
%* Toutes ces maladies sont causées par le fait que votre lait ou autres poisons vous sont restés dans
So les membres et qu’ils y causent des désordres en agissant dans Votre corps comme poison et agent nui- %
$ sible 2 la santé. Tous ces malaises engendrent Par la suite l’envie de dormir après les repas, la gêne dans &
%° . les urines, les douleurs dans les reins et dans la bas du corps, la constipation, les hémorroïdes, les maux &
+ detête et la mauvaise digestion. C’est la retenue dans le corps et dansle sang de toutes sortes de poisons »
3 et d’impuretés, par le mauvais fonctionnement des intestins et des reins, qui causent tous ces malaises. +
% Voulez-vous aussi connaître ce qu’il faut faire durant le temps de la grossesse pour prévenir tous 3
& les accidents et arriver à une heureuse maladie ? . oe
: Voulez-vous connaître ce qu’il faut faire pour un sevrage parfait? +
%* Voulez-vous apprendro quelles sont les causes des maladies de matrices, desfausses couches,
<< des maladies de rognous, de l’hydropisie, de l’éclampsie, du rhumatisme, de ’appendicitée et de la para~ *

Jysie ?
%° y Voulez-vous connaître ce qu'il faut faire à l'époque du retour de l’âge? *
o Voulez-vous connaltre le secret de la santé? , . oe

En résumé, chez l'homme comme chez la femme. c’est la retenue dans le sorps de tous ces poi- +
+ sons pour le mauvais fonctionnement des intestins et des reins qui est la cause detous ces malaises, \ +
+ Je suis prêt à fournir des certificats de guérison pour chaque maladie mentionnée. ; 0%

“ En voyez-mui deux piastres avec tous les détails de vos maladies et jevous enverrai gratuitement pd
+ Je traitement qui convient dans chaque cas. Consultatiors verbales ou écrités gratuites. Agents solli- +
NS citeurs demandés partout _ o%

5 br N.-ALPHONSE SIROIS, =
+ “ STE-ANNE DE LA POCATIERE, &
%* __.. Comté de Kamouraska. 3
+2 Propriétaire et inventeur de la célèbre POTION ANTILAITEUSE vendue par lui-même et par %

ous les marchands de médecines.
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THETIC
SES ENVIRONS

(De notre torrespondant)

Thetford, 5.—Une belle démonstra-
tion a marqué la bénédiction de la sta-
tue du Sacré-Cœur érigée en face du
Collège. Il y eut d'abord salut solen-
nel après lequel on se rendit en foule
au pied du monument.

L'assistance était fort nombreuse
et les pavillons qui claquaient joyeuse-
ment au vent donnaient beaucoup de
relief à la fête.
M. le Curé Sauvageau qui présidait

la cérémonie en profita pour féliciter
et remercier les Révérends Frères de
l’œuvre justement appréciée qu’ils
accomplissent parmi nous. Le Sa-
cré-Cœur les bénira et couronnera
leurs efforts d'un plein succès. Un
chant pieux, exécuté par les élèves, ter-
mina la cérémonie publique, et le Sa-
cré-Cœur, les bras ouverts, regardent
et bénit ceux qui l'ont honoré. Cette
statue est non seulement une ornemen-
tation, mais un nouveau sujet d’édi-
fication tout à l’hogneur du Collège et
des Révds Frères, pieux éducateurs de
notre. jeunesse.

  

—0-0-
M. Camille Duguay est parti pour

St. Guillaume d'Upton. Il sera le
principal soliste au grand concert or-
ganisé par le notaire Desrosiers, au
profit d’une œuvre de charité. M. Lu-
cien Davety, violoniste et M. Dr. Co-
meau de Victoriaville doivent y pren-
dre part. M. Duguay doit également
chanter dimanche soir à Valley Jonc-
tion pour l’inauguration de l’orgue par
M. Lachance organiste de St. Joseph.
MM. Boucher, Paquet et Grégoire
sont aussi au programme.

 

Cirque:
Le cirque Sparks sera dans notre

ville le 15 juillet. Cet événement sera
une belle récréation pour les citoyens
et espérons que l’ordre le plus parfait
ne cessera de régner.

Les SS. Franciscaines:
Deux sœurs Franciscaines de Marie,

de Québec, sont à faire‘ une quête a
domicile en faveur de leurs œuvres de
Chine et du Japon. Elles peuvent
compter sur notre bienveillance et
notre générosité.

De Passage:
M.l'abbé Ed. Bourret, vicaire à St-

Joseph de Beauce, était de passage
ici au commencement de la semaine.

Mile Rachel Lupien, d'’Asbestos Mi- 1
ne, est depuis quelques semaines l’hô-!
te de son amie, Mlle Cécile Bilodeau.
M. Albert Savoie de Dudswell,

était de passage dans sa famille di-
manche dernier.

Milles Christine, Georgette et Made-
line Larochelle,du Lee Noir étaient
e e en e dimanche.
M. J. Ë. A. Noel, de la Banque du

Commerce, était de passage à Marble-
ton, mardi dernier.
M. Gédéon Gilbert et sa famille de

Pontbriand, étaient en visite dans la
famille Savoie, dimanche dernier.
M. et Mme Théophile Larochelle

de Lévis, ainsi que leurs fils Jean Louis,
étaient de passage la semaine dernière
dans la famille de M. P. B. Beaudoin.
Mie Lusina Maheu emplovée au

Bureau de ‘La Tribune” à Sherbrook ®
est de passage ici cette semaine en
visite chez M. Georges Gagné.
M. Jérémie Perreault de Magog est

actuellement en visite chez son frère
M. Philippe Perreault de cette ville.
Mlle Germaine Gagné est retournée

dans sa famille à St George de Beauce
après avoir passé un couple de mois
chez chez ses grands parents M. et
Mme Jean Lessard. .
MM. Eug. Marcoux, Ernest et Ed-

mond Boucher ainsi que leur mère
sont partis dimanche dernier pour
Ste Julie où ils sont allés assister aux
funérailles de M. Marcoux, le frère de
Mme Boucher.

Mille Béatrice Lessard est allée pas-
ser quelques semaines de vacance chez
sa sœur Mme Gagné de St Georges
Beauce.
M. H. Angers ainsi que Mlle De-

mers du Lac Noire étaient dimanche
dernier en visite chez leurs parents
à St Adrien de Wolftown.

Mlle Corinne Cloutier est dé retour
dans sa famille après avoir passé quel-
ques mois de vacance à Beauceville.
M. V. J. O'Donnell voyageur de

Packard Electric Co Montréal était
en ville cette semaine, par affaires.
M. Antonio Garneau,” E. E. D de

Québec est de passage a Thetford en
promenade. ’
M. Henri Barridre, représentant du

“Prix Courant’ était en ville lundi.
En promenade
Mme Lamelin, du Lac Mégantie, et

Mme Ryan, de Manchester, sont en vi-
site chez M. Normandeau et aussi dans
la famille Demers. :
Mme Bruno Lebrun des Etats-Unis

était en promendade dimanche der-
nier avec ses deux filles, Mlles Hélé-
na et Emilia, chez sa nièce Mme Gé
déon Brulotte.

En visite

Mle Alma Harton, de Sherbrooke,
est actuellement en visite en cette ville
chez ses nombreuses amies.
_Mlle Blanche Nadeau, de Laconia,
N. H., est actuellement en visite chez
ses nombreux parents et amies de cette
ville.
M. et Madame Alcide Demers de

Laurierville chez M. Eugène - Demers.
M. Gendron, greffier de la paix à
ébec, est en visite chez le notaire.

on.

En vacance

M. Eugène Morissette est en va-
cancespour quelques jours dans no-
tre ville.

En voyage
MM. L. B. Huard, Jos. Rousseau,

Jos. Demers, Edmond Boucher, sont
allés à Laurierville lundi pour assis-
ter aux funérailles de M. Georges Cou-
ture. M. Couture était le beau-père du
Docteur Fortin de Robertsonville.

Départ
M. Edmond Leconrs a quitté dé-

finitivement la ville du Lac Noir, pour
aller prendre la gérance d’un fo 1
important à Ste-Apne de Beaupré.

En voyage à Québec.

sont

tel|qu’il connaissait parfaitement bien

 

 

 

66 CAN
LE MERIT

DATS POUR
E AGRICOLE
 

Les juges du concours tommenceront leur travail dés la
semaine prochaine et les noms des lauréats seront

connus a la grande exposition de Québec.

L’ANNÉE DE LA

Le secrétaire de la Commission

du Mérite Agricole vient de _trans-

mettre à M. Oscar Lessard, secrétaire

du Conseil dAgriculture de la pro-

vince, la liste des cultivateurs guise

inscrits cette année au con” |
cours de Mérite, Agricole. Elie com-

prend 66 noms.
Les juges du concours commence-

ront la visite des fermes au com-

mencement de la semaine prochaine.|

Comme par les années passées, les;
noms du lauréat de la médaille d'or |
et de tous les autres lauréats seront:
proclamés solennellement à l'’Expo-!

sition Provinciale de Québec, en pré-'
sence du public. Les vainqueurs re-.
cevront en même temps, des mains |
des membres du gouvernement, des;
députés, des officiels de la Commis-,

sion de l'Exposition, etc, leurs dé-:
corations et leurs diplômes d’hon-,

neur.
La Commission de l'Exposition Pro-|

vinciale, avec le bienveillant con-:

cours du gouvernement, provincial, ,
prépare, pour l’occasion, des fêtes:
qui revétiront un cachet de grandeur|
inaccoutumé. “ L'Année de la Gran-!
de Paix ”—c’est là le motto de l’ex-
position de 1919—se prête d’ailleurs

admirablement à une fête de cette na-

ture en l'honneur de l’agriculture,

le plus utile de tous les arts de la
paix. Cette belle manifestation, à la-
quelle tous les cultivateurs de ia pro-l
Tince sont spécialement invités, au-

ra lieu mercredi. le 3 septembre.

Le concours du Mérite Agricole a
lieu, ‘cette année, dans la première

quelle tous les cultivateurs de la pro-
vince établies à ces fins. Voici les
comtés dont se compose cette région,
ainsi que le nombre des concurrents

dans chacun : Chicoutimi, 9; Lac
8-Jean, 22 ; Montmorency, 9 ; Port-
neuf, 21; Québec, 5. Le comté de
Charlevoix est aussi tompris dans

cette région du Mérite Agricole, mais

il n’a pas de concurrents.

H convient de remarquer que la
grande impulsion donnée au Mérite
Agricole dans toute la province, par
l'Exposition de Québec, ne s’est pas

ralentie. Au contraire, le nombre
des aspirants aux honneurs du Mé-
rite Agricole se fait de plus en plus

grand chaque année, si on le com-
pare avec celui des inscriptions lors
du concours prétédant dans la ré-
flon correspondante.

Lors du dernïer concours du Mé-
rite Agricole dans la première ré-
glon, 1! y a cinq ans, le nombre des
aspirants n’était que de 32. Yl est,

cette année de 66. I! yæ cinq ans, ce
fut M. Joseph Couture, de Lorette,

qui fut proclamé lauréat de la mé-
daille d’or. On se demande mainte-
nant dans les cercles agricoles, quel

sera le vainqueur du concours de
1919,

Enfin, on note, parmi les inscrits,

comme en 1917, un membre.du cler-

 

Roch, S.-Casimir ;

GRANDE PAIX

gé : M. l'abbé J.-O. Coulombe, de la
Rivière--au-Doré, comté du Lac S.-
Jean. Jusqu'ici, l'unique lauréat cu
Mrite Agricole est M. l’abbé Côté, de
S.-Alexis de Métapédia.

Voici, par comté, la liste des con-
currents :

LISTE D HUEUX QUI Y PRENNENT

PART.—6 6CONCURRENTS °

CHICOUTIMI.— Djdyme Bouchard,
Bagotville ; Médard Hudon, (Beau-
lieu) Tremblay ; Georges Bouchard,
Laterrière ; Joseph ‘Gauthier. Later-
rière ; Flavien Grenon, Laterrière i)
Ismael Gagnon, Jonquières-Ouest ;
Joseph Boudreault, Jonquiére Route
rurale ; Jean Simard, Jonquière-
Nord ; Adjutor Tremblay, Jonquière.
LAC S.-JEAN.—William Tremblay,

Notre-Dame de la Doré ; (Ludger Bé-
langer, Notre-Dame de la Doré ; Art-
Omer Bélanger, N.-D. de la Doré ; Jo-
seph Duchéne, N.-D. de la Doré ; Al-
bert Bélanger, N.-D. de la Doré ; Ai-
mé Tremblay, Chambord ; Laurent
Bédard, S.-Prime ; Adélard-A. Hudon,
Hébertville-Village ; Philippe Trem-
blay, S.-Félicien ; Vilmond Girard, S.-
Félicien ; Charles Pllote, S.-Félicien;
Ephrem Pllote, S.-Félicien ; Hilaire
Dumas, S.-Félicien ; [Louis Potvin, S.-
Félicien; Joseph Laprise, S.-Félicien;
Charles Laprise, S.-Félicien; Adé-
lard Fortin, Pointe Chambord ; Thos.
Ls. Desbiens, S.-Bruno ; P.-Aug. Pel-
letier, Roberval} Osias Tremblay. S.-
‘Bruno; J.-O. Coulombe, tre, Riv.
aux Dorés ; Norbert Coulombe, Riv.-
aux-Dorés.

MONTMORENCY— Edmond La-
plante, Château-Richer:  F-X. La-
plante, Château-Richer ; Geo. Lefran-

çois, Château-Richer ; Jos. Cauchon,
Château-Richer ; 'Léonidas Cauchon,
Château-Richer ; Chadïles Cauchon,
Château-Richer ; Ls-Frs. Pichette, S.-
Pierre,I O., P.-Eud. Létourneau, Ste-
Famille ; Ed. Morel, Beaupré.

PORTNBUF.—J.-H. Couture, S.-Au-
gustin ; :Hildevert Racette, S.-Augus-
tin ; Armand Couture, S.-Augustin ;
Léonidas Couture, S.-Augustin ; Odi-
na Meunier, SAugustin ; Eug. Cou-
ture, S.-Augustin ; Joseph Martel,
Cap-Santé ; Pilémon Morisset, Cap.
Santé ; Joseph Trudel, Cap Santé ;
[Liboire Piché, Cap Santé; Eugène
Lesage, S.-Basile-Station ; Damien
Bertrand, S.-Basile Station ; Damien
Bertrand, S.-Basile Station : Sinai
Mayrand, tEachevrotière ; Toussaint
Bélanger, Lachevrotidre ; Arsène

Boli S.-Germain,
S.-Casimir ; Alphonse Matte, Neuvil-
Foley, IS.Fhuribe ; Armand Fachan-
ce, S.-Thuribe; Georges’ Houde,
Grondines.

QUEBEC.—Ant-G. Chalifour, Beau-
port ; Arthur Legaré, Sans-Bruit ;
Frank Hynne, Charlesbourg; J.-G.
Paradis, Champigny ; J.J. Villeneu-
vs, Charlesbourg-Ouest.

 

Jeanne, sont revenus d’un court voya-
ge à Québea en auto.

A fa Banque Nationale
M. Roméo Desblois, un jeune homme
de grand talent vient d'entrer au bu-
reau de la banque Nationale. Nous
lui souhaitons une heureuse carrière.
C’est un nouveau gradué de notre
collège et nous me doutons pas qu'il
fera honner à son ‘Alma Mater”
En ville
Monsieur Ludger Grégoire, actif

député de la Métropolitaine, bureau
de Sherbrooke est venu rendre visite
à nos agents locaux MM. Alphonse
et Napoléon Hébert et M. Beaudoin.
Cette compagnie ‘prospère fait des af-
faires d’or dans notre localité.

La Saint Jean-Baptiste
Notre fête nationale avait attiré

dans notre villesune foule d'étrangers
venus de IO paroisses à la ronde.
succès de l’organisation dépasse de
beaucoup nos espérances et c’est un
légitime plaisir pour nbus de consta-
ter que la voix du Camadienprend de
l’autorité de plus en plus chaque jour.
Nous continuerons denc de travailler
avec une nouvelle ardeur et toujours
dans l’intérêt du public et de notre
ville.

Mariage Payeur-Doyon
Lundi matin à Shrs M. le euré béni-

sait l’union de ML Jules Emile Doyon
avec Mille Rose Aimée Payeur.
M. l’abbé Martel dit la messe.

Les pères des épousés assistaient
ainsi que Madame Doyon, Cécile, la
sœur du marié Lévi et Laval ses frè-
res, M. et Mde Eugène Demers. Mde
François Rousseau Roméo et Téles-
phore Payeur.Ida et Flora Vallières;
et Alphy Blais, cousins de la marié.

Il y avait une nombreuse assis-
tance. Le chant, exécuté par les En-
fants de Marie, fut magnifique.

Lundi midi les nouveaux mariées
sont partis en voyage pour Montréal
et Ottawa pour revenir ensuite chez
Doyon à Laurierville.
M. et Mme Isaïe Payeur assistaient

aussi à la cérémonie du mariage.

 

A MONTREAL —
Montréal, T—Une tentative de

meurtre bien qualifiée a été faite,
hier soir, vers 11.30 heures sur le
carré Chaboillez. Un nommé Louis
Hatpe, âgé de 28 ans, demeurant 35

CHEZ J.-P. MORGAN

Rome, 7.—Plusieurs organisations
civiles ont commencé aujourd'hui à
usurper les pouvoirs des municipali-
tés dans plusieurs villes italiennes en
fixant des prix et en émettant des
ordres régularisant la vise commercia-
le.
On a arrêté de nombreux émeutiers

à Foirence si l’on en croit le corres-
pondant de l“Idée Nationale” et les
troupes ont fait feu sur les éléments
révolutionnaires.
Plusieurs grèves ont été déclarées

à Arezzo, Perugia, Aoîta, Vecchia, PI-
se, Prato, Palmero, Terne et Grosest-
to. A Florence, les socialistes ont
rappelé la grève générale qui avait
été déclarée hier. On rapporte que
de nouvelles, émeutes se sont décla-
rées à Meldola, Impopoli et à Pre-

Le dappio.
Des agents de requisition portant

des bandes rouges autour du bras ont
commencé à fouiller les boutiques
ainsi que les chars touristes et les
wagons. A Forli, on estime que l’on
a enlevé des magasins des marchandi-
ses évaluées à une somme de huit
millions de francs.
Des piquets de socialistes à Bologne

en vigueur les ordres de leur comité
au sujet de la liste des prix mini-
mums.
ll———+

Los Angeles, Cal, 7.—Freida Les-
ser, que sou fiancé, Harry-S. New-
fils du sénateur américain d'Indiana,
admet avoir tué, samedi soir, est la
fille d’Emile Lesser, soupçonné d’ê-
tre un agent secret de l’Allemagne.
Madame Lesser a déclaré que son
mari est disparu il y a un an et de-
mi alors que le gouvernement le re-
cherchait. Ses habits ont été trouvés
sur un quai à Venise et depuis on
n’a eu aucune trace de Lesser. Ce-
lui-ci était soupçonné aussi de qua-
tre meurires commis 3 Birmingham,

Alabama.
New a fait une confession com-

plète. Il devait épouser, dimanche
dernier, Frieda Lesser. Au cours d’u-
ne promenade en automobile avec sa
flancée celle-ci annonça qu'elle vou-
lait retarder cé mariage. Fou de ra-
ge, New prit un revolver et tua sa
future. “ Je suis le fils du sénateur
New,” a dit le ffancé malheureux en
terminant sa confession.

perro

 

{ Lagauchetière-Ouest, a été frappé de
trois coups de couteau. !
La figure ensanglantée il s’est.

rendu au bureau du lieutenant Des-
marteeui, poste No. 6, et a déclaré

son agresseur ; fl lui a même donné

son nom.

Montréal, 7.-—La grève de la Har-
ris Abbatoir Co. s’est terminée sa-
medi après-midi. Les employés ont
obtenu la semaine de 50 heures, et
une augmentation substantielle. Par
contre, les hommes de la Swift Ca-
padian Co. et de la Whyte Packing
Co. ont quitté le travail, ce matin. Il s'agit d'un drame d'amour et de. e L. H. HuardEmery Roy, M

elles, Blanche etet ses deux dem Jalouste. Lu aresSSE

Ils réclament la semaine de 50 beu-

ont patrouillé la ville afin de mettre |' res ot une augmentation de $3, par
semaine. :

Les PILULES ROUGEE
de la Compagnie Chimique Franco-Américaine

EMMENENT LA BEAUTE

N ramenant la santé, elles augmentent l'éclat et la

<

Et voici comment

UF teint de cire, une figure pâle et crayeuse, Un air
maladif, un regard terne, enlévent beaucoup de
charmes À une personne qui, autrement, n’est pas

?

dépourvue d’attraits.

NE
UT,

femme chiorotique est vite rangée parmi les
aiderons, même si ses traits sont réguliers et
agréables, par ailleurs.

LES

un attrayant velouté.

Pilules Rouges guérissent les pâles couleurs et
redonnent au teint un aimable coloris, à la peau,

Elles mettent du cermin
aux lèvres et aux joues.

+

LES PILULES ROUGES EMBELLISSENT.

 

Je n’avais plus
d’appétit ; j’é-
tais pâle, sans
force, souffrais
souvent de dou-
leurs dans le
dos et de maux
de tate. Une
dame conseilla
à ma mère de
me faire pren-
dre des Pilules
Rouges de la
Compagnie
Chimique
Franco +
caine.=Iln’y
avait pas plus
d’un mois que

je les employ-
ais que déjà
l'appétit nré-
tait revenu,que

FAUCEER

82, rue Chateauguey, St-Sauveuz, P. Q.

je ne souffrais presque plus du doani.dela tite,
que des couleurs se montraient à mes foues et
que j’engraissais. Quelques semaines de plus
de traitement et ma santé était parfaite. Mme

Léopold Faucher, 82, rue Chateauguay, St-Sau-

veur, Québec.

vivacité du regard.

veut être jolie.

sang,

’ OF peut dire à bon droit que

Avant mon

mariage, j'ai été
pendant plu-

sieurs années

trainante, sans

force, ayant des
étourdisse-
ments, des
maux “dereins
et tant -dedeu-

leurs à certai-
nes époques

quejedevatsime

tenir aulit.Dif-
férents méde-
cins m'avaient

traitée, mais

sans améliorer
monétat. Après
avoir écrit au

 

— À

KE plus, la maladie rend morose, et la tristesse n’ost
pas un attribut de le beauté.

JN sang riche et généreux est nécessaire à quiconque

Ox les Pilules Rouges enrichissent et restaurent le

Mme JOS. LAFRANCE

288, rae Jinks, Pyll River Mass.

médecin de la Compagnie Chindgue Franco-:
Américaine, jai commencéà prendre des Pilules:
Rouges-et fesforces:m’étant rapidement reve-
nues,mes sonffrances c’amoindrirent, puis ma
santé devint florissante. Maintenant, je suis
mère de sept enfants et, malgré mes multiples
occupations, je me porte à merveille. Mme
Jos. Lafrance, 238, rueJinks, Fall River,Mass.

LES CONSULTATIONS GRATUITES, au bureau de la COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, 274, ra,
St-Denis, sont données tous les jours, excepté les dimanches, de 9 heures du matin à 8 heures du soir. C'est toujours, depuis vingt
ans, le même médecin qui préside à-ces consultations. Les femmes, qui ne-peuvent venir au bureau, sont invitées à lui écrire.

i

Les Pilules Rouges sont en ventes chez tous les marchands de remèdes. Nour les envoyons aussi

par ja poste, au Canada et dux États-Unis, sur récoption du prix, 50c une bate, $2.50 six boîtes.

Elles sont toujours vendnes en boîtes, famais au cent, Si vous nep
! votre localité, écrivez-nous.

SYM

ToteslesYsttresdolongsdredressies:

LoS

ouvasvous. les procurer dans

COMPAGNIE CHIMIQUE FRANCO-AMÉRICAINE, limitée,
- man à Cu. ms.

        

(TIONS
PARTIELLES

Sir Robert Borden annonce
qu’il y aura des élections
partielles à l’automne,
avant la Session.

 

 

Ottawa, Ont, 7—Très tard samedi
soir, on a cru pouvoir proroger les
Chambres mais la chose a été impos-
‘gible et il a été décidé finalement
d’ajourner la prorogation à aujour-
d'hui. Une somme ‘de travail consi-
dérable a été accomplie au cours de
la dernière séance de la session.
Parmi les dernières mesures étudiées,
il n’en est pas assurément de plug
importante que celle qui a trait aux
amendements à apporter à la loi des
Élections ; cette loi a été amendée de
façon à pouvoir àtenir un certain
nombre d'élections partielles à l'au-
tomne.

Sir R.-L. Borden, en présentant le
bill, a annoncé que la loi des Elec-
tions en temps de guerre finissait le
ler août prochain. Dans la nouvelle
mesure, on prévoit à ajouter les noms
des femmes sur les listes et à confec-
tionner de nouvelles listes en Onta-
rio et au Manitoba. On prévoit aussi à
l’établissement de tribunaux pour la

 

Cruautés bulgares
constatées

rm

Les autorités grecques de la Ma-
cédoine orientale viennent de retrou-
ver près de Berekeny le cadavre du
métropolite de Pravi, disparu lors de
l'invasion bulgare. Inte par les
représentants militaires alliés sur le
sort du métropolite, le gouvernement
bulgare avait répondu offieiellement
que, conduit sous escorte à Drama
afin de comparattre devant la cour
martiale pour espionnage au profit
des Alliés, le prélat grec avaitété fu-
sillé par l’escorte bulgare, parce qu'il
avait essayé de s’enfuir. Or, l'autop-
sie établit que le prélat a succombé
à de longues tortures et que le corps
porte encore la trace des blessures
dues à des instruments tranchænts.
De nombreuses photographies ont été
rises. Les funérailles du métrope-
ite, qui ont eu lieu dimanche à Pravi.
ont revêtu le earactère d'une impo-
sante manifestation. L'assistance. a
adressé à la conférence de la paix
un -télégramme de p ior- contre
cet-acte: de aroauté des B  
 

confection des nouvelles listes ; dans
les comtés ruraux, les listes seront

| préparées par les évaluateurs.
Il y a eu assez forte opposition à

certaines clauses du bill notamment
celle qui a trait au vote des femmes.
Le bill excluait du vote les femmes
étrangères qui étaient naturalisées
autrement que par les opérations de
la naturalisation personnelle. Sir R.-
L. Borden a expliqué que la clause
visait les femmes étrangères qui ob-
tenaient la naturalisation par le ma-
riage, quelques jours seulement après
leur arrivée au pays. A ce sujet,il
proposa un amendement donnant for-
ce à la naturalisant si un juge
peut donner un certificat le ca
échéant.

Au cours du reste de la discussion
sur le budget, M. MacKenzie s’est ob-
fecté au fait que des sénateurs puis-
sent retenir d'importants portefeuil-
les. Il a demandé de faire cesser cet
état de chose dans la reconstitution
du ministère, s'il y en a une. À mi-
nuit, la Chambre avait voté une
somme de $102,000.
On a présenté des estimés supplé-

mentaires au montant de $10.000,000.
Cette somme est destinée à des allo-
cations spéciales dans et en dehors
du service civil,
Le Dr Clark a demandé si le gou-

vernement allait considérer la ques-
tion de la représentation proportion-
nelle.
Au cours de la séance du soir, Sir

Robert Borden a annoncé qu'il allait
être constitué un comité qui allait
prendre des mesures pour la ratifica-
tion du traité.

Sans discuter la question de la re-
présentation proportionnelle, Sir Ro-
bert Borden a annoncé que la ques-
tion allait être considérée et il 2a
prôné la nécessité d’un part! jouis-
sant d'une substantielle majorité pour
accomplir un bon travail.

M. Lemieux a demandé quand le
nouvel édifice du Parlement serait oc-
cupé. A cela M. Carvell a répondu
qu’il est possible que la prochaine
session de cette année ait lieu dans le
nouvel édifice.

LOURDESPERTES
Ottâwa, Ont., T—On estime que le

gouvernement canadien va subir cette
année, une perte de près de $15,000,-
080 au supet de l'opération des che-
mine de fer du gouvernement canadiens
Le bill qui a été préæenté aux Com-
munes, samedi soir, contient égale-
ment une perte de $8,000,000 pour le
Grand-Tronc-Pacifique, de sorte que
le gouvernement va avoir à faire face
à une déficit de $28,000,000.

Quel est cetud qui ne sache pas qu’il
y a plus de contentement dans un
Tart‘heure passé. .au sein de la fa-
aile,àcôté du pire, ds la mire, des
trèce
tousiits- enivrements-dy-monde.

des soeurs, qu'il y en a danss

REFORMESSOCIALISTES |
{
I

Bâle, 7.—Les Socialistes Indépen-'
i dants d'Allemagne si l'on en croit les
| dernières dépêches de Berlin demaa-
, dent aujourd’hui que la constitution
| soit amendée à Weimar afin d'incor-
porer les reformes suivantes : i

L’ablition de la noblesse et de ses’
! titres. ;
|! L'égalité entre lgs enfants légiti-'
; mes et ceux illégitimes.
|  L'élimination des régions restrein-
; tes. |

, L'abolition de la sentence de mort.
} ————pe+

i TE DEUM A MONTREAL
| Montréal, 7.—D'apres une ordon-
nance de Mgr Gauthier, administra-
lteur, un Te Deum solennel a été
! chanté. hier dans toutes les églises,
du diocèse de Montréal pour remer-;
cier le ciel d'avoir fait lever l’aurore |
:de la paix sur la terre. Les autorités |
!fédérales s'étaient adressées aux
{pouvoirs ecclésiastiques pour que des
prières publiques d'«ttion de grâces
fussent faites à l'occasion de la fin
de la guerre.

  

—metltpee

A bord du steamer “ George Wash-
ington,” 7.-—l.e message du prési-
lent Wilson au Congrès a été prati-
|auement complété aujourg’hui. on
s'attend à ce qu’il ait la teneure d'un
rapport au congrès de ce qui a
été fait à Paris ainsi qu’une analyse
détaillée de la situation mondiale,

| par suite de la conclusion de la paix. i
‘Le président des Etats-Unis explique-
ra les garanties de la paix perma-
rente qui vient d’être fondée et
la manière dont la continuation du
blocus actiel donne lassurance que
l’Abemagne respectera les termes de
paix imposés à Versailles.
On croit également que le message

au Congrès va contenir la solution
de plusieurs problèmes économiques
nécessaire aux hommes d’affaires

américains.
M. Wilson a écrit son message lui-

méme sur son dactylographe. Miss
Margaret Wilson a donné un très joli
récital de chant sur le pont infé-
rieur du paquebot, hier soir, devant
une foule de soldats de retour du
front qui chantaient les choeurs. M.
et Mire Wilson ont passé la plus
grande partie de leur après-midi à
visiter les blessés de l’hôpital du
navtre.

 

|

i ——————

: NOYADE À S. RAYMOND.
(Serv. spéc. de l“Evénement”)

S.-Raymond. 7.— Un jeune garçon
de seize ans, du nom de Ludger Pagé,
gest nord. ce matin, en se bhaignant,
dans la rivière Jacques-Cartier. (Le;

“coyener < r à été mandé et
tlentra une enquête idRemain.

*$15,009,000 ar valeur des sécurités au
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Ottawa, 7.—Le JIcr août prochain,
le Dominion du Canada doit rencon-
trer X New-York une obligation de
prés de $75,000,000, Ce n'est qu'une
balance de l’mission de $100,000,000 ;
à deux ans faite en 1917. MM. J.-y
P Morgan & Cie ont formé les pré-
paratifs nécessaires à un amoftisse- :
ment de ceete maturité en émettant{

=

avec intérêt payable :

au milieu de l’année. Ces sécurités:
comprendront principalement des -
notes à deux ans et des bons à dix -

ans.

Le prix d'émission du public serwm,
de 9914 pour les note&a 2 ans et 97
pour les bons à dix ans. Ces sécurités
reront exemptes de taxe.

On espère que l'émission se fera
immédiatement à New-York et qua
le gouvernement canadien pourth
rencontrer ses engagements le ler

août.

taux de 6 p. c.

fmm

Vancouver, C B., 7—La tro‘sième
convention annuelle de l'Association
Canadienne des Vétérans de la Gran-
de Guerre s'est terminéd vendredi
soir par un hommage fait aux cl-
toyens qui furent concernés dans l'ad-
ministration du Fonds Patriotique
Canadien pendant la guerre. On fit de
grands éloges-de ce fonds qui à rendu
véritablement d'éminents services.
Les délégués dela convention ont

é-auifuite lanFottenéé de samedi à



 

| LA TRAVERSEE DE L’OCEAN EN AVION
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Elle construit en ce moment un grand biplan à fuselage
en tôle de fer, muni d’un moteur de 700 H. P.

à 12 cylindres.

 

_

POUR TRAVERSER L’ATLANTIQUE

‘Correspondance spéciale)
Paris, juin, 1919. — Pendant que

plusieurs constructeurs d'appareils d'a-
viation se préparent à tenter la tra-
versée de l'Atlantique et qu’une gran-
diose organisation d'escortes de bateaux
de guide et d'appui s'apprôte à faciliter
vetto tentative, une annonce sensa-
tionnelle vient d’être lancée à travers
le monde; une grande Maison italienne
va entrer en lice pour la traversée de
l'Atlantique: elle déclare qu'elle compte
faire accomplir à son appareil la tra-
versée de l'Océan en quatorze heures
sans avoir recours aux bateaux guides.
On ne pourra certainement pas

réputer que cette assertion soit privée
de fondement quand on saura que la
maison dont il s’agit est la Maison
FIAT de Turin qui a déjà acquis une
renommée universelle par la qualité
supérieure de ses produits et surtout
par la génialité de ses ingénieurs qui
2 élevé la FIAT au rang d'avant-cou-
reur et de pionnier de la science de
l'automobilisme et de l’aviation.
En effet, la FIAT a déjà maints

ruids fameux à son actif, parmi lesquels
celui de Turin-Naples et retour sans
escale (1,600 km. en 10 heures et demi)
et Turin-Londres sans escale (1,200
km. en 6 beures et demie) et elle a
détenu pendant longtemps le record
du monde de hauteur avec passager
((,025 m. en ! heure 3') c'est-à-dire
le record de 1917 sur avion FIAT
par l'aviateur Brack-Papa, un des
deux pilotes qui tenteront la traversée
de l'Atlantique sur le nouvel appareil
que l’on construit à cet effet.
Le nouvel appareil FIAT est un

grand biplan à fuselage en tôle de fer
ct à compartiments étanches qui
permettent d'emporter 30 hectolitres
de combustible et qui, au besoin,
oonstitueront un flotteur pour le sau-
vetage des aviateurs. ‘avion est
muni d’un seul moteur de 700 Hp. à
12 cylindros, modèle A-14, le plus
puissant de tous les moteurs qui on
été construits jusqu'ici dans le monde
entier. Quand on en commença la
construction, les personnes sceptiques
mirent en doute la possibilité qu’un
moteur d’une puissance si élevée
puisse être convenablement monté sur
un appareil.

* On dut vaincre, en effet, maintes
difficultés pendant son étude et sa
construction, mais la persévérance
et la ténacité de la FIAT l’empor
tèrent sur tous les obstacles, et ce
moteurs (ils devaient douer l’Aviation
Italienne de la primauté, de la puis-
sance des appareils) prirent part à
un des raids les plus glorieux qui
alent été effectués sur le front italien;

- éclui de l'escadrille du 9-B qui bom-
barda Pola le 21 août 1918.

Après avoir étudié profondément
le problème de l'aviation la FIAT
s’est persuadée à en chercher la solu-
tion sur une base complètement. dif-
férente des autres constructeurs. L'in-
génieur Rosatelli l’inventeur du nou-
vel appareil FIAT. fait consister la
certitude du succès dans la très grande
vitesse de l'appareil jointe à une
importante charge utile. Quoique ces
qualités puissent sembler de prime
abord s'éliminer l’une l’autre, où a
pu les combiner de la façon la plus
parfaite.

L'appareil, suivan visionstlespré

 

de l'inventeur qui n'a jamais péché
par optimisme, rendra possible la
traversée de l'Atlantique (3.200 km.)
säns escale en moins de quatorze
heures. - to
On cherchera d'effectuer ce parcours

a la plus grande vitesse possible afin
de se rendre moins vulnérable à l'action
du vent; d’autre part l'effectuation
de la traversée dans un temps minimum
Bt de la plus grande importance à
ause des changements éventuels des
conditions atmosphériques et surtout
des phases du fonctionnement du
moteur en plein vol.
La difficulté de la direction à suivre

a 616 résolue par la FIAT grâce à un
système d'observations au moyen du-
quel les aviateurs pourront facilement
s'orienter sans avoir besoin de bateaux
d'appui qui enlèveraient à la traversée
une bonne partie de son mérite.

Ftant donné que l'appareil est
encore en construction, on pourrait
objecter que ces calculs, surtout ceux
ui se réfèrent à la vitesse excessive
e l'appareil, soient un peu exagérés.

Il n’en est point ainsi; en effet la ÉTAT
est en train de faire les essais d’un
avion plus petit que ce. type mais
en tout semblable au futur trans-
atlantique; c’est le nouveau BR,
lequel complètement équipé et avec
une charge utile de 1,000 Kg. a atteint
aix essais de vol uno vitesse de 255
km. en portant la puissance du moteur
à son maximum. Cette performance
n’a pas encore été accomplie par
aucun des avions de chasse même les
plus modernes et les plus rapides.
Le modèle BR mérite à juste titre,

une mention spéciale, car, grâce à ses
qualités exceptionnelles telles due sa
vitesse. sa charge et sa stabilité, il
constitue l'appareil de bambardement
le plus perfectionné qui ait élé cons-
truit de nos jours. La fin de la guerre,
est arrivée pendant qu'il était en cons-
truction et on a décidé d'exploiter ses
qualités dans un autre but: il n'est
cependant pas hors de propos de
mettre en évidence quel terrible engin
de guerre cet appareil eut constitué
pour les armées alliées. La charge d
cet appareil, en vertu de sa mervel
leuse stabilité, peut atteindre 1,500
kg. sans atténuer aucunement ses
qualités en plein vol Avec cet appareil
on eut pu bombarder, avec 5 quin-
taux d'explosifs, n'importe quel centre
se trouvant dans un rayon de 400 à
500 km., ce qui constitue un résultat
vraiment remarquable si l'on con-
sidère que tous les avions au service
des armées sur tous les fronts alliés
ne peuveut même pas emporter l'es-
sence nécessaire pour entreprendre
un raid d’une pareille distance et à
plus forte raison les explosifs pour le
ombardement.
Méme avec un nombre borné d'es-

cadrilles de ces avions, les dommages
qu'on aurait causés aux ennemis
auraient été yraiment effrayants!

Les qualités extraordinaires de l'ap-
pareil BR sont un gage de succès pour
le modèle de dimensions plus grandes
qui est maintenant en construction.
La persévérance et la ténacité dont

la FIAT a fait preuve en abordant
et en envisageant ce problème ardu,
permet d'espérer que sa courageuse
tentative sera couronnée du plus
grand succès.

      
 

Le commerce et l’indus-
trie demandent l’amé-
lioration des routes.

"LEVOTE
Ottawa, Ont, 5—On a passé au Sé-

nat, hier. en troisième lecture le Bill
des Pensions, celui de l'achat du port
de 8-Jean et enfin celui de la natio-
nalisation de ce méme port
La motion du gouvernement à l’ef-

fet d'approprier 20 milions de pias-
tres pour l'aide à la construction des
bonnes routes a été passée en seconde
et troisième lecture non sans un dé-
bat qui s'est fort prolongé et qui a
été très contesté. le vote final étant
de 23 à 12 voix.
Le sénateur Fowler, de N. B., s'op-

posa & la motion et proposa un ren-
voi à six mois parce que le trésor
n’est pas assez riche actuellement
pour rencontrer cette nouvelie dé-
pense.
Le sénateur Ross, de N. E., décla-

ra que le bill était en dehors de la
clause de l'Acte de la Confédération
concernant les bonnes routes.
Le sénateur Daniels, de S.-Jean, se-

conda la motion en déclarant que le
commerce et l’industrie du Canada
demandant l'amélioration des bonnes
routes et que la motion est opportu-

ne.
Le sénateur Poirier, de Shediac, N.

B, supporta également la motion en

Bel EXPLOIT

Camperdown, N. -E., 5—Le dirigea-
ble britannique R.-34 est au large des’
côtes de la Nouvelle-Angleterre, croit-
on aujourd'hui. T! a dépassé le stea-
mer ‘Seal’ à une distance de deux
milles au cours de la nuit dérnière.
Tout semble indiquier qu'il atterrira
4 Mineola à midi.

AU-DESSUS DE LA NOUVELLE-

BOOSSE

Minéola, N. Y.. 5—Le grand dirigea-
ble britannique R-34 qui a quitté Kast
Fortune, Ecosse, mercredi matin éta:t
à minuit, hier soir, en route pour
l'aérodrome Roosevelt au-dessus de
la Nouvelle-Ecosse. le biplan Hand-
ley-Page a quitté Havre de Grâce à
4.15 heures, hier après-midi, pour
New-York et à 8.40 hrs p.m. il vo-
yageait tout près du R-34 à 50 milles
au large de la Nouveiie-Ecosse. A

cette heure, les deux navires aériens
étaient encore à $50 milies de M.néo-

la.

Deux heures et cing minutes plus
tard, le Handley-Pago était rendu à
Antigonish, N. E, à 150 milles de
Sydneÿ, bien en avant du R-34 qui ne
pouvait le suivre dans sa course fo!-
le. Le biplan doit arriver à Mineola
à 10.30 hrs ce matin °

A S-PIERRE MIQUHLON

S.-Pierre Miquelon, 5—Les ofii-
ciels du Bureau d'administration Co-
lonial ont aperçu le diriguuble R-34 à disant que le pays n’avait besoin que

de bonnes récoltes et de bons che-;
mins.
Lo Gouvernement reçut les téuei-|

-tations sincères du sénateur Crosby,,
de Haliïax, au sujet de sa nouvelle
motion. Le sénateur Fowier retira
alors sa remise à six mois et le vote,
tit pris en seconde lecture |

Voici les noms de ceux qui ont vo-|
ié en ceconde lecture : Les sénateurs;
=ir James Lougheed, Boiduc Daniels,
Msbertson. Poirier. Crosby Dennis,’
Gordon. Murphy. Smith. Donneliy,
Fiain. Girroir. Shatford, Laird, Bour-
nae. Barnard, “farmer, Muiholiand
Fuser Pope. _owe” #, Thompson—,
27. '
Ceyx qui votère.f ‘Quire ia motion

nat ‘es sénateurs uss, Milne. Fow-°
Turriff Bardhury. Willoughby,

‘’ichener Bostock. Yeo.
scith st Dessauiles-—12.

er.

4 hrs hier temps local, alo... qu'il tra-

versait lentement l'île de S-Pierve et
Petit Miquelon.

PERDU DANS LE BROUILILARD

S.-Jean, T.-N. 5—A 6.30 Ls, temps
de Greenwich, on rapporlait que le
R-34 était - perdu dans .e brouillard
au nord de !a BL e Trinité
On ne sait pas auend le dirigeable

sera au-dessus de cette ville le na-
vire aérien n'a pes pu communiquer

avec Cap Race, mais il a donné sa
position au navire de guerre Corn-

wall, mouilié dans la buie Buenavi--
ta

F.-P. Raynham s'est envolé dans
son “artinsyvde à l'epprosue ‘du R-

34 pour lui souha ter la bienvenue

Raynhanm: est dercr.vé deux heures
en envolées et à sn: retour. il a an-

de l'Atlantique la semaine prochaine.

A NEW-YORK
(Serv. spéc. de ;'“Evénemea”)

New-York 5, La fête du 14 juillet
sera célébrée, cette année, à New-
York, avec un éclat inaccoutumé. L'U-
nion des sociétés de langue française,
sous la présidence du capitaine Blum,
travaille dur et. ferme pour faire de
la réunion du 14 une fête digne de la

victoire et de la paix. Car c'est ia
, victoire et la paix que nous célébre-
| rons, lundi en huit. au Manhattan Ca-
sino. les poilus de Ja guerre seront

lA en grand nombre, puisqu’ils sont
presque tous de retour. et les civils
qui les ont soutenus de leurs encoura-

gements et de leur argent seront tous

présents. Quel est le Français qui
voudrait manquer cette occasion uni-
que de manifester ses sentiments pa-
triotiques ? Le comité d'organisation
compte si bien sur la’ présence de
tous, qu’il a décidé, à sa dernière
réunion, de louer le parc tout entier
du Manhattan Casino. On pourra s'y
rendre en famille ; la place et les
jeux u'y feront pas défaut.

Mais pour que la recette—qui doit

aller aux victimes de la guerre, aux
blessés, aux orphelins et aux vétérans
dans le besoin—soit forte, il faut que
le public réponde avec empressement
à l'appel lancé dernièrement par le
comité. Cet appel demande des dons
en espèces et en nature pour la gran-
de vente aux enchères, qui aura lieu
le 14 au profit de ces mêmes victimes,
orphelins, blessés et vétérans.
La main à la bourse donc ! et envo-

yons, sans plus tarder, quelques dol-
lars au secrétaire,” M. aston Burlet,
54 Quest 26e Rue. Les contributions
en nature. objets d'art ou objets uti-
les, doivent’ être envoyées à la même
adresse.

Français et citoyens de langue
française. rappelons-nous que c’est
le 14 juillet prochain que la France
tout entière, depuis Clemenceau no-
tre redoutable “tigre”, jusqu’au plus
jeune de nos garçonnets qui sent bat-
tre dans sa poitrine un coeur fran-
çais, fêteront notre triomphe et la
fin de nos souffrances. &Frangais, et
vous amis de la Franse, Canadiens,
Suisses, Luxembourgeois, contribuez
et faites que le 14 prochain soit la
plus belle fête des annales de notre
colonie.

COMMENTAIRES

 

  

Paris, 4—A propos de l'alliance
franco-américaine le “Journal” dit
que les promesses d'intervention de
l'Angleterre et de l'Amérique sont in-
terdépendantes chacune de ces puis-
sances étant tenue de secourir la
France seulement si l'autre le fait
également. L'intervention dait avoir
lieu si le désarmement dans le terri-
toir rhénan est insuffisant pour pro-
téger la France.

L'Excelsior’ dit que Jes milieux
compétents se préoccupent d'organi-
ser la reprise des relations commer-
ciales avec l'Allemagne. Il croit sa-
voir que les ministères des affaires
étrangères et du commerce penchent
en faveur de la liberté commerciale
et de l'établissement d'une politique
douanière protectrice mais non pro-
hibitive.
Le “ Petit Parisien” annonce que

l'accord franco-britannique relatif au

partage du Cameroun et tu Togo rece-
vra \incessamment l'agrément des
deux gouvernements.
Le Conseil suprême des Alliés s'est

réuni dans l'après-midi au ministère
des affaires étrangères. I! a entendu
MM. Bratiano et Maklakoff à propos
des frontières de la 'Bessarabie.

Il règlera également les questions
de procédure telles que la nomination
des commissions chargées de veiller
à l'exécution du traité avec l’Allema-
gne. ,
Au sujet de l'audition de M. Makla-

koff il convient de remarquer que
c'est la première fois depuis l’ouver-
ture de la Confèrence qu'un représen-
tant de la Russie ‘est entendu offi-
ciellement par la Conférence. Cela
résulte de la reconnaissance par les
puissdnces alliées du gouvernement
de l'amiral Koltchak.
Les commissions des affaires éco-

nomiques de la Pologne et de là Bal-
tique ont siégé aujourd'hui.
Une dépêche de La Haye annonce

que le professeur van Hamel a accep-
té de diriger la section de jurispru-
dence de la Ligue des Nations.

-—

A L’HOPITAL

.M. François Labrecque—marié et
père de fami!le— de S.-Magloire, cam-
té de Bellec…asse, à été transporté à
l'Hôtel-Dieu, hier après-midi, souf-
frant de blessures très graves et dues
à une explosion de dynamite.

M. Labrecque se servait de dyna-
mite pour certains travaux ; il avait
“fait partir ” plusieurs mines déjà,
lorsque la dernière n'ayant pas explo-
sée en temps, il erut qu’il pouvait al-
ler l’enlever.
En arrivant près de la mine, une

explosion formidable se produisit et
M. Labrecque fut projeté à plusieurs
pieds de distance. Ses compagnons
vinrent immédiatement à son secours
et mandèrent un médecin sur les
lieux.
La victime souffrait de blessures

graves à la figure, plus particulière-
ment près des yeux.
Ce matin, à l’Hôtel-Dieu, on hous

dit que son état est toujours grave,
mais qu’il n’a pas empiré depuis hier.

eeeereram

EGALITE

  

  Londres, d-—Le Bill d’Emancipa-
tion des Femmes qui était GEVans 1
Cuambre des Counnuiles depuis quel-

' que temps a ete défait hier par un
vote de 100 4 85 voix. C.est le major
Maidurf-Astor qui proposa la mo-

tion de refus. ,
Le major a annongé que le gou-

vernement a l'intention d'introdui-
re une nouvelle motion en lieux et
place du Bill d’Emanvipation, la se-
maine prochaine. C.tte motion de-
maudera l'égalité des hommes et des
femmes pour les affaires civils et
judiciaires.

C'e-t le parti ouvr'er qui ap-
puyait le plus fermement le Bilt
d'Emancipation des Femmes. Ce Bill
demardait l'égalité politique et lé-
gule des hommes et des femmies de
Grande-Bretagne et le droit

Watson, noncé qu} ailait Tinter ia traversée femmes de siéger à la Chambre des
Lords.

des for la cote que cette valeur attendra

HS

Les noms des militaires qui sui-

vent sont ceux qui sont arrivés à Qué- |

bec hier soir. ls ont fait la tra-

| versée sur le * Mauretania ” qui a

fait escale à Halifax jeudi soir :

Lieut. T-H. Fravel, 415 S.-Bernard,

Qué. ;garde-malades G. Vivan, 18 Ave

S.-Denis, Calgary ; lieuN.-8. Ren-

kin, 1.335 1ère Vve Fest, Fort Don-

 

 

ney. Alta soldat O. Servant, Fen-

wick. Ontario capt. O.-l.- Metler,

Ontario ; capt. C.-H. Moore, 461 4e

Ave Oouest, Vancouver ; soldat F.-H.
Parker, 121 25e Ave Oouest, New-Car-

liste. Qué. ; lieut. J.-O. Shearer ; sol-

dat P.-E. Christie, soldat A.-G. Gé-

rard, soldat A.-E. Lawrenuk, soldat D.

O'Connor.
Quant aux noms suivants. ce sont

ceux qui ont fait la traversée surle
“Baltic.” Comme leurs compagnons

d'armes, ils sont arrivés à Halifax.
Soldats A. Gagnon, rue Royale,

, Beauport, Qué. : J.-W. Bennelt. Qué.:
T.-H. Thibault, Bienville, Qué ; J.-H.
Bernier, Hadlow., Cove, Lévis : E.-A.
Taylor, Lac Beauport, Qué. : A. Wil-
lard, La ‘Tuque, Qué. ; A. Michaud,
Lévis ; L. Noël, Lévis : G. Lemieux,
Lévis, 103 Côte du Passage ; C.
Brassard, Montmorency Qué. ; J.-V.
Laflamme, Pointe de Lévis. Qué.
R. Archibald. 51 S.-Patrick, Qué. ;L.-
C. Beaulieu, 160 Richelieu, Qué. ; J.-
B. Bechette, Qué. ; L-C.-H. Bell,
618 rue Champlain Qué. ; W.-G. Ren-
frew, 69 Ste-Anne, Qué. ; J.-F. Blan-
chet, 76 4e Ave Limoilou : sergent J.
Boiteau, 268 Richelieu, Qué ; soldats
G. Boutin, 13 rue S.-Bernard, Qué. ;
J.-E. Boutin. 3 S.-Bernard, Qué. ; P.
Caouette, Québec O. Cloutier, 360
de la Reine, Qué. ; F.-G. Cooper, 42
Côte de la Montagne, Qué. ; D. Côté,
20 rue Sims, Qué. ; J.-V. Cotuière,
Québec : capt. J.-A. Cyr, de la bamgue
Molson, haute-ville, Qué. Esoldas
E. Giguère, 230 1-4 Ste-Hélène, Qué. ;
J.-A. Jalbert, 210 Latourelle, Québec;
P. Jobin, 163 Kirouac, Qués ; P.-J.
Kane, 120 D'Aiguillon, Qué. ; J.-P.
Labbé, 125 Ave Renaud, Qué. ; J.-B.
Lacroix, 68 Bonaventure, Qué. ; J.
Laponse, Qué. : caporal F.-X. Lamon-
tagne, 47 rue Charest, Qué. ; J. Mer-
cier, 28 Richardson, Qué. ;N. Papil-
lon, Qué. ; J.-B. Harnet, Qué. ; H.
Pirer, 457 S.-François, Qué. ; W. Ro-
berts, Qué. ; J. Roussell, Qué: ; ser-
gent F.-F. Ruthven, 76 Ave Park, Qué.
soldats W.-P. Sadler, Qué. ; général
R. Shamonds, 48 S.-Jean, Qué. ; sol-
dat J.-E. Verreau, Québecc.

 

AU SUJET DE L’EX-
EMPEREUR BOCHE
 

Londres, 5—Læe gouvernement hol-

landais, si’ l’on en croit le “Daily
Mail,” a assuré les Alliés qu'il ne re-

fusera pas l'extradition de l’ex-em-

pereur allemand au sujet de son pro-
cès international par les Alliés.

Ja Hollande pourrait bien soulever

certaines objections formelles au su-

jet des droits de sa souveraineté mais

comme la Ligue des Nations peut fai-
Te elle-méme la demande d’extradi-

tfon, les droits nationaux de la Hol-

lande ne seront pas concernés et il ne

faît aucun doute que cette nation ne

perdra pas la chance de se débarras-

ser de son importun visiteur.

Il n’est pas probable que cette af-

faire d’extradition vienne devant les

tribunaux de la Hollande. en dépit de

cetraines déclarations de La Haye.

On accusera l'ex-kaiser'd’avoir vio-

l6 la neutralité de la Belgique et du!

Luxembourg. Les procédures seront
conduites en Angleterre, mais on en

fera une traduction en plusieurs lan-|
gues étrangères. |

le

EXECUTION DU TRAITE

Paris, 9.La Commission Alliée
chargée de mettre en force l'exécu-
tion du traité de paix a eu sa pre-
mière session cet après-midi, -

LA DISCUSSION

Paris, 5 -—La discussion du traité
de paix cominencera la semaine pro-:
chaine alors que les membres de la
commission alliée des réparations|
rencontrera les experts allemands à
Versailles.
re

RICHESSE MINIERE
Ottawa. Ont. 5.—Le sénateur Geor-

ge-H. Bradbury, président du comité
spécial du Sénat chargé de coduire
une enquête au sujet de l'annulation
des 18,000 acres de régions mini®res
situées-à l’embouchure de-la Rivière
Smoky, en Alberta. à communiqué son
rapport au Sénat hier matin.
Ce rapport démontre à l'évidence

qu’il n’y a pas eu de coopération en-
tre le bureau d’arpentage du départe-
ment des Mines et le département des
Mines de l'Intérieur. |
Le comité recommande une enquête

des valeurs avant que l'on ne dispose
des districts miniers.

Moniréal, 5—En dépit du fait que|
la bourse de Wall Street ctait ferme,
le maikhé local a déployé une acti-|

=

PRINCIPES ADOPTES

Vancouver, C. B.. 5--W.-P, Purney!
a été nommé à lunanimité Président
de l’Association des Vétérans de ia
Grande-Guerre par la grande conven- |
tion canadienne de l'Association, au!
cours de la journée d'hier. Les dé-,
bats ont été très contestés pour la
nontination des deux vice-présidents
Voici une liste complete des nou-
veaux officiers élus :
Président--W-P. Purney, Halifax.
Premier vice-président-—R.-B. Max-

well, Winnipeg.
Deuxième Vice-président— S. Stal-

ford, Toronto.
Conseil Exécutif du Lominion-—Co.

B.—C.-E. Doherty, New-Westminster;
Alberta, T.-. Dace, Edmonton ; Sas-
katchewan, H.-H. Bamiord, Moose-
Jaw ; Manitoba, G.-W. Andrews, M.
P, Winnipeg : Onlario, R-D. Ponton,
Belleville, Ont ; N.-S., W.-D. Tait, Ha-
lifax, N. E.; Prince-Edouard, D.-B.
Palmer, Charlottetown, 1. P. KE.
M rMaxwell a été déclaré élu par

une majorité écrasante au premier
scrutin, cinq des, huit candidats s'é-
tant retiré avant le vote, ne laissant
comme adversaires que “McKenzie
Forbes et R.-L. Calder. de Montréal.
Les délégués de la Convention se-

ront reçus à Victoria aujourd'hui par
Je lieutenant-gouverneur de la Colom-
bie Britannique. '

Hier après-midi, la convention s'oc=
cupa des rapports du comité et de la
solution de l'établissement civil des
soldats sur la terre. Elle discuta en-

;|suite un maximum et un minimum
de salaires, les législations concer-
nant les vieillards, les ouvrier3 ma-
lades, le manque d'emploi, la repré-
sentation proportionn:lle, l’immigra-
tion et la naturalisation des étran-
gers, etc., etc.
La Convention approuva également

les principes suivants :
“La Propriété Nationale ou Publi-

que des réfrigérateurs.
“La Retraite d'un certain nombre

d'employés civils dont les positions
peuvent être facilement remplies par
les soldats de retour du front.”

Elle passa alors certaines résolu-
tions à l'effet de placer sous la pro-
priété, le contrôle et l’opération na-
tionals, le service aérien canadien.
A la session du soir, la Convention

des Vétérans discuta le problème de
l'habitation et celui du traitement et
de la disposition des étrangers au Ca-
nada. .

M. Mansfield, de Winnipeg, secrs-
taire du Bureau d’Enquête des Etran-
gers, a déclaré qu'il y a plus de 340,-
000 étarngers au Canada Aagés de
plus de seize ans et qu'il y a 94,500
personnes sur ce nombre qui sônt
“indésirables”
da convention passa ensuite une ré-

solution à l'effet que l’on exerce à
l'avenir une surveillance plus active
de l'immigration au Canada.,

CHEMINS DE FER

 

Ottawa, Ont, 5-—-On projette actuel-
lement de proroger la Chambre à 3hrs
lundi après-midi et 1! demeurera as-
sez de députés à Ottawa,lundi matin,
pour régler les dernières questions
qui demeurent encore en suspens de-
vant la Chambre.

C'est ce matin à 10.30 hrs que le
Sénat prendra une nouvelle décision
au sujet de l’acte de Prohibition de
Guerre. On rapporte que le gouver-
nement et le Sénat acceptront un’
compromis par lequel l’Ordre en Con-
seil du gouvernement demeurera en
vigueur jusqu'au 11 novembre, soit

jun an après la signature de l’armis-
tice. |
L'hon. M. Meighen a présenté à la

Chambre hier le plus important bill
du jour, celui de la création d'une
Commission de Commerce qui serait
élaboré suivant les mêmes lignes que
la Commission des Voies Ferrées.

a motion de hon. J.-D. Reid, au
sujet des clauses du bill des chemins
de fer amalgamés, a soulevé un gros
débat. L'hon. Jacques Bureau l’a cri-
tiqué vertement parce qu'elle enlève-

Trait ses droits à la compagnie To-
ronto et Niagara Power. Cette motion
a été proposée dans le but de proté-
ger les droits des municipalités con-
tre l’'empiètement des compagnies de
service -d’électricité.

L'hon. M. Fielding s'y opposa égale-
“ment et l'amendement de M. Bureau
fut rejeté par un vote de 6f à 40 voix.
Le bill passa alors en troisième lec-
ture.

La Chambre s’occupa ensuite de la
motion de M. Meighen au sujet du
commerce
Le Sénat a accepté hier une “confé-

r&ace libre''du bill de prohibition. Sir
Robert proposa alors que MM. Chris-
holm, Lemieux, Loggie, Myers, Per-
low, Rowell, Stäcey, Steel, Trépan,
White et Whidden soient nommés dé-
légués afin de représenter le Com-
merce à cette conférence. La proposi-
tion fut acceptée. :
M. Meighen suggéra ensuite de’

| donner $7,000 au Directeur de la Com-
mission du Commerce et $5,000 aux
deux assistants.
M. Nesbitt demaada $8,000 pour le

commissaire en chef et $7,000 pour
ses assistants.
M. Jacobs fit encore monter le sa-

laire du domimissaire en chef de la
Commission du Commerce a $10,000.

C’est le procureur-général provin-
cial qui déterminera cette question
de salalres.

pe

Montréal. 5.—Les ouvriers en con-
fection qui étaient en grève depuis
mardi eu sont venus a ull arrange-
ment avec leurs patrons.
Cette entente a été définitivement vilé et une vigueur exveptionnelle.

Durant la seule séance de l'avant-
midi près de 24,000 parts ont changé

‘de mdin et la séance de l’après-midi
‘à été marquée jar une
mation.

! Les acieries, Nat Breweries et plu-
‘sieurs valeurs de pulpe et de pa-
;piers se sont particulièrement mises
len évidence, National Breweries a
“encore avancé de 8'à points en pas-
,sant de 18515 à 194. Elle a cepen-!
‘dant réagi ensuite et s'est négocié |
,en dernière heure à 1881. [ se fait’
jtoutes sortes de prédictions au sue:

 
grande ant-|

|
|

même jusqu'à
À

et quelques-uns vont
prédire qu'elle montera à 250.

A

conclue hier -après-midi au cours
d'une conférence entre les deux
partis aprés 3 heures et demie de dé-
libération à Phôtel Windsor.

meme 

Washington, 5—On a enrégistré
dans les villes américaines de Was-
hington. Boston, Hartford, Conn,
Philadelphie et Harrisburg, Penna.,
une température de 100 degrés de cha-
leur hier et les officiels de l'Obser-
vatoire rapportent que le 4 juillet a
été un record de chaleur. La vague
de chaleur s'étendait de la vallée du
Mississipi à la côte de l'Atlantique
A Chicago, le thermomètre a monté à
96 degrés.
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{mis la main sur tout le saumon qu’ils
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MARCHES DE QUEBEC

 

Le beurre se vend 55 cts la livre. Le fromage doux à
32 cts, le fort à 40.- Hausse générale des viandes.

—Le saumon est ie
.
”

poisson a la mode.

Le “ Bulletin du Commerc, iute-
1essante revuu de Québec, nous ap-.

porte les 1eNseiguements suUlvänts

sur nos marchés.

JI n'y a pratiquemenl pas de cuan-

gemeat dans le marche de la farine
ici depuis quelque temps. il n'y a
‘pag de surplus chez nos marchands

en gros et nous croyons que les
stocks sont aussi restreints dans les
tampagnes. On s'attend à ce que ia
demande, qui est boune, continue

d’ici à la prochaine régoile. Les listes
de prix de la farine n'ont pas changé
ici et nous ne croyons pas que les
prix changent de sitdt, le prix du
blé étant fixé. À moins d'événements

imprévus, comme par exemle des

commandes importantes pour l’ex-
portation, les j;rix actuels se main-
tiendront d'ici à la nouvelle récolte.

La situation du grain est différente.

le blé d'Inde monte constamment

sur le marché de Chicago. Depuis la
semaine dernière, il v a une avance
de 5 à 7 cts sur les options pour le
blé d'Inde Mais cette haüsse n'est
pas ressentie ici. Ce n'est pas, en
effet, une marchandise indispensable
et fl ¥ a une quantité suffisante d’au-
tres engrais pour remplacer le blé
d'Inde.

L'avoiñe a aussi monté d’une cou-
ple de sous par minot sur les marchés
de l’ouest. Les offres de l'Ouest ne
scnt pas considérables, mais il est à
espérer qu'il y en aura suffisamment
pour répondre à la demande d’ici à
la nouvelle récolte qui devrait être
Bur le marché de bonne heure, at-
tendu que la seison des grains est
en avant de son temps denviron’
trois semaines.

PROVISIONS

La situation du beurre est à peu
près la même que la semaine der-
nière. Le meilleur beurre de beur-
rerie se vend 55 cts lg livre. La pro-
duction est abondante et la demande
aussi Il se fait une exportation
énorme de beurre.
Quant an beurre de laiterie, 11 a

fléchi quelque peu et se vend 46 cts
la livre. H y a une demande ordinai-
ré.

- Le fromage doux reste ferme à 32
!ets la livre. On continue à en expor-
ter en masse en Europe. Le fromage
fort se vend 40 cts la livre.

On vend encore 38 cts la margari-
ne de première qualité, mais la de-
Mande est excessivement faible. Nos
gens s’abituent très difficilement au

faux beurre et ne se pressent pas
d’en acheter à ce prix auquel tien-

nent les manufacturiers.
Le saindoux pur se maintient au

prix élevé de $7.40 le seau de 20 li-
vres et le composé ge vend de $6.25
à $6.75.

Les oeufs conservent leurs
élevés. Les neufs strictement
se vendent 48 cte la douzaine.
rautres valent de 46 à 47 cts.

Ceux qui détiennent la presque to-
tajité de la récolte du sucre d'érable
exigent encore 20 cts la livre. mais
ils trouvent bien peu d'acheteurs à
ce prix.

La hausse sur les wlandes en gé-
néral se continue. [Le boeuf se vend
jusqu’à 21 cts. I! n’y a pas de bou-
villon. Le veau se vend de 16 à 20
ets. .

Le mouton local vaut de 24 à
ets. Celui de Toronto vant de 19 à
cts.

Les jiculots valent encore 43 cts Is.
livre. Les vieilles poules valent de
32 à 35 cts.

EPICERIES

prix

frais
les

26
20

maine dans les listes de prix des
Épiceries, la plupart dans le sens de
le Hausse. L'activité dans ce con-
merce est normale.
y D'autres marques de savon ont
suivi la hausse corimencée par les

semaine dernière.
ll en a été de mème pour quelques

des et de fèves en boîte.
Tes fruits en bocaux ont monté de

50 cts par grosse. “ ‘
Il ya une forte tendance à la hausse
sur les cafés. Nos importateurs espè-

actuels d'ici à quelque temps. Il y à
aussi une grande fermeté pour les,
thés et le cocon sur les marchés,
étrangers. :
On signale une grande activité!

dans le marché du sucre. La demande !
devient intense à mesure qu’avance.
la saison de la fabrication des confi-
tures, Les raffineries gont très occu-:
Pées et travaillent à toute vitesse
pour répondre à la -demande. Les:
prix ne changent pas. ,.

POISSON

est leLe saumor poisson à la

devient .n article de luxe. La pro-
duciion est excessivement faible.
dues plus importantg acheteurs de
Québec nous informent que la pro-,
Cuction du saumon ne dépassera pas,|
cetts année, quinze pour cent de la)
production de l’an dernier. On attri-,
bue cela surtout, au fait que le gou-
vernement a prohibé la principale
pêcherie de la Côte Nord, celle de la
rivière Moisie, qui produisait près
des trois-quarts de l'Approvisionne-
nient du marché.

D'un autre côté, les américains ont

{I ya quelques variations ce(tese- ;

marques que nous avons signalées la ;

autres sortes de çonserves de vian-

rent cependant s’en tenir aux prix:

niode par le temps qui court, wais il}

LEGUMES

La baisse sur les léguines impor-
tes se continue leateme.it. Les toma-
les uit Avississipi se vendeut encore
kZ. LU la caisse. ma:S celles de l’On-

tario ne tarderont pas d'arriver. Les

choux ont baissé de 36 à 5.50 la cais-
se. Les fèves juunes en gousses ont
baisse de $5 u $4.0 le panier. Les
“oncombres valent $4.50 la caisse. ll
av a plus de. céleri sur notre mar-

ché.

Les vieux légumes domestiques

sont a la baisse. vu J'arrivée prochai-
ne de la nouvéile récolte.
Les patates de l'an dernier, qui

Élaient restées fermes à $1.70 par
sac de 80 livres depuis plusieurs
mois, ont déchi Elles valent aujour-
d’hui de $1.50 à $1.60. Les n-uvelles
valent $9 le quart.

A propos de légumes, il esL intéres-
sant de lire Jes articles enfantins
Fubliés par certains journaux parce
qu'on a vu des vidangeufs jeter quel-
gues brassées de légumes pourris
dans le fleuve S.-Laurent. On se voi-
le la face devant un tel gaspillage !
.Ceux qui écrivent de telles baliver-
nes sont-ils prets à jurer qu'ils n'ont
jamais jeté un légume ou un fruit
gâté ” ‘Cela arrive dans les meil-
leures familles «. personne ne songe
à s'en scandalises. oComment vou-
drait-on que cela. n'arrivat pas dans
les grands magasins de fruits ou de
légumes qui gardent des approvi-
sionnements considérables ?

RFUITS

Les fruits importés ©. maintien-
nent à des prix élevés. La hausse
‘sur les citrons persiste et l'on ne
peut en, vendre ici à moins de.$8 la
.aisse. Cette hausse est due tant à
la difficult de se procurer les citrons
chez Jes producteurs qu'à la chaleur
(intense qui crée une demande énor-

me. .
| Les autres fruits restent aux mé-
mes prix ‘ Oranges. de $6.50 à $7 la
caisse ; bananes, de $5 à $6 le régi-
me : painplemousses, de $6.50 à $7.50
ia caisse ; ananas, $8 la caisse. Nous
ne voyons pratiquement plus de cocos
sur le marché.
La pomme canadienne de l'an der-

nier qui reste sur le marché est la
“ Spie’” qui vaut encore $15 le
quart. Celle de aClifornie vaut $7.59
la boîte. On attend les pommes nou-
velles dans une dizaine de jours.

FOURAGES

L'approche de la nouvelle récoltn

jde foin facilite un peu le marché du

|

 
foin, qui est encore à la baisse. Les
iprix n'ont pas encore changé ici de-

| puis la semaine dernijare, se main-

{tenant a $32 la tonne pour le foin
| pressé et à $12 la tonne jour la pail-
lle pressée. mais on peut s'attendre
à une dégringolade avant longtems
et ceux qui en gardent de gros stocks

feraient bign de ne pas aitendre trop

‘longtemps.
i CUIRS ET PEAU?

Une nouvelle hausse de deux sous

par livre vient de se produire sur les

eaux de boeuf pour lesquelles les

bouchers cbtiennent aujoirdhui les

prix suivants : NO.1, 37 eis la livre:

No. 2, 36 cts; No. 3, 35 cts (5 cts

de moins par livre pour les peaux

‘pesant plus de 60 livres). Le marché

est ratiquement dépourvu.

On attribue'-vette hausse à la ra-

reté extrême et à la grande demande

pour lexportation des chaussures en

‘Europe.

Les peanx de mouton valent $1 la

pièce. fLes ‘peaux de veaux restent

‘à 65 cts la !.vre. Les peaux de che-

l vaux valent de $8 a $11.
Cette haussz nouvelle sur les

peaux. a eu pour effet de faire aug-
.menter d’autant le prix du cuir.
" L'industrie de la chaussure
très Active à Québec.

Le changement le plus important

dans lb marché depuis quelques jours

‘est une hausse de 25 cts sur toutes
les. peintures à l'huile. C'est un ré-

sultat direct de la sausse sur l'huile
‘de lin et la térébenthine.
* Les huiles lubréfiantes ont fléchi
quelque peu depuis que l’on a enlevé

la taxe de guerre.
La construction ayast repris un

seu, le commerte de la ferronnerie

s'en ressent.

i
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LE HANDLEY-PAGE PARTI

 

Havre de Grâce, T. N, 5—Le grand
biplan Handley-Paga qui devait en-
treprendre tout d’abord la traversée
aérienne de l'Atlantique sous la di-
rection de Yamiral Kerr, a quitté son
aérodrume à 4.15 hrs hier après-midi,
pour une envolée ininterrompue jus-
qu’à New-York. Le vice-amiral Kerr
espère atterrir 3 New-York aujour-
d'hui.
La distance de Havre de Grâce à

Mineola est de 1,075 milles et l’envo-
lée se fera probablement en douze à
quinze heures à une vitesse de 95 à
108 milles à l'heure.
Le Handley-Page porte en outre de

l'amiral Ken. le major Herbert
Branchley, pilote, le colonel Gran, na-
vigateur et Frederick Wyatt, opéra-
teur.

Il porte encore 1,100 gallons d'essen
ce, soit la moitié à peu près de ce
qu’il peut apporter car ses réservoirs
peuvent emmagasiner 2,000 gallons.
Le biplan vol à une hauteur de 3,000

pieds. 
ont pu se procurer pour la célébra-
tion du “ Glorious Fourth.” Hs ont

avait sur notre marché à 30 cts la
MHvre.

Le maquereau, excellent poisson,

fort raisonnable dans les
tances.

et la morue, de 7 à 8 cts : le poisson
blanc et le doré, de 1 à 16 cts. : arrive en assez grande quantité et?
se vend de 12 à 15 cts la livre, prixêt 5 heures ce matin, si l’on en croit

circons-UN message venant de cette ville. Le
message aojute que le biplan sem-

Le flétan vaut 20 cts: le haddecxDlait se disposer À atterrir.

Si l'envolée réussit, le Handiey-
Page tentera le voyage aérien New-
York-Toronto vers le milieu du mois

enlevé à peu près tout ce qu’Îl Y d'août.

A PARRSBORO
Halifax, 5— L’avion Handley-Page
été vu à Parrsboro, N. E., entre 4

(Parrsboro est située sur la rive
nord de la Baie Midas, a 60 milles au
nord de Halifax).
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LE BLEU-HORIZON

Paris, . juin, 1919.—Plerre Villette
éorit dans un journal parisien :

Si la tenue future du soldat fran-

gals, n'est, pas encore fixée, elle est

sur ‘le t de l'être et aucun des

projets discutés ne prévoit le rétablis-

sethemt de l’ancienne culotte rouge.

Certains l’avalent pensé à la suite
d’une note annonçant que pendant
une-cextaine période, indéterminée du
Teste, les:-officiers seraient autorisée
à user leurs uniformes actuels bleu-
horizon. Il y aurait donc, s'était-on
dit, une nouvelle tenue en perspec-
tive qui deviendrait obligatoire à
l'issue de la période de transition.Au-
Tait-on envisagé un retour à l’ancien-
ne tenue bleu (ou noir pour les offi-
clers) et rouge :
Non ! nous gardons la tenus bleue,

Le ministre de la geurre n’a pas en-
core dit son dernier mot, c’est vrai,
mais !} y a tout lieu de penser qu’il
approuvera bientôt le projet qui lui
est soumis par l'Intendance et qui n'a
point rencontré d’objections ni du
côté de l'état-major, ni du Parlement
et qui n’en rencontrera certainement

pas dans l'opinion publique.
Celle-ci est, en effet, restée atta-

chée à la tenue du “ poilu” de
Crande Guerre et elle ne compren-
drait pas qu'on lui en substituât une
autre.Nos soldats seront donc “bleus”
mais seront-ils “ horizon.” C'est
moins certain. On a trouvé que la
teinte actuelle était un peu salis-
sante et les uniformes nouveaux se-
ront taillés dans un “chiné” un peu
plus foncé, tirant sur le violet, d’une
teinte se rapprochant un peu—très

peu—du drap dit “ tricolore,” qui
fut mis à l'essai quelque temps avant
la guerre.
Cette teinte sera commune à toutes

les armes, comme aujourd'hui. La
coupe qui sera la coupe actuelle, va-
reuse avec col rabattu, culotte, ban-
des molletières et brodequins, sera
également la même pour tous les
corps. Des attributs au col, les bou-
tons,un passe-poil permettront la dis-
tinction des armes. Les officiers con-
serveront leur tenue ou à peu près.
Le règlement préparé, s’il n'homolo-
gue point les cols ouverts, les cols de
fourrure, les cravates, etc, arborés
par certains élégants, fait néanmoins
des concessions a la mode. Il ne va
pas, ‘croyons-njpus, jusqu’à prévoir
les poches à soufflet sur les côtés qui
pourtant sont bien pratiques et bien
seyantes et que notre généralissime,

le maréchal Foch, porte sur la plu-
part de ses photographies officielles.
On peut le regretter. Pourtant, com-
me se règlement consacre l'adoption
de la ceinture baudrier, il admet du
même coup une vareuse assez longue,
cintrée un peu ‘“ juponnante,” comme
disent les tailleurs.
Le port du pantalon et de la cu-!

lotte avec bottes, bandes, moelletières
ou guêtres sera facultatif.
Quelques exceptions sont prévenues

auxquelles tout le monde applaudira.
Non seulement les Saint-Cyriens con-
serveront leur “ casoar ” et les Poly-
techniciens leur bicorne, mais les
chasseurs alpins gaärderont le privi-
lège d'une tenue particulière, celle
qu'ils ont couverte de gloire pendant
la guerre ! Les zouaves eux-mêmes,
en tant que troupes coloniales, retrou
veront leur chécia rouge et leur pe-
tif boléro. On ne leur rendra pasleur
ancienne et vaste culotte garance
mais néanmoins, l'ensemble de la te-
nue gardera ce pittoresque qui rendit
uos braves ‘ zouzous ” si populaires.
Les régiments d Afrique conservent

naturellement leur ‘tenue actuelle,
Quant aux autres troupes coloniales
elles serant dotées sans distinction
de l’uniforme kaki.
Telles sont les grandes lignes du

futur règlement sur la tenue du soi-
dat frai,ais.

1! y manque encore cependant des
dispositions relatives à ia coiffure !
On est bien embarrassé à cet égard.
Depuis longtemps déjà le képi est
abandonné. On ne le portait plus au
front et l’Intendance en a arrêté la
fabrication.

Si on consultait le soldat, il est pro-
bable qu’il demanderait à conserver
le “ calot,” si pratique, si commodeet
à ne garder le casque que pour la
tenue de campagne. D'autre part, on
trouve le “ calot” trop négligé ou trop
fantaisiste et on semble vouloir en
certains milieux préférer le casque
pour la tenue de ville, pour la tenue
de sortie. Mais le casque est bien
lourd, blen encombrant ! Alors, fau-
drait-ll revenir au képi ?
On ne garderait le bonnet de police

Qu’au quartier. Le képi est peu sey-
aht. Avec ou sans pompon, il est
vleux jeu ! passé de mode. Personne
n'y tjent !

On a donc songé au béret qui, lui,
fut vite adopté aux tranchées. N’est-1l
pas simple, souple, pratique et si
coiffant.” 1! donne 4 tous un air bien
français de crânerie, de gaieté, de
fantaisie désinvoite. On hésite en-
core à l'adopter, car il était jusqu'a-
lors l'apanage exclusif des chasseurs,
qui tiennent fort à cette coiffure ca-
ractéristique.

Ajoutons enfin que contrairement à
ce qu’on avait annoncé, il n’y aura
pas deux sortes de tenues : une tenue
de campagne et une tenue de paix.
Comme —il faut l’espérer du moins—
nous n'aurons pas de nouvelle guerre
d'ici longtemps, qu’arait-on fait de
la tenue de campagne au bout de
Quelques années ?

“PIRRE VILLETTE.

L’amiral Beatty à Athènes

  

Le maire d'Athènes, annonçant à
l’amiral Beatty sa nomination comme
citoyen honoraire d’Atiènes, dans un
discours vibrant, évoqua le souvenir
de la bataille de Navarin, dit que les
victoires anglaises aux îles Fakland
donnèrent la victoire aux alliés, la
liberté à l’humanité.

L'amiral, remerciant, a dit qu’il a
été heureux toutes les fois qu’il a pu
travailler pour les intérêts helléniques
Le roi a donné un déjeuner de gala

en l'honneur de l'amiral Beatty que
le ministre des affaires étrangères a
invité hier à un diner.
Tous les journaux saisissent cette

occasion pour exprimer la reconnais-
sance de la Grèce envers l'Angle-
terre et son admiration pour l'œuvre
de I'amiral Beatty et de la glorieuse
marine britannique pendant le cours
de la guerre. Le conseil municipal du
Pirée a décidé de donuer le nom de
l'amiral à une avenue de la ville
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(Canmespondamnce Spéciaie)

nach écrit à propos de l'amiral rus-

se Koltchak : .

Voici enfin un homme, un vrai, un

grand soldat, un grand soldat, un

grand Russe,—l’amiral * tout court,

comme on disait de Colligny.
nx ¥

D'abord, il s'est fait lui-même, il

ne doit qu’à lui seul sa rénommée,et

toutes les espérances qu'un pays in-

fortuné fonde sur lut.

Ses origines sont modsstes, Point

de boyards d’Ivan le Grañd ni d'a-

mants de Catherine la Grande dans
gon ascendance. Il ne sort méme pas,

comme Lénine, d’une famille de no-

bles campagnards. Son père était

l’un de cea officiers, foncièrement

russes, dont Tolstoi a tracé de vi-
vants portraits dans ses “ Souve-
nirs de Sébastopol” et qui ne par-
venaient que rarement aux hauts

grades, réservés à des générux de
(cour, le plus souvent allemands. Cet-
jte nation militaire russe, quand elle
léchapait à la contagion des bureau-

traties voisines, était riche en noi-

mes simples, d’une bravoure magni-

fique sur les champs de bataille,
profondément imbus du sentément
de leur devoir et qui, selon le mot
de Vigny. n'avaient pas la pensée de
leur mérite.
Koltchak ie père, à sa sortie du ser-

vile actif, fut appelé à ui poste im-

ortant dâns la manufacture d’armès
d'Oboukhoff. Le futur Amiral y assa
son enfance et sa première jeunesse.

It y vécut beaucoup avec les ouvriers

et travailla lui-même dans les ate-
liers de serrurerie. Entré à quinze
ans à l’Ecote navale, il en sortit l’un
des premiers et s’embarqua aussitôt,

comme enseigne, pour I'Extréme-

Orient.
IN y a le plus souvent chez l'afficier

de marine russe, comme chez ses
camarades d'Occident, quelque chose
de grave et, volontiers, de religieux

qui lui vient de son métier même et
des longues méditations dans la so-
litude des océans.

| Koltchak eut à la fois le goût de
la science et celui de l'aventure. Ses
travaux d’hydrologie dans le nord

{du Pacifiquele mirent en évidence.
Quand l'Académie des sciences de
Péatersbourg organisa vers 19 la fa-
meuse exploration des régions polai-

res au nord de l'embouchure de la
| Léna, Koltchak fut désigné pour en
faire partie par l'amiral Makaroff.

Il devint vite le collaborateur prô-
féré du chef de l'audacieuse entre-

prise, le baron Toll. Lorsque Toll,
{après deux années, décida de pousser
plus avant vers je pôle. mais seule-
met avec un petit nombre de com-

pagnons, ce fut Koltichak qui se
chargea de ramener en Sibérie le per-

sonnel et les collections de l’expé-
dition. Toli disparut dans les glaces.

Koltchak, envoyé à sa recherche, re-
trouva et rapporta le journal de son

chef.
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Soldat et savant, voilà Koltcbak.
La vailiance dont il fit preuve pen-
dant la -guerr: japonaise ;
sion qu’il donna à l’état-major de la
marine pour organiser la défense du
ilittoral de la Baltique ; l’expédition
javit prépara pour recommencer celle
de Nordenskiod en sens {fnverse et
avec des navires d'un nouveau mo-
:dèle ; sa campagne, de 1914-1918,
dans la Baltique qu'il nettoya des
vaisseaux allemands, le portèrent
rapidement au grade le plus élevé.

Le plus jeune amiral de la marine
russe, il prit, en 1816, le eomman-
dement de la flotte de la mer Noire,
‘donna la chasse au“ Bresiau” et mit
à l’étude un plan d’attaque contre
le Bosphore.

C'est pendant qu’il préparait cette
hardie entreprise où -1l se croyait, sûr
du succès, qu’éclata la Révolution qui
emporta en quelques heures l’ancien
régime, Il avait vu de trop prés les
vices d'une administration gangre-
née et il avait trop souffert dans son
ratriotisme des mauvais desseins de

la “ camarilla” pour s'étonner du su-
bit effondrement. I! se rallia aussi-
tôt au gouvernement provisoire. Ce-
pendant son adhésion n’eut rien des
bas rentements que le président de
la Douma, 80 ami Radzianko, n’ac-
cueillit pas, dans une séance histo-
rique. sans en marquer un peu de
dégoût.

Koltchak anuonça lui-meme la Ré-
volution à ses équipages. Il l'interpré-
ta en patriote, telle qu’elle aurait pu
tre sans Jl’affreuse lassitude de la
guerre, l’or allemand, les propagan-
des scélérates et la faiblesse des
gouvernants.
Quand il expliqua ce jour-là aux

matelots assemblés la nécessité de la
di bipline, il fut acclanté. Trois mois
après, ce furent les autres, les hom-
mes du “ Pricaz No. 1.”
Koltchak résiste de toute son éner-

gie à la mutinerie. Une dernière fois,
il harangue les équipages à bord du
Vaisseau amiral. Ses appels à l’hon-
neur, n’veillent plus d’échos. Des fu-
rieux tentent de le désarmer, Alors,
d'un grand geste beau comme Jl’anti-
que, il jette à ia mer son sabre orné
de la croix de Saint-George et, sans
regarder en arrière, quitte son bord.

Ame{ étrange, contradictoire, des
Slaves! Co même conseil des mate-
lots, qui a chassé Kaoltchak de son
navire, a été frappé par son dernier
geste d’une sorte da terreur sacrée.
TH envoie plongeur après plongeur
chercher le sabre de l'amiral au fond
de la mer. Puis il té'égraphie au
grand chef nour le supplier de reve-
nir et reprenire le commandement
de la flotte.

 

* * x Un homme de la trempe de l’Ami-
sal ne pouvait pas s’a:corder ave:
des harpes éoliennes. Kerenski,

+

UN GRAND RUSSE
Un bel article de M. Joseph Reinach sur l’amiral

russe Koltchak, un savant et un soldat.—Un

 

Paris, juin, 1918.—M. Joseph Rei- |

l'impul-,

‘Îce des calomnies qui le poursuivent

geste.  
pon quand il apprit le coup d'Etat
de L.nine. On tait le reste: Koit-
ichak en Sibérie, aux prem.erg jours
de 1918, presque seul ; et aujourd’hui
sur l’Oural et la Volga, chef d’une
grande armée et d'un Véritable gou-'
vernement.

L'’inlassable effort, poursuivit pen-
dant tant de mois aux profondeurs
mystrieuses de la Sibérie, pour arri-

| ver a4 la comstiilution d'une telle for-
ce, c’est l’und es plus extraordinai-
res épisodes de ces temps qui n’ont
plus de commune mesure avec tous.
les autres. Une volonté de fer au
service du plus pur patrict.sme, i
c'est toujours une sorte de miracle.
Avant gue Koltohak eût réussi son

entreprise sibérienne, avec le con-!
cours des héroïques légions tchéco-
slovaques, et alcrs qu’entre le Cauca- |
se et le Don Keleddine, Alex.eñ, |
Kornilaf et Denikine, faisant les
soldats sac au dos et le fusil sur | 6-;
paule, eux qui avaient commandé à

quelques-unes des plus grandes ar- |
mes du monde, continuaient a la téte
te de quelques milliers d'’officiers la:
guerre contre les Allmands, par fide- |
lité à l’Entente, et la commençaien:
contre les bolthevistes, par horreur
de leur félonie et de leur tyrannie, j-
je n'ai pas cessé de réclamer ici !1.-
{tervention militaire de l’Entente, e:,
comme le voulait cette souveraine

inflexible qu’est la Géôgraphie, par
le Japon.
Deux raisons dominantes justi-

fiaient alors l’intervent/on armee:
Une raison stratégique : la néces-

sité de créer un autre front oriental, :
le premier ayant été livré aux Alle-
‘mands par la félonie des bolkhevis-
tes, “11 piu graei rifiuto” de toutes
les histoires et qu'en vér.té oublient
un peu trop les bolchevisants d’Oc-
cident et d’Amérique quand ils per-

sonnifient la Révolution russe en
Lénine, les uns par snobisme, les au-
tres par démagogie simple. Le front
est aujourd'hui reconstitué ; c'est la
Pelogne indépendante et libre est si
bien ce nouveau front que” tous les
efforts de l’Allemagne ou, pour mieux
dire de la Prusse, sont, uirigés con-
tre le noble Lazare sorti du séculaire
tombeau.
Ht une raison morale, une raison

d'honnzur, le devoir impérieux de
venir en aide aux intrépides survi-

| vants de l'armée russe qui refusaient
de se salir dans la trahison de Brest-
\Litovsk, avaient gagné au prix d’in-
vraisemblables périls le réfuge du
Caw:ase et s'y battalent—et mou-
aient—inflexiblement fidèles à l’En-
tente.
C'était l'heure du Japon, du destin.

Comment ? Pourquoi l’Empire du
Soleil Levant l'a-tyil laissée passer -
ILa faute n’en est pas à lui seul. L'E-
criture a donné cette définition du
faible : “ Celui qui veut et qui ne
veut pas.” Yes puissances de J'En-
tente n'ont eu que des velléités, ne
surent envoyer que de “ petits pa-
quets,” en hommes, en canons et en
munitions, en vivres et en argent. |
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Koltchak, aujourd’hui, se croit en |

 
 

  mesure de sauver lui-même la Rus-
‘sie. Il à fait de l’amorphe Sibérie un
vaste camp retranché. Il établit sa
Maison ave: Denekine, au sud; au
nord et à l’ouest, avec les petites ar-
mées, un peu hétérognèes, mais ré-'
solues et ardentes, de Mourmanie et

; d'Esthonie. Trotzki s’est enfui de Fe-,
| trograd à demi encerclée. La flotte,
‘anglaise tient la Baltique. Koltchak ;
|tient solidement l'Oural et progre£-
se sur la Volga. 11 ira à Moscou.
|Ncus le verrons au Kremlis. Mais la
route est longue.
Bn offet, ni l'arniée rouge n'est mé-

prisable, nt le gouvernement bolche-
vique, encore aux abois. L'armée es!

 
|
|
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LE FILS*DUZPRINCE-ARTHURBECONNAUGHT

  
Le jeune comte de MACOUFF s'amusant dns el “Green Park” a Lon.

dres. Il est le fils et Phéritier du prince Arthur de Connapgnt et il
est parent avec le Rol George. : .

 

MONT DEM
Au

Mtre Francis Flynn, avocat,
de S. Hyacinthe, fils de

 

Notre drapeau, notre parole
et notre honneur sont là,
dit le commandanten chef
américain’

DDPART DE BREST

Paris, 5—Le général Pershing en
parlant de l’armée américaine en Eu-
rope,-a déclaré au-correspondant de
l'Associated Press : ‘otre drapeau,
notre parole et notre honneur sont
Ra.”

 

, .
Il a ajouté que jusqu'à l'évidence l’hon. juge Flynn, est

indiscutable de l'achèvement de la| décédé hier.
tâche, les Américains y coopéreront ,
pour leur. part.
Toutes les troupes américaines par- BELLE CARRIÈRE

tiront de France, la plupart d'elles —_—
s'embarquant à Brest pour leur re-
tour aux Etats-Unis. Son grand quar-
tier général sera transporté dans
une quinzaine à Paris, od il restera
jusqu'à la fin d'août ou au commence-
ment de septembre On-a conclu en
disant qy#: de rapides progrès. sont
faits pour disposer des objets appar-
tenant à°l’armée

LEPRI

On apprendra avec de sincères re-
grets la mort—survenue de bonne
heure ce matin à l'Hôtel-Dieu—de M.
Francis Flynn, avocat, fils de l'hon.
juge E.-J. Flynn, de Québec.
M. Francis Flynn est décédé après

une longue maladie qui l'avait con-
duit & l'hôpital l'hiver dernier. Il

, avait lutté avec une énergie vraiment
| admirable contre le mal et, depuis
des mois, ses parents et ses amis es-
péraient qu'il finirait par en triom-

J pher. Même hier, on avait encore de
l'espoir. Mais. duraut la nuit, l’état
du malade empira et, de bonne heure
ce matin, il rendait paisiblement son
âme à Dieu.

Né à Québec, le 2 octobre 1887, M.
Francis Flynn avait donc 31 ans et 9
mois. I! avait fait de brillantes étu-
des au Séminaire de Québec et à
l'Université Laval et avait été admis
au Barreau il y a sept ou huit ans.
Le jeune avocat, qui devait bientôt

briller au Barreau, exerça sa profes-
sion à Qu‘hec pendant un an en so-

 

Mont-Joli, 5—Cinq cent boftes de
fromage ont été vendues à Alex.
Grant, de Montréal à 28 1-2 centins
et 200 boîtes de beurre out été ven-
dues à Gunn, Langlois et Cie, à 51

J
 

(De notre cormamponsdant)

les Falaises,  4.— Bien
momde dane notre vieille cité de
Champlain connaissent ce joli petit
coin de terre que l'on appells Eve-
rell “Les Walaises” situés sur les
bords du S.-Laurent à quelques trois
à 4 mtlies de la ville de Québec. Tra-
versé-au centre par la ligne du che-
win defer du Québec Montmorency et

Le coqwet village des
* à aujourd'hui, quarante-

deux familles dont les deux tiers sont
fournis par lex citadins de Québec et
ses environs ; tout contribua à y atti-
ren chaque aunée de nouveaux rési-
dents pour la saison d’été, toutes les
commodités modernes : lumièr élec-
trique ,aqueduc, des fournisseurs de
tout premier ordre : boulangers, lai-
tiers fournisseurs de glace. ‘Les épi-
ciers de Québec viennent y prendre
des commandes et évitent une tâche
fatigante aux hommes de bureru. et
il est à noter que le public pe: +
æer d'Everell à Québec et »
à toutes les demi-heures.
pagnie du chemin de fer.
gilance et l'urbanité de son -
dant, M. Everell, bien secondé par ses
employés subalternes, a à coeur de
traiter le public voyageur avec toute
la courtoisie possible, ce dont le pu-
blic lui en est très reconnaissant.
Parmi les c‘tadins de Québec et

propriétaires de villas, l'on y remar-

que les familles Dr E. Fortier Ter-
reau. Piché, Kirouac, Martel, Pouliot,
Drouin, Frenette, Chalifour, Thivier-
ge, Paradis, DeBlois et plusieurs au-
tres dont les noms nous échappent.
En longeant ces résidences, on est

surpris et étonné de voir une certai-
ne rivalité qui existe entre les ama-
teurs de fieurs, la propreté\de leur
résidence et l'entretien des parterres
qui ne sont en réalité gu in lit de
fleurs odoriférantes de toutes sortes
font l'admiration de tous ces visi-
teurs.

Les résidences Thivierge, DeBlois,

peu de

 

[à FALANSES

 

Pouliot, Verret,,Vermier ot,Leferrière,
sont de celles qui remportant la

| palme pour la diversiépdesfleurs, et
le goût perfeetionné pour “leur genre
de décoration.
Des familles nouvellemant- arrivées

en cet endroit, stimiuæées*per Je bon
exemple, se proposent bign elles aus-
si, dans un temps assez mppsoché, de
faire concurrence dans l'amélioration
de leurs parterres 4 celles gui y soit
déjà Stables depuis plusieurs anmées.

Mercredi soir, à ‘feur réstianes
“Villa-France” des Falaicee, M. et
Mme Francis Kirouac, en honneur
de M. et Mme Panreton, (née Eva
Kirouac), de Shawinigan Falls, rece-
valent queiques intimes 34 une partie
de Fuchre dont la famKtoglbsreau
fut l'heurouse gagnante ;de -3 beaux -
prix. Après la partie de*caæztes, l'an
se mit autour d'une table merveiMeu-
sement décorée, et pousttue de -tout ce
qui pouvait flatter le goût des gour-
mets les plus difficiles. À une heures
assez avancée, l'on se sépara, empor-
tant avec nous dé la famille de M. et
Mme Kirouac, un précieux sewvanir
des heures charmantes pasvpées à la
“Vila France”.

VINTOR.
relat

ENCORE UN MAUVAIS
FRANCAIS ARRETE

————

Sur mandat d'arrêt du capitaine
Hilaret, rapporteur près le conseil
de guerre de la deuxième région, sié-
gea1t % Lille, les inspecteurs de la
Ze brigade mobile ont arrêté à Ro-
sendael un nommé Alfred Lust, qua-
rante et un ans, débardeur à Dun-
kerque, inculpé d’intelligences avec
I'ennemi.
rstms

Celui qui pratique l'économie ne
s'en répeut jamais ; mais celui qui
pratique le gaspilage s'en répent tou-

 

 
 

frères, M. Edmond Flynn, un des re-
présentants du C. P. R. à Québec, et
le capitaine Percy Flynn, revenu tout
récemment de Stbérie.

M. Francis Flynn avait toujours
honoré l‘‘Evénement” de son amitté.
Conservateur en politique, il aurait
obtenu de beaux succès s’il avait vou-
lu, un jour, prendre part aux luttes
électorales. Il avait la parole facile
et convaincante et, dès sa jeunesse,
il s’était formé un peu au journalis-
me en collaborant à des journaux Il
avait même fondé, pour le cercle de
ses amis, un petit journal, dans 1le-
quel il écrivait d'une plume alerte,
mordante, des articles qui dénotaient
un talent que lui auralent envié de
bons polémiates

Son goût de l'étude, sa grande mo-
destie et son dévouement à l'admira-
ble petite famille qu’il! avait fondée.
et dont il était fier, avec tant de
raison, l'auraient probablement éloi-
gné de la politique, qui n’a rien d’at-
trayant, en notre siècle, pour un sa-
ge. Mais, au Barreau, où il avait dé-
ja une situation très enviable, il eût
brillé, et sa carrière eût été digne de
celle de son père, l'ancien chef du
gouvernement de notre province.

Tout cela rend sa disparition plus
douloureuse pour ses amis, gui garde-
ront de lui un profond souvenir.
Les obsèques de M. Francis Flynn

auront lieu lundi matin en la Basil{-
que de Québec.
Le cortège se formera à 9 h. 15 en

face de la résidence de son père, rue
Hamel. pour se rendre à l'église où

le service sera chanté à 9 b. 30. L'in-
humation aura lieu au cimetière Bel-
mont. ‘

 

LE CANADA MUSICAL
Une nouvelle  émotionnante pour centing la livre au bureau des froma-

 

 , ni ciété av.’ son père, l'hon. M. E.-J
gers de cet endroit. Flynn, :n premier-ministre de la

province Québec .et maintenant
pourvue de toutes les artillreries et & Iroquois, 5—Le bureau des froma-' l'un Ca J.zes les plus distingués de
imunitions que les Allemands lui ont,
laissées en viclation de l'armistice,|
et elle est entadée d'officiers de J'an-
cien régime, brutalement placés entre:
la reprise du service et la corde. Le!
touvernemént aYgardé la planche aux|
fassignats, instrument d'irfpuisable .
propagande, l’Entente ayant commis
la faute de ne pas déclarer nuls et

sans valeur tous les roubles Lénine : |
et il s'arroge plus que jamais je droit
de promettre de. vastes concessions,
de forêts et de mines à des syndicats

internationaux, qui ne restent pas|
jinactifs en sa faveur \

L’Amiral, lui, n’a 3 mettre en fa- |

que sa loyauté, la sincérité de ses pa-
roles démontrée par ses actes, son
irrductible patriotisme. Je lis dans
l'un do ges plus rétents manifestes
aux soldats de l’armée rouge : “ La
liberté, c'est le droit sacré du peu-
ple de délibérer en commun et de
décider de ses destinées. Dans la Rus-
sie soviétique, ce droit n’existe pas.
M n’y a ni liberté ni droit.”

« = #

Lui-même, s’il est certainement un
démocrate et un libéral, est-il monar-
chiste ou républitain ? À est quelque
chose de mieux qu’un républicals
professionnel : il a les vertus répu-
bligcaines d’un personnage de Plu-
tarque. La patrie, d’abord, sa chère
Russie malheuretise et coupable, qu’il
(à fait le serment de sauver de l'Al-
‘Hemand et des complices de l’Alle-
‘mand. 11 est le port--drapeau de cette.
‘Russie héroïque et glorieuse des
deux premières années dè ia guerre,|
:que noug avons tant aimée et qui a,
‘rendu 2 la cause sacrée des peuples,
avant da rouler au fossé de l’anar-
lehie, tant d'inoubliables services. |
| Mais il n'est pas seulement un
porte-drapeau. cCt honneur de porter
‘le drapeau et le défendre jusqu'à la
i mort, on ne e confie dane les régi-
iments quad un officier brav entre

‘tous, déjà réputé pour son énergie
‘et pour son courage. Cependant, il n’y
a jas d'exemple d'un porte-drapean
d nt on fait un chef. Il faut d'aut*es

  

peur se débarrasser de lui. l’envoya vertus encore à un chef. L'Amiral est

en Mission au Japon. Le destin a deun chef.
ces jeux. Koltchak se trouvait au Ja- JOSEPH RRINACH.

| munes anglaises a passé hier le Bill

gers d'Iroquois a vendu hier après-|la Cour Supérieure de notre Provin-
midi 1,045 boîtes de fromage, dont 345 ce. Dès les débuts de sa deuxième an-
boîtes de colorié et 700 boîtes de | née de pofession, Maltre Lussier,
blanc au prix de 29 centins la livre. ‘conseil du Roi. de S.Hyacinthe, avo-
Les acheteurs présents étalent Johns- | cat éminent. invita M. Francis ¥lynn
ton, Ault, Weir et Edward. Jofnston à faire partie de son étude comme
partit l'enchère à 29 centins. L'année | associé. Notre jeune concitoyen ac-
dernière on avait vendu à la même' cepta et ses nombreux amis le virent
date 1,055 boîtes de fromage à 22 1-4 ! partir avec regret pour S-Hyacinthe,
centins. où 11 ne manqua pas de se créer une

—————ee ‘réputation magnifique en peu dé

POUR L’AVIATION | temps.
'M. Flynn avait épousé, il y a un

peu plus de six ans, mademoiselle
Jeanne Lussier, la fille de son associé

du Service Aérien de Æ65,500,000. De ; professionnel, qui luf survit ainsi que
cette somme, £3,000,000 vont soule- {trois petits -enfants : une fillette,

ment à l'aviation civile et le reste à Françoise, qui a cinq ans, et deux fils,
l’aviation militaire. Jacques, trois ans. et Jean, deux ans.
On se plaint généralement en An-; Le défunt laisse aussi pour le re-

gleterre que la Chambre des Com- | gretter—outre son père—deux soeurs,
munes n'a pas voté une somme assez ‘madame (col) C-A. Chauveauet ma-
considérable pour l'aviation civile. demoiselle Béatrice Flynn, et deux

Londres, 5—La Chambre des Com-

&
2

.

en anglais au Metropol a

les amateurs d'opéra est transmise
aux lecteurs du Canada Musical dans
son numéro de juillet qui est au-
jourd’hui en vente dans tous les dé-
pots. Cette revue, toujours si parfai-
tement renseignée, anonc la venue
d'une troupe française d'opéra, l’hi-
ver prochain. C’est une troupe ré-
gulière établie depuis longtemps à
Paris, qui voyagera au grand com-
plet. Voilà de quoi réjouir beaucoup
de monde. On a prop‘.é. au Congrès
américain, l'abolition
les amuséments, Pe sera joué

pendant la
saison 1919-1920. [es deux grands
chefs d’orchestre français, Camille
Chevillard et Gabriel Pierné, vien-

Arcnt probablement en An-érique.
Une Revue de la musique en Furo-

pe et une étude ser les éditions
françaises au Canada se trouvest
également dans le Canada Musical.
Prix du numéro, 10 sous. Pour les
bonnements, $2 par année (Mont-
réal, $2.56), s'adresser à Casier pos-
tal 1509, Montréal.

Le fameux dirigeable britannique R-34, qui, parti d'Angleterre mercredi matin est attendu

ja taxe sur:

DEPART
WAVE

M. F.-S. Stocking, agent général
des compagnies de navigation océani-
que nous communique la liste sui-
vante des navires qui doivent bientôt
partir. pour le Canada :
Elle est sujette à des changements:

Juillet, steamer De pour
5—Orduna New-York Liverpool
5—Saturnia Québec Glasgow

5 —Scandinavian, Québec, Liverpool
6—Grampian Montréal Liverpool
7—Minnedosa, Montréal, Liverpool
11—Mauretania, N.-York,

Southampton.
.11—Metagama, Montréal, Liverpool
12—Baltic, New-York, Liverpool
12—Cassandra, Québec. Glasgow
12—Caronia, New-York, Liverpool
12—Megantic Québec  Liverjool

! 16-—(’armania New-York Liverpool
17—Saxonia New-York =Plymouth
17—Olympic Halifax Southampton
18—Corsican Montréal Liverpool
18—Veltic New-Yorn Liverpool
20— Tunisian Montréal Liverpool
24—Adriatic N.-York Liverpool

| 24—Melita, Montréal, Liverpool
26—Royal George

Plymoi th, Havre, London.
28-—Aquitania New-York South-

bampton.
Août--
2—ILapland N.-York Liverpool
2—Canada Québec Liverpool
2-—Orduna New-York, Liverpool
6—Scandinavian, ‘Montréal.

Liverpool.
T—Scotian Montréal Liverpoel
7—Minnedosa Montréal Liverpool
9—Caronia New-York Liverpool
13—Grampian Montréal Liverpoo!
13—8aturnia Québec Glasgow
16—Mégantic Québec Liverpool
16—Carmania N.-York, Liverpool
20—Casasndra Québec Glasgow
23—Aquitania New-York,

Southampton.

 

L’HOTE DU ROI

 

Londres, 5— D’aprds le “Chroai-
cle’, le général Sir John Pershing
avec 3.000 soldats américains accepte-
ra l'invitation du gouvernement an-
glais de visiter Londres et d’être
l'hôte de la nation les 17. 18 et 19
juillet. - . ;
Les visiteurs prendront part à la

marche de la victoire et il est proba-
ble que le général Pershing sera in-
vité à un lunch parle ro! George, a
Buckingham Place.
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aujourd’hui en Amérique
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1ère BR.

GUSTAVE CHOUINARD (fils de Elle V et de
AMANDA LANGLOIS

Mariage le
ENFANTS :
1. Marfe-Blanche-Amanda, bap. le 25 mars 1893 ; inhumée le 18 janvier

1899.
2. Gustave-Raoul, bap. le 6 juin 1894 :

. Jos-Clovis-Adrien, bap. le 9 octobre 1885 :

. Jos-Arthar-Elie, bap. le 9 octobre 1895 :
- Emma-Adrienne-Valérie, bap. le 7 mars 1897 ;
Jos-Charles-Théophile, bap. le 27

D
O
w
y

Or
A

Ca

1903 : .
. Marle-Antoinette-Ida, bap. le 2

1ère BR.

LEDA ROBICHAUD
‘Mariage le 13 février 1893 à S.-Jean.

ENFANTS:
1. Joseph-Gérard, bap.

t 1899 ;
6. Joseph-David, bap. le 20 mai 1901;
7. Marle-Jeanne-Gabrielle, bap. le 15 mai 1805 ;
8. Marie-Albertine, bap. le 23 nov. 1906 ;

VI
M.-FLORE.ALICE CHOUTNARD, (fille de Honoré-Jullen V et de Célina

Dr EDWIN TURCOT. Professeur à l’Université Laval

lère BR.

Mariage à Québec.
ENFANTS :
1. Charles Turcot, établi à Edmonton ; marié à Delle Lemieux, fille de Sir

François Lemieux :
- René, oculiste ;

~
1
3
J
t

O
n
o

. Marguerite Turcot.
Myrtha Turcot.
André Turcot. ‘

0
G
o

10.
11. Adrien Turcot. _

1ère BR. Vi No 45.
MARIE-ALPHONSINE CHOUINARD, (fille de Julien Honoré V et de Célina

JOHAN SCHWARTY.
Mar‘age a Québec.

ENFANTS:
1. Anton Schertz, né en 1899 :
2 Eric Schwartz, né en 1900 : se noya à l'âge de 16 ans.

Blanche-Florida, bap. le 29 juin 1899 ;
. M.-Rose-Iréne, bap. le 20 sept. 1900 ;
. Jos-Adrien-Antoine, bap. le 16 sept. 1901 ; décédé te 17 août 1909.
Marie-Thérèse-Fernande, bap. le 4 novembre 1902 ; déc*s le 19 juin

nov. 1908 ;
. Marie-Carmel-Aglaé, bap. le 6 novembre 1904 ;

VI
JOSEPH CHOUINARD. (fils de Joseph V et de Vitalline Duval)

le 15 juin 1909 :
2. Marle-Paule-Alexandrine, bap. le 30 juillet 1911 ;
3. Joseph-Arthur-Ernest, bap. le 12 juin 1894 ;
4. Marie-Anne, bap. le 14 avril 1898 ; 5. Marie-Germalne, bap. le 11 juille

marié 4 Delle Légaré, de Montréal.
Béatrice Turcot, mariée à René LeMoyne.

. Gabrielle Turcot, mariée au Dr Joseph Wash ;
Joseph Turcot, marié à Delle Bussières de Montréal ;
Albert Turcot. marié à DIlle Lepinay;

- Yvonne Turcot, Soeur S.-Vincent de Paul, religieuse
l'Hôte-Dieu du Précieux-Sang de Québec ;

VI No 42.

Caroline Dumas).

(Jumeaux).

mai 1898 ;

No 43.

“No 44.

Pelletier.)

seph Nadeau, mée Yvonne Dupuis,
âgée de 28 ans. Les funérailles. de la

juin à 10 heures au milieu d'un grand
concours de parents et d'amis. Le

deuil était conduit par M. Joseph Na-
deau, mari de la défunte, ses beaux-
frères: MM. Edmond et Alphonse Na-
deau. Les porteurs étaient, pour la
croix: M. A. Nadeau, pour le cercueil,
MM. E. Bossé, Amédée, Alfred et Jo-
seph Labrie, beaux-frères de la dé-
funte. Pendant le service funèbre,
chanté par M. le curé Faucher, un
magnifique programme fut rendu 2a

au milieu d'un grand concours de pa-
rents et d'amis, les funérailles de M.
Eugène Couture, décédé le 27 juin,
à l'âge de 72 ans. Le défunt était
l’oncle de Mme Joseph Nadeau, inhu-
mée le même jour. Nombreux les pa-
rents et amis assistaient aux fumé-
railles du regretté défunt. âgé de
72 ans. Nous offrons aux familles en
deuil nos cordiales sympathies.
—Le 5 juillet, MM. Louis Jean Har- |

pe, Jos. Fradette, Arthur Provost et ‘
Fidèle Lacroix sont revenus d Eu- ‘
rope où ils étaient depuis plusieurs
mois. Il y avait à cette occasion fête |
dans les familles des braves militai- !
res. i
Le 8 juillet, M. Donat Ruel, fils de |

M. Joseph Ruel, maire du village,
conduisait à l’aute! Mlle A. Fortin.
Le même jour, M. Ludger Lamon- |

  

tagne, de LaDurantaye, épousait Mlle
Hélène Nadeau. Ces deux mariages |
ont été célébrés solennellement. Les ‘
mariés ont reçu de nombreux et ri-
ches cadeaux. Nous leur offrons nos
meilleurs souhaits de bonheur.

BERTHIER |
C’est avec joie que nous-annonçons

l'arrivée au milieu de nous de nos
braves soldats, MM. Henri Labadie,
Y. Lynch, Wellie Lavallée, de la 10e
Réserve, Ripon, Angleterre, parti le
21 juillet dernier; ils ont fait la
traversée sur le transport Caronia. À
tous ces braves, nous leur disons un |
amical bonjour et félicitations sincè- ‘
res. Toujours on dira avec fierté :
c'est mon soldat.

 

  
hospitalière de
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Nouvelles
 

Suite de la lère page.

SAINT-DENIS
Nous avons eu. dans la dernière

semaine de juin. une très belle re-
traite prêchée par les Révérends Pè-
res Rédemptoristes Barolet et Bé-
langer. ;
Tous nos écoliers, collégiens, con-

ventines, nous sont revenus pour les
vacances. Quelques-unes de nos jeu-
nes filles sont revenues des couvents
avec leurs diplômes. Ce sont Mlles
Marie-Paule Hudon, diplôme modèle;
eannette Garon. Béatrix Martin et
Gérardine Bouchard. diplômes élé-
mentaires.
A tous les joyeux écoliers et à

leurs institutrices. nous disons: Jo-
yeuses vacances et nous offrons nos
sincères félicitations aux diplômées.
—M. et Mme Marcelin Martin ain-

si que Mlle Welhilmine Martin, de
Québec, sont en visite chez leur père,
M. Olivier Martin.
—M. Louis Langlais, travaillant à

Sully, est de passage chez son père, |
M. T. Langlais.
—Mlle M. A. Garon de Saint-Michel

est de passage chez son oncle M.
Ignace Garon.
—Mile Alice Langlais, de Kamou-,

raska, état la semaine dernière en
visite chez son frère M. Alphonse
Langlais.
ILS SONT REVENUS.—Ces paroles

sont plus consolantes que cclles que
nous avons prononcées au départ de
nos braves jeunes gens appelés à
aller défendre la patrie. Après bien
des misères. bien des peines et dec
ennuis que ces chers soldats ont
toujours surm®ntés, ils sont revenus
dans leurs foyers revoir les chers pa-
rents qui les attendaient depuis long-
temps et qui sont heureux aujour-
d'hui d'embrasser fièrement les bra-
ves soldats. La joie qu’ils éprouvent
fait oublier le chagrin; maintenant
ils sont fiers de leurs fils et ces der-
niers sont heureux d'avoir fait leur
devoir. À ces braves nous devons dire
Merci ! merci” d’avoir défendu la |
bonne cause. Les soldats arrivés sa-
medi dernier sont MM. Honoré Garon
Ern. Raymond et Louis Langlais.Ces
jeunes gens n’ont été qu’en Angleter-
re mais quoiqu ils n'aient pas vu tou-
tes les horreurs de la guerre ils n'en
ont pas néanmoins fait bravement
leur devoir.
A tous, nous disons la plus cor-:

diale bienvenue. Nous attendons aus-|
si prochainement le soldat Emile |
Dionne.
—DMercredi matin a eu lieu le ma-

riage de M. Léon Ls Hudon a Mlle
Marie Garon. Les mariés étaient ac-
compagnés de leurs pères, MM. Ab-
don Hudon et Théophile Garon.

SAINT-PHILIPPE DE NERI|
Le ler juillet, est décédée Mme Ma- }

Jorique Deschénes. née Thals Hudon, |
à l’âge de 67 ans. Son service et sa;
sépulture eurent lieu à Rivière Ouel-;
le vendredi à neuf heures. Un libéra,
fut chanté en notre église. A la fa-
mille en deuil nos plus vives sympa-!
thies.
—-Mesdemoiselles Eugénie  Pelle-,

tier et Rosa Bouchard, soni parties.
pour un voyage à Fraserville et Ca-
couna.

—Mesdemoiselles A. M. Roy et A.
M. Desjardins sont aussi parties pour

 

 

 

‘
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du district

un voyage de quelques semaines à

Saint Elzéar de Beauce où elles se-
ront les hôtes de M. l'abbé B. Des-
jardins, leur oncle. :
—Le 28 juin a Sainte Anne de la

Pocatière, était ordonné prêtre M.
Xavier Jean, enfant de M. Théodule
Jean et de Dame L. Chamberland. Il
chantait sa première messe en notre
église le 29 qui était artistiquement
ornée pour la circonstance.
—-Beaucoup de membres du clergé

y assistaient ainsi qu’un grand nom-
bre de parents et d'amis du nouvel
élu.
—Mme Pierre Pelletier. de Saint -

Paschal, ainsi que Mlle D. Pelletier,
de Lewiston, Maine, était de passage
chez des parents au commencement.
de la semaine.
—M. l'abbé Alex. Jean. professeur

au collège de Sainte Anne de la Po-
caltière, passera les vacances en cet-
te même paroisse comme vicaire.
—A tous les collégiens, séminaris-

tes enfin, à tous les étudiants, nous
souhaitons “Bonnes Vacances”.

BUREAU CASAULT
M. et Mme Emile Côté. et leurs

enfants, M. et Mme Joseph Côté. de
\vestville, New Hampshire, sont les
hôtes de leur père, M. Cyrias Côté.
estimables ex-concitoyens sont heu-
reux de revoir après 16 années d’ab-
sence leur village natal. Ils ont fait
le trajet des Etats-Unis au Canada
en auto.
—M. J. Lynch, depuis un an en An-

gleterre, est revenu chez son père,

M. Odilon Lynch.
—Mlle Corrinne Casault, institutri-

ce au Rocher Noir, est chez son père,
M. Louis Casault.
—Mlles Idola Daly, de Québec et

Cécile Coulombe de Montmagny
étaient la semaine dernière les invi-
tées de Mme Alphée Collin.
—Mme H. Vincent est, ainsi que

ses enfants: Yvette et Paule, en visi-
te chez son père, M. Godfroid Cou-
lombe.
—Mme Michel Coulombe, de Mont-

magny, est en visite chez son fils,
M. Hector Coulombe.
—M. Jules Langlais, de Québec,

passe les vacances chez M. Charles
Casault.
—Remerciements au révérend Père

Aymard, pour faveur obtenue par sgn
intercession, avec promesse de falte
publier—Mme E. Bouffard.
—M. E. Lapointe, de Québec pas-

se les vacances chez M. Philippe Ca-
sault.

. —M. Xavier Bouffard. qui a subi
une opération pour l'appendicite, est
revenu en bonne voie de guérison.
—M. D. Lynch, employé du gouver-

nement, est venu voir son frère. M.
J. Lynch, récemment arrivé du front.

médecine, de Montréal, était, diman-
che. en visite chez M. Joseph Laba-

e.
—Mlles Marie Jeanne et Marie An-

ge Mercier, de Bienville, pont caf!
passage chez des parents et amis. |
—Mlle Blanche Langlade; de Qué- |

bec, en promenade chez M. Xavier |
Laverdière.
—Mlle Alice Matte, de Montréal,

passe les vacances chez sa soeur,
Mme Emile Aubert j
—Mlle Estelle Dechénes, esi allée

passer un mois de vacances chez ses !
amies, Mes Lindsay de l'Ile Verte. ‘

SAINT-FRANÇOIS
i
|

M. et Mme Aimé Asenauit, et leur |

|

—M. Hervé Legrand, étudiant |

|

fillette, Thérèse, de Franklin, étaient
cette semaine les hôtes de M. et Mme
Auguste Morin.
—Mme Joseph Carbonneau, de New

Bedford, est venue visiter des pa-;
rents.

—Mme Siméon Théberge, de Nor-
mandin, et sa fille, Mile Alvine, sont
en visite chez des amis.
—M. et Mme Ovide Lemire sont

partis pour Saint Louis du Ha! Ha!
assister au mariage de leur soeur,
Mlle Yvonne Pelletier. i
—M. et Mme Adélard Fleury, de;

Nashua, ainsi que Mlle Jeanne Ga- |
rant, de Québec, sont venues visiter !
leurs parents. |
—M. Joseph Lecompte, est allé en'

promenade à Montréal. !

—Mlle Alexina Ouellet, de Montma- |
guy, est venue passer le dimanche’

chez M. le docteur Lizotte. !
—MM. Xavier Blais et Arthur Mo- |

rin sont revenus d'Europe, heureux |

de revoir, après une absence d’un an,|

regrettée défunte ont eu lieu le 30:

l’orgug, sous la direction de Mlle A.
Nadeau. ‘
—Lundi, à 10 heures, ont eu lieu,,

 

 

 

 

La Faucheuse qui

grande que celle de toute aut
sur son passage La durée de
considérée indéfinie, & cause d
riaux qui entrent dans sa fabri

FAUCHEUSE
Walter A. Wood
A Relevage Vertical
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paie le Cultivateur
Voici une faucheuse qui est tellement différente des autres,

tant au point de vue de la construction qu’à celui de l’efficacité
que vous vous devez de l’examiner attentivement et de la bien
connaître avant de décider l’achat d’une autre machine. e
la faucheuse la plus légère de traction par le fait que tout le poids
de la machine repose sur l’essieu — le pôle n’exerçant aucune
pression sur le cou des chevaux.

C’est

La vitesse de la faux est plus
re faucheuse et tout est coupé net
la faucheuse Walter A. Wood est
e la qualité supérieure des maté-
cation. Elle est vendue avec notre

garantie la plus complète et peut être fournie dans cinq modèles :
315, 45, 5, 6 et 7 pieds de coupe.

 

Le wagon perfectionné po

les longues routes.

régulière.
d’ordonner ce wagon.

273  les rives natales.
—Mlle Margnuerite Beaudoin a ob-

tenu ‘avec grande distinction” son
brevet modèle anglais et français au
couvent des Ursulines de Québec ;
aussi un diplôme de musique classe ;

amie.
—M. François Lamonde,

ford Mines, est en
parents.
—MM. Joseph, Numa et A. Lamon-

de sont allés cette semaine à Saint
Paul du uton, visiter leur oncle, M.
Talbot; ils sont revenus enchantes
de leur promenade.
—M. et Mme Jules Marceau, ainsi:

que leurs trois petits garçons, de
Montréal, viennent passer les vacan-
ces à Saint-François.
—Mme Joseph Marceau, MM. Da-

mase et Wilfrid Bolduc, de Mégantic,
sont les hôtes de leur père, M. P. Mar-
ceau. }
-—Le 7 du courant, M. l'abbé O. La-

monde bénissait le mariage da M. J.
Chamberland d’Armagh, à Mlle Fidé-
lus Boissonnault.
MM. Chamberland et M. Boisson-

nault servaient de témoins aux ma-
riés. Nos souhaits de bonheur aux
nouveaux époux.
—Le 8 du courant a été célébré le

mariage de M. Joseph Guimont à Mlle
Fila Montminy.,*
—M. T. GuimMont servait de  té-

moin au marié et M. Césaire Mont-
miny accompagnait la mariée qui
portait un ravissant costume gris. De
beaux chants furent rendus pendant
la messe nuptiale célébrée à l’inten-
tion des nouveaux mariés. Le dfner
fut servi chez M. Guimont et le sou-
per chez M. Montminy.
A cet heureux coupie, nous offrons

nos meilleurs voeux de bonheur.
—Mlle Angéline Normand de Mont-

magny était de passage Ici cette se-
maine.
—M Xavier Montminy. de Qué-

bec, est venu mardi à l’occasion du
mariage de sa soeur,

SAINT-PAUL DU BUTON :
Mlle Elisa Blais, de Montréal, et |

Mme veuve Eugène Morin, de Sainte-|
FEuphemie, sont les hôtes de M. An-:
dré Blais.
—M. et Mme André Blais sont re-

ide de Thet-
visite chez des

  SAINT-CHARLES

La semaine dernière il v a eu du-
rant trois jours, des conférences mé-

nagères données par Mlles Bérubé et
Laflamme. Ces conférences furent
suivies assidûment par les dames et
demoiselles de Saint-Charies. De ces!
instructives et intéressantes lecons.
nos ménagères sauront tirer. nous
en sommes persuadés, les meilleurs
fruits possibles. ;
—Le 27 juin, est décédée Mme_Jo-

 

 

| de

venus d’une promenade à l'Islet, où ;
Îls étaient allés assister à l’ordination :

leur petit-fils, M. l'abbé Amédé
Giasson. Ils ont aussi visité des pa-
rents à Saint-François et Saint-Pier-'
re; ils ont fait le trajet en auto:
--MM. et Mmes Isidore Samson et

Joseph Breton, de Saint-Pierre,
étaient. la, semaine dernière, de pas-
sage dans notre paroisse chez des pa-
rents.

---M. Gaudiose Pelchat. et sa fa-;
mille, sont partis mercredi pour al- —

—
m
e
e
n
.

agrégée. Félicitations à notre jeune“

| mille de Montréal. sont venus passer ‘

 St-Paul
QUEBEC.

  

Le Véritable Wagon de Ferme

“QUEBEC”
ur l'utilité générale sur la ferme,

la rentrée des foins, le charroyage du bois, de la planche, etc.
Modèle pour un cheval, léger de poids et de traction.
roule très bien dans tous les chemins et est très avantageux pour

Avec des échelettes, vous ne pouvez trouver
de voiture mieux appropriée pour la rentrée des récoltes.
perche double à rallonge (7 pieds chaque montant) permet d'al-
longer et de raccourcir le train suivant le besoin. Roues ‘““Sarven’’,
hauteur 42 pouces à l’avant et 46 à l’arrière ; largeur de piste

Capacité, 1500 à 2500 livres.

Ce wagon

La

   

Menagez le Temps, les |
Hommes et l'Argent

Devant la rareté croissante de la main d’oeuvre et la hausse encore plus rapide; 7
des salaires, vous ne devez négliger aucun des moyens qui permettent de se passer 3
des bras de l’homme. Nous pouvons vous fournir immédiatement, tout ce dont
vous avez besoin, a des prix et termes très avantageux. 3

 

JEU de 1a BARRE de COUPE

la flexibilité extraordinaire de
la barre de coupe de la fau-
cheuse Walter A. Wood.
vitesse du mécanisme a rele-
vage vertical, la rend supé-
rieure à toute autre pour fau-
cher très rapproché autour
des arbres, embarras, etc. La
construction de ce mécanisme ;
a été perfectionnée au plus
haut degré, afin de diminuer
&son minimum le poids occa-
sionné par le relevage de la
barre de coupe et la faux se
trouve relevée verticalement
‘par le grand levier et sans le
moindre effort. L'action étant
plus légère, il s’ensuit qu’elle
est aussi plus rapide.
un des nombreux points ex-
clusifs de la faucheuse Wal-
ter A. Wood.

   
appareil de fourche à foin sans c
vez déplacer à volonté et suivant le besoin.
se compose de deux grippes pour accrocher
deux poulies suspendues aux grippes ; une
chet de plancher ; un crochet pour la cabl
25 pouces de largeur et sa poulie.
Le tout complet
Mêmeinstallation, fourche de 31 pouces de largeur.
Prix... .......... FR

rent Je temps pour vous Mameinstallation, fourche No676 Àserrure bravetée, na
| #  Succursale
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RATEAUX
WALTER A. WOOD

À relevage automatique.
Vous savez par expérience
que les deux points les plus
importants dans un rateau
sont la force et la facilité
d’opération. Le rateau Wal-
ter A. Wood, est entièrement
construit d’acier et de fer
allés" à l’exception des
timons, lesquels sont en bois

La vignette ci-dessus montre

La

et ajustables pour un ou deux
chevaux. Chaque dent est
montée individuellement sur
la charpente et peut être en-
levée sans déranger les autres.
La forme des dents est tour-
née de façon À ce que la pointe
passe tout près du sol, sans
accrocher, se relevant et s’a- 3
baissant, suivant les sinuosi-
tés du terrain, assurant un |
travail parfait, partout et en
tous temps. Deux modèles: |
26 et 32 dents.

C’est

FOURCHE A FOIN PORTATIVE
UN VRAI BON MARCHE : — Cette vignette montre un

hariot ni lisse, que vous pou-
Cette installation
aux chevrons ; de
poulie et un cro-
e ; une fourche de    

LIMITÉE: Montmagny
 ASE 
  

 

 
ler demeurer à Velleyfeld. Nous leur!
souhaitons bon succès.
—M. Ferdinand Blais depuis une

année en Angleterre, est revenu chez
ses parents.
Le 30 juin, l'épouse de I!. Ludger

Gagné, un fils: Joseph Raymond -
Théodule. Parrain et marraine, M. et
Mme Théodule Blais, cousins de l'en-
fant.
—M. l'abbé Laporte, du collège de

l'Assomption, est en vacances chez
ses parents, 4 Saint-Paul et au pres-|
Lytère. ; |
—Mmes Aristide Proulx et Emile

Gaudreau, de Sainte Lucie d’Albanel,!
sont en visite chez des parents. i
—M. Alphonse Ouellet est parti de-

puis quelques semaines, pour Mont-
réal.

SAINT-NÉRÉE
M. Arthur Dutil, à uni sa destinée

à Mlle Eva Poliquin de cette parois-
se et Mme veuve Jos. Laprise épou-
sait M. Joseph Noel, de Salnt Phi-
lémon.
Nos voeux de bonheur aux nouveaux

époux.
Le temps se tient chaud, le foin.

à une assez belle apparence, mais
les légumes ont subi des dommages
par la gelée du 29 juin. Prions le Sa-
cré-Coeur de bénir nos travaux afin
que la moisson soit abondante.

VILLAGE DES AULNAIES
MM. E. Gagnon, E. Picard, J.-A.

Castonguay et J.-E.-A. Létourneau et
A. Pelletier sont revenus d’Angle-
terre. Nous leur souhaitons la plus
cordiale bienvenue au milieu de nous.
—M. le Dr P.-G. Chabot, et sa fa- |

 

 
la belle saison parmi nous.
-——Mmes Dionne et Levasseur sont

aussi venues passer la belle saison à
leur résidence d'été.

SAINT-ADALBERT
M. et Mme Saluste Pelletier. de"

Saint-Pamphile, étaient dir:anche, les |
hôtes de MM. Alfred Gauvin et Elzéar|
Anctil, |
—-M. et Mme L[éon Castonguay sont |!

revenus enchantés d’une promenade à |
Sherbropke et Québec. i
—M. Camille Caron et sa soeur,

Mile Marie-Anna sont allés en pro- |
menade à Saint-Aubert et Saint-Jean
et ont pris part au pèlerinage -à
Sainte-Anne de Beaupré.
—M. Altred Gauvin et sa jeune fille, |

 

Mlle Rosée et M. Adrien Gawvin sout|
revenus d’une promenade à Sainte-!
Anne.

—M. Alphonse Castonguay ainsi
que ses soeurs, Miles Rose et Philo-
mène, M. Gérard et Mille M-Ange Cas-
tonguay ont pris part au pèlerinage
de Sainte-Anne de Beaupré.
—M. et Mme Alfred Blanchet, MM.

Bugène et Gérard ainsi que Mlle Hé-
lène Blanchet sont revenus d’une pro-
menade .à Salnte-Anne et Rivière-du-Loup. rovenant de quelquecause que ce soit, y compris
_Mme Félix Charrois, Mlies Augus- ‘explosion, la combustion spontanée et la foudre: letine Bastille, Jeanne Bourgault et Vol ou Larcin; les Accidents du wagon de chemin deAdrienne Charrois sont revenues de
Sainte-Anne.
—Mlle Yvonne Bourgault et Marie-

Anne Morin sont en visite au presby-
tère.

—L'épouse de M. Edouard Ouellet,
un fils. [Parrain et marraine, M. et
Mme Bourgault.

SAINT-PIERRE
A VENDRE.—Une petite jument de

trois ans, de méme que des voitures
d'été et d'hiver, sont à vendre, à bon-
nes conditions.

S'adresser à

BNOCH L'BSPERANCE,

 

  

 

, Feu—Vol—Transport, Etc.

“La Prévoyance” assure votre automobile contre la \
perte ou les dommages occasionnés par : l'Incendie

~FAN

fer, ou du vaisseau dans lequel se trouvait votre
automoblle, ainsi que les accidents de tous genres.

   
1

   JOS, HEBERT,N. P.
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SANFORD
Lundi, le 7 du courant, ont eu lieu

les funérailles de M. Joseph Roberge,
âgé de 84 ans. Nos condoléances à la
famille.
—M. et Mme Hospice Duval, de La-

conia, N.-H., étaient ici, la semaine
dernère.

' —Mlle Délima Anctil, de Green-
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Un bienfait pour les fermiers.

Une excellente source d'économie.
La guérison sûre et rapide.

Telles sont les qualités
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ville, était, ces jours derniers, l’invi-!4% spéciales proclamées par EP) en
tée de sa soeur,Mme Albert Michaud. . ST &
—M. et Mme Joseph Lacroix, de %* tous ceux qui ont recou- al o AN 3

Greenville, sont les hotes de M. Al- o% a : in ; coz) Yd oO
fred Fortin. 3 ru à cotte préparation pws) Shy 3
—Le soldat Arthur Légère. est re- sans rivale. (ES

venu de France où il était depuis LX - pr ” &

plus d’une annce dans l’armée améri- & y KA
caine. ; i / 3
—Mlle Maria Anctil, de Kénébeunk, 4e , +

est venue passer le dimanche chez des oo oo
parents. = | ; :
MM Wilfrid, Laurent, Willie ¢@ La toux la plus enracinée, la Gale, le Souffle ne résis- +

Baougault, P. Lecours, de Fittchburg. 4% tent pas à l'action puissante de ce remède que tous les o
étaient. ces jours derniers, de passage 3 intéressés devraient toujours avoir sous la main. oe
parmi nous. ’ + étai + . shor - 5 A—M. Edouard Maurais ot sa soeur, 4e Vente gros et détail chez J. B. MORIN, 412 rue St-Jean, Quebec. Tel. 1071 &
Mme Raoul! Lallemand. sont allés pas-

 

ser deux mois à Sainte-Anne de la
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LE PLUS GRAND EVENEMENT DE LA VILLE DE MONTMAGNY
ET DES PAROISSES ENVIRONNANTES SERA AS:UREMENT L’OU-
VERTURE D'UNE GRANDE VENTE DE LA MAISON J. A. CARON,
MARCHAND DE NOUVEAUTES ET DE CHAUSSURES.

AAA AAA NRA

CETTE VEN
$35,000.00 de surplus de stock sera sacrifié au profit des acheteurs, il faut absolument se débarrasser de ces

marchandises faute d’espace pour les garder en magasin, il n’y aura de déception pour personne. Rendez-
| vous en foule pour profiter de cette aubaine.

Voici une liste de quelques prix pour vous prouver que nos réductions sont bien réelles.
+

. » .

00. 6%-6%4% ¢%0.4%6%-¢%0.% 00% %0 90 e200 1%6%04%0-4%0-0%0 420-620-620. 4%-020.6%0-4%-¢20.4% 62-42 4% 2.6%. ¢%-0%4%-6%.¢%0-¢%¢%.4%.6%.¢% 20-6%5-0%4%0-6%0.4%0-¢%0-0%.4%6-6%.4% 6% 6% 00010100 Me at a 0 o%s 7 00 000 0, :BCSCAASESSSRa

Souliers en “duck” blancs pour enfants, 3 à 10, valeur
60c, pour cette vente

Souliers en “duck” blanc, pour enfants 10 à $2.75
21001ARoon.

Souliers cuir verni, pour dames, 3 à 5
50 paires talon cubain, pour enfants, $4.00 pour... .. .$1.
200 paires de souliers et bottines en toile et “shoe cla-

que”, valeur jusqu’à $2.00 pour cette vente. .............
Souliers de maison en cuir, pour dames, $1.50 pour.... 1.
Bottines pour garçons en cuir 10 à 15, $3.00 pour.... 1.
Aussi un lot d’échantillons que nous vendrons 30% plus

bas que le prix du manufacturier. ’
200 paires de bas noirset couleurs fantaisies pour dames .

valeur 66c à 90c, pour cette vente de surplus............ .29
Bas fil noir pour dames, 50c pour .29
Bas soie noirs pour dames, 75c pour 45

MOUSSELINE À ROBE COULEURS
Bon marché à 35c, offerte à .19
Belle mousseline noire, unie et barrée pour robes 45c

24
Escompte spécicl de 30% sur tous nos chapeaux de

pailles pour Messieurs et Enfants.
Broderies 3c, 5c, 7c, 9c et 12c, nous ne pouvons nous

en procurer pour ces prix.

Teinturesla tuques 5c le paquet, le prix régulier est 10c.
Jupes en “duck” et piqué blanc, pour dames, $1.50,

$2.00 et 83.50, réduites à $1.15, $1 45 $2.65

+

ry

Popeline noire et couleur pour robes, 36 pouces largeur,
valeur 90c, pour cette vente : .59

Soie japonaise couleur, 35¢c pour. ................... 24
Soie noire. 36 pouces largeur, $2.25 pour
Soie popeline couleur, 36 pouces, $2.25 pour 49
Beaux jupons blancs avec broderie, $1.75 pour .98
Beauxjupons blanes avec broderie, $2.25 pour. ....... 1.29
Pantalons blancs pour dames, 60e pour
Pantalons blancs pour dames, 90c pour .59
Chemises satine noire pour Messieurs, $1.00 pour.... .59
Chemises fil couleur 75e pour 49
Chemises négligées couleurs, 90c pour .59
Chemises blanches devant repassé, 90c et $1.00, pour

cette vente de surplus .39
Camisoles et caleçons en fil pour Messieurs, valeur 90c

et $1.00, réduits à 59
Caleçons laine naturelle, $2.50 & $3.00, prix pour cette

VEN.Le1.49
Caleçons blancs, en laine co1dés, $1.50 4 $2.00 pour. ... .78

Environ 150 complets pour garçons, offerts pour cette
vente à la moitié du prix marqué, grandeur 27 à 35.

Pantalons pour Messieurs, $3.50 pour
Pantalons pour Messieurs, $4.50 pour. ............
Bonnes salopettes (overall) noir, $2.00 pour o.
Bonnes salopettes (overall) b.eu, barré blanc, $2.50 pr 1.49
Pantalons fil couleur, pour travail, $1.50 pour....... .98  

Pantalonsfil barré gris, 82.50 pour. .....….
Couvertes flanellette grises 1 1-4. valeur $4.00 pour

cette vente............

Toile à nappe, 90e, pour.......….
Toile à nappe, $1.25 pour
Toile pour vaisselle, 25¢c pour. ............. ......
Toile pour vaisselle, 35c pour...
Toile à rouleaux, 22e pour…. ….

Toile à rouleaux 2£c pour. ce . ….

Toiles à rouleaux, 35¢ pour. ...... ... 25

Marchandises lavables pour robes, uni, barré et carreauté,
+ .

.27

22

Flanellette grise, 27 poucer largeur, la verge......... 17

Flanellette grise, 30 pouces largeur, la verge......... .22

Flanellette grise duvet. très épaisse, 36 pouces...... 26

Flanellette blanche, 24 pouces. .............. . 14

Flanellette blanche, 29 pouces. ............. .

Flanellette blanche, 36 pouces. .............. . 29

Bon coton ouaté. blanc, valeur en pièce 50e, ces coupons

de30pouces. ..................... 29

Coutils couleurs fantaisies..... .................. 135

Denan noir “bagosse”........0020000000 cas anses 38

9PS €
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I1 est impossible de faire une liste complete de toutes nos reductions, venez en foule profiter

de cette aubaine carce sont vraiment les prix d’avant guerre que nous vous cffrons.

MAISON POPULAIRE, 
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C’est le laxatif de famille pa
timent sans causer ni nausées, ni crampes, ni coliques,

SOCIETE DES EAUX PURGATIVES RIGA, 40, rue Plessis, Montréal.
N.B—Cartes à marquer poureuchre (tallies) graiis sur demande.

r excellence, car il agit gen-
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Copenhague, 8—Le maréchal Von
Hindenburg, ex-chef de l'état-major.
allamand, a écrit au maréchal Foch,:
lui demandant de prévenir l’extradi-’
tlon de l'ex-empereur allemand. Von,
Hindenburg a été même jusqu'à s’of-i
frir “en personne pour se mettre à la
disposition des alliés en lieux et pla-

 

"ce de Guilizume.”
Une dépêche de Copenhague au

“London Saturday” mande que Hin-
denburg a envoyé un message au pré-
sident Ebert d'Allemagne, assumant
la ploine responsabilité des ordonnan-
ces et des proclamations de guerre
publiées au nom de l'ancien empe-
reur allemand.

Le Thé Primus
Lechoix des vrais connaisseurs—ferà les délices de

votre table ; vous obtiendrez un plus grand nombre de
tasses de thé dans unelivre de Primus que dans une
livre de n'importe quelle autre marque sur le marché.

Le Thé Primusest choisi avec soin, préparé par des
expertset empaqueté dans des feuilles d'étain afin de lui
conserver son arome richeet délicat. Insistez pour le
Thé Primus auprès de votre fournisseur.

Deux variétés—vert et noir.

Essayez les autres PRODUITS PURS PRIMUS,
garantis. de la plus haute qualité.

L. Chaput. Fils @ Cie., Limitée, Montréal.
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LE PLUS GRAND ÉVÉNEMENT ANNUEL DE LA PROVINCE   

     

LA SEMAINE DU RETOUR A QUÉBEC

La “Nouvelle Gloire” les Attend
4 L'Exposition Provinciale de Québec est un triomphe pour les cultivateurs
progressifs. Ils y trouvent les plus hautes récompenses en argentet les
nlus grands honneurs. C'est la meilleure occasion pour bénéficier des con-
cours, du progrès moderne qui s’y déploie splendidement et pour partici-
per aux grandioses démonstrations en l'honneur du Mérite Agricole.

Ne manquez pas ce solennei rendez-vous du Retour à Québec.

NNSbSeth, bids, A
Wa Je )

Sous4.
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LA RGUMANIE
ETLA PAIX

Les delégués rueses et les dé-
légués roumains sont en

{ complet désaccord,

LE PRUBLEME

Paris; 8 juillet 1919.
On ne sait pas encore ce que va

aécider la Conférence au sujet de la
trontière roumano-russe .Kile a en-
tendu à ce sujet les délégués russes
et les délégués roumains qui sonten
complet désaccurdfy ‘car le problème

de la frontière orientale roumaine se
corifond avec le problème de la Bes-

rarabie.
Sans doute le problème est malai-

sé à résoudre, car la frentière du
Dniester intéresse trop directemet la
Russie pour qu'on puisse la fixer
sans même s'inquiéter des intérêts
russes. Mais il est incontestable que
l'union de la Bessarabie à la Rouma-
nie est parfaitement légitime, ainsi
qu'il résulte dès trois ordres de faits
sûivants, mis en lumière dans une
lettre adressée au “ Temps” par M.
Stroescc, grand propriétaire de Bes-

i sarabie :
| 1, L’acte d’union a été voté par la

 

 
Bessarabie (Sfatul Tzarril) qui vota,
"le 27 mars 1913 (ancien style), par $6
I voix contre trois, l'union de cette
province à la Roumanie, représentait
toutes les nationalités du pays et
toutes les classes sociales, y compris
les grands propriétaires tarriens. Les
:zemsivos (ou assemblées départe-
imentales) qui représentaient les vil-
les, où l’élément non roumain; est
le plus nombreux y avaient envoyé
des délégués aussi bea qu les
zemstvos des campagnes et que le
zemstvo de toute la provinée. D'’ail-
leurs deux zemstvos sur sept avalent
voté l’ugion à l’unanimité avant mê-
me que le Statul Tzaru se fût pro-
noncé. À cet égard la résolution vo-
tée le 3 mars 1918, d'accord avec l’as-
semblée générale des propriétaires,
par le zewmstvo de Baltzi, était déja
caractéristique : ;

“ Devant Dieu, et le monde’ en-
tier, dit ce document, nous procla-
mons solennellement aujou:dhui no-
tre volonté de voir se faire l'union de
la Bessarabie avec le rcyaume do
Roumaunie. Nous voulons v.vie a l'a-

{Bessarabie elle-méme.—La Diète de |

+ 
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PREMIERE EMISSION

La Compagnie de Pulne et de Pouvoirs d'Eau du Saguenay
$5,500,000.

OBLIGATIONS GARANTIES

6:

 
j DU SAGUENAY;

Remboursables par sérles aunumelles inégales, depuis le ler Juillet 192? jusqu’au ler Juillet 1934;

GARANTIE DES OBLIGATIONS:

Ceite Émission est garantie par $7,125,000. de valeurs portant 1lére hypothéque et par
$10,6Z1.000. d’actions préférentielles et ordinaires des compagnies suivantes,

représentant le contrôle absolu des dites compagnies.
\

COMPAGNIES CONTROLEES
LA COMPAGNIE DE PULPE DE CHICOUTIMI;
LA SOCIETE D’ECLAIRAGE ET D'ENERGIE ELECTRIQUE

LA COMPAGNIE DE CHEMIN DE FER ROBERVAL-SAGUENAY;
LA COMPAGNIE GENERALE DU PORT DE CHICOUTIMI;
LA ST. LAWRENCE PULP AND LUMBER CORPORATION;

 

'
1

 
LA COMPAGNIE DE PULPE DE CHICOUTIMI
est le plus grand fabricant de Pulpe au monde.

  

Banquier

160 rue St-Jacques, - bri des institutions, coustitulic.nel-
les de la monarchie démocralique |
roumaine et de «es lois, qui sont seu-

les susceptibles de garantir notre
existence naticnale et notre prospé-
rité écono…ique eu culturene—DU.-D.
Ciolac, président de la Ligue des pro-
priétaires ; it. Bantmy ue Katman,
A.-M. Krupensky, vice-presidents ;
Costache Zeanca, prés.ge.uc ae l’as-
semblée des ze:nstvos, etc.”

Il est, d'autre part, calomnieux de
soutenir que l’acte d’union a été vou-
iwpar les puissances centrales, La
preuve en est que les délégués des
colonies allemandes de Bessarabie au
Stafu! Tzaril s’étaient abstenus lors

 
représentent 3 p. c. de la population
allogène, ne se sont ralliées à l'acte
d'union que je 7 mars !919, lors de
leurs congrès nat'onzl tenu 2 Taru- |
tino.

2. L'évorme majorité des habi-
tants de la Bessarabie sont Molda-
ves, c'est-à-dire Houmains.—Nous
avons sur ce point le témoignage des
Russes eux-mêmes. Le plus érudit
des auteurs russes, l’ancien ministre
de l’instruction publique Casso, écri-
vait, en 1913, dans son ouvrage bien
connu, la “ Russie au Danube”:
“ La population de la Bessarabie est
dans sa grande majorité moldave.”
La dernière statistiques dressée

avant la guerre par l’administration

russe donnait d'ailleurs le dénombre-  ment suivant: .

Habitants.
Pcpulation totale de Ia
Bessarabie. .. .2,604,800
Roumains. © . .1.897,800
‘/Non-Roumains (Ukrainiens,

Russes, Bulgares.  Alle-

mands, etc.) 707,000
3. La Bessarabie fait bistorique-!

ment partie de la Robimanie—On al-
lègue parfois que la Roumanie n’exis-

| tait pas quand la Bessarabie fut ven-
due par les Tures à la Russie. en
1812. C’est jouer sur les mots. A dé-
faut d’une Roumanie indépendante,
il existait alors une Moldavie et une|
Valachie dont la Bessarable avait fait
partie intégrante depuis les origines
des temps modernes. Les habitants
majorité, étaient done Roumains au
même titre que ceux de la Valachie 
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Vésitable Spétifique contre la Grtoneÿs
cipaux ingrédients du Sirop Qa

J. A. E. GAUVIN, ;av
": Montréel .

Récolte de le menibe poirée
ay Japon.

ERT on > 9 Zl AGN ES 2

{LE MENTHO
2 est un des prin- ;

pounte Rhume, - R
etprovient-du Japon où il est extrait des feuillesdelaæpbe (voir {) tion).‘4
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b » w—de tout: diennes de la paix du Monde, de

e nuforahedele Grippe,; prendre toutes les précautions ima-
= - Tw ginables pour prévenir des conflits

, de nature à troubler la tranquillite 

ble avec le principe°de libre dispo-

Maison fondée en

| . 112 rue St-Jacques, -

se  RENE-T. LECLERC

BEAUSOLEIL LIMITEE,
Agents Financiers

Coupures: $100., $500., $1000.

OU PAYABLES : Le Capital et les intéréts sont payables en OR, au choix du porteur eu du détenteur enregistré, à
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On peut souscrire à cet emprunt et obtenir de plus amples renseignemen‘s aux bureaux de

VERSAILLES,
VIDRICAIRE, BOULAIS, LIMITEE

MONTREAL
90 rue St-Jacques.

Montréal
1901.

Montréal

ET A TOUTES LES SUCCURSALES DE

" LA BANQUE D’HOCHELAGA
AGISSANT POUR LE COMPTE DES MEMBRES DU SYNDICAT DE SOUSCRIPTION.

PROVINCIAL SECURITIES Limited
‘ 105 Côte dc la Montagne

QUEBEC

McCUAIG BROS & CO,
Membres de la Bourse de Montréal

83 rue Notre-Dame Ouest

MONTREAL !

QUEBEC
198 rue St-Jean.

CREDIT CANADIEN, Incorporé
Agents Financiers

99 rue St-Jacques, - Montréai

L. G. BEAUBIEN & CIE
Membres de la Bourse de Montréal.

MONTREAL QUEBEC
50 Notre-Dame O. { 70 rue St-Pierre

ET DE LA BANQUE MOLSONS   —
en
 

 

 

et de lu Moldavie proprement dites.
LU bBaglu preuiselueur aûjoura'hui ae

ixPpurer la vioie.ce que eur a faive
le ulx-heuvieine siecle.

11 sera alfficiie aux reyvrésentants
actuels de ia tussie de contescer lu
Toice de ces arguu.ents, et ii serà dut- |
hchie aussi, a ia Conference, d’adop-
ter le point de vue russe. incompati-

 

sition des peuples qui, dans 1 esprit
de l’éminent auteur des “ Quatorze
points,” prime tous les autres lors-|
qu'il s’agit de tracer des frontières. ,
D'autre part, cependant, M. Bratia-/

no, représentant la Roumanie à Ver-
sailles, ne parait pas disposé à se
soumettre volontiers au régime de
tutele que les grandes puissances,
ont imposé à la Pologne. Il s’est très :
vivement opposé aux mesures de con- |
trôlé que ia Conférence veut établir :
pour assurer la protection des mino-

 

rités non-roumaines dans le monar-
chie danubiennz. Le Conseil des Qua-1
tre, nous dit une dépêche de Paris,
n’a pas admis comme valables les ob-
Jections de M. Brationo. Le président ;
Wilson, en particulier, a déclaré que
les petites puissan.es 1estaet dé-
pendantes des grandes, sans lesquel-
les elles ne pourraient cucillir les
fruits de la victoire ; et il a insisté,
en outre, sur ce poiit, que les gran-
des puissances, dans l'intérêt de la
paix. avaient un devoir de contrôls
sur la politique intérieure des petits
Etats, un traicement injuste des mi-
norités pouvant amener une confla-
gration générale.

La Pologne s’est résignée, dans les
conditions que nous avons exposées

l’autre jour, à accepter le principe de
l'intervention dans ses affaires inté-
rieures et, quoique la Roumanie n’ait
pas été “ créée” par les alliés dans
des’ circonstances semblables, elle ne
pourra se soustraire à des obligations
de même nature. Pour l'avenir paci-
flque de l’Europe, il importe que le
principe de non-intervention soit
aboli. L'heure est d'autant plus favo-
rable que l'institution de la Ligue des
Nations permet un controle dégagé

  

de toute ambition politique étrangère. | et à
Les grandes puissances elles-mêmes,!
en adhérant à la Ligue des Nations,

n'ont-elies pas fait à la cause de la
paix le sacrifice d’une part de leur
souveraineté ?

Lea situation n'est pas déjà si sûre
dans les Balkans! Il est prudent, de
la part des grandes puissances gar-

générale.
On n’est pas fixé quant à présent,

sur les raisons qui motivent le voya-

ge de M. Bratiano A Bucharest. mais |
les dernières nouvelles démentent le
bruit qui a couru & Paris d'une re-
traite à la Orlando. M. Bratiano ren-
tre a Bucharest, non pour offrir sa

per ainsi à l’obligation de signer un
traité qu’il désapprouve, mais sim-
plement parce que la situation- poii-
tique en Roumaniz exige la présence
du présideñt du conseil roumain dans|
la capitale

LE TRAITE RATIFIF

Berlin, 88—Le Comité Fédéral a an-
prouvé la ratification du traité do!
paix.

  

 

 

  
    

 

Propre à employer. vendu par tous

pharmaciens, épiciers et marchands
généraux.
 

 

 

  
I.E ministère des Travaux publics recovra

jusqu'à midi, Jeudi, le 24 juillet 1919,
des soumissions pour des réparations au qual
de Berthier (en Bas), comté de Montmagnye
P. Q.. lesquelles soumissions devront ôtrr
cachetées, adressées au soussigné, et portes
sur leur enveloppe, en sus de l'adresse, les
mots: ‘Soumission pour réparations au quai
ae Berthier (en bas). P. Q.",

On peut consulter les
de contrat et se procurer des devis et des for-
mules de soumission au gninistère des 'Tra-
vaux publics, à Ottawa: aux bureaux des
ingénieurs de district à Montmagny, P. Q.:
à l'édifice du bureau de poste, Québec, P. y.:

‘édifice Shaughnessy, Montréal, P. Q.,
et au bureau-de poste de Berthier (en bas).

lans, les formules

On ne tiendra compte que des soumissions
faites sur les formules fournies par le minis-
tère conformément aux conditions mention-
nées dans les dites formules.

Un chèque égai à 10 p. €. du montant de
la soutmission, fait à l'ordre dù ministre des
‘Travaux publics et accepté par une banque
à charte, devra accompagner chaque sou-
mission. On acceptera aussi comme garanti
des bons des emprunts de guerre du Domi-
nion, ou des bons d'emprunt et des chèques
si c'est nécessaire, pour compl. ‘er le montant

REMARQUE—On peut se procurer au
ministère des Travaux publics des tracés bleus
(blue prints) en fournissant un chèque de
banque accepté. pour la somme de $10. paya-
ble à l'ordre de ! honorable ministre des Tra-
vaux publics. Ce chèque sera remis si le sou-
missionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre.
R. C. DESROCHERS

Secrétaire.

Ministère des Travaux publics   démis fn au rotFerdinand et échap- Ottawa, 25 juin 1919. 28-4583D-3 {
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IE paquet cacheté
en papier ciré,

avecWRIGLEYSsur
le dessus est une
garantie de qualité.

SN
La plus grande

usine de gomme à
mâcher dans le
monde — la gomme
qui se vend le plus
au monde:—voila ce
que signifie

WRIGLEYS
Cachetée

Hermétiquement

Se Converse
Fraiche

Faite au Canada

Sa Saveur
| Dure! 84
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RÉCOLTEZ DELA GRAINE
DE TREFLE ET DE MIL |

Le Commissaire des Semences arrive
de la Convention Internationale de
l'Association du Commerce de Semen-
ces tenue à Chicago, et rapporte qu'il
ÿ à Uno cause très r d’agmentatio
dans les prix des graines de trèfle et de
mil livrables à l'automne. Dans la plu-
part des districts producteurs de graine
de trèfle des Etats-Unis et de l'ouest
de l’Ontario, la pouvells récolte de trè-
fle a été détruite par la sécheresse au
mois d'août de l'année dernière. La
superficie en mil aux Etats-Unis a aussi
été considérablement réduite afin de
produire du blé. Il n’est pour ainsi dire
pas resté de graines de trèfle en réserve
pour l'année prochaine et les stocks de
graine de mil sont également très bas.

Les prix montent en conséquence.
Sur le marché de Toledo, le 23 juin, la
graine de trèfle rouge livrable à l’au-
tomne était cotée à $24.75 par minot,
une augmentation de près de 35.00
depuis le 16 mai. La graine de mil étais
cotée à $13.50 par cent livres et est en-
core à la bausse.
Les cultivateurs de l'est du Canada

qui ont des récoltes de trèfle ou de mil,
raisonnablement x emptes de mauvai-
ses herbes aux graines difficiles à sé-
arer, peuvent compter sur une forte
emande de graine à des prix excep-

tionnellement élevés. Le Ministère de
l'Agriculture d'Ontario prend des dis-
positions pour aider au transport des
machines à battre le trèfle qu'il aura
de trop cette année dans l’ouest de
l’Ontario, aux endroits situés à l’est
de la Province ayant d'excellentes ré-
coltes de trèfle pour la production de
la graine. Dans le Québec, le Nouveau-
Brunswick et la Nouvelle-Ecosse, on
met des batteuses à trèfle à la disposi-
tion des cultivateurs.

DIVISION DES SEMENCES,
Ottawa-

rerelreer.

Les Tabléttes Baby's Own
sont d’un grand secours
Mères si votre bébé ou votre enfant

plus grand est malade ; s’il ne dort

pas bien la nuit ; s’il crie fréquem-

ment ; s’il est constipé et que son

petit estomac ou ses petits intestins

ne fonctionnent pas bien, donnez-lui

les tablettes Baby's Own.—Elles ont

prouvé qu’elles étaient d’un grand se-

cours à des milliers de mères. À leur

sujet, Mme W.-H. Decater, Corson’s

Siding, Ont, dire : “ J'ai employé les

tablettes Baby's Own et les al trou-
vées excellentes pour les petits en-

fants et ne voudrais pas m'’en pas-

ser.’ Les tablettes constituent un

laxatif doux et complet et sont ga-

ranties ne pas contenir de drogues

nocives.—C’est pourquoi elles font

toujours du bien et jamais de mal. Bl-

les sont vendues par les marchands

de remèdes ou par la poste 25 cts la
boîte, par The Dr William's Medicine

Co., Brockville, Ont.

  

LE LABRADOR
New-York, N. Y., On vient d’organi-

ser à New-York une expédition par
avions afin de connaître les ressour-
ces du Labrador au sujet du bois de
pulpe. Cette expédition qui est com-
posée de quarante membres a quitté
New-York pour la Nouvelle-Ecosse
hier soir. C'est le capt. Daniel Owens
qui a servi deux ans dans le corps
d'aviation britannique qui commande
l'expédition. ‘Owens espère prendre
des photegraphies aériennes de tou-
tes les grandes forêts de ‘la région
du Labrador et faire circuler ainsi la
valeur du bois de pulpe. L'escadrille
aérienne se composera de quatre
avions.

mp

INFAILLIBLE DANS SA PREPA-
RATION.—Au contraird des autres
remèdes pour l'estomac les Pilules
Végétales de Parmelee sont le résul-
tat d’une longue étude des composés
végétaux calculés pour stimuler les
fonctions stomachiques et les main-
tenir dans leur condition normale.
Des années d'emploi ont prouvé leur
caractère infaillible et établi leur ex-
cellente réputation.
Elles ont maintenu cette réputa-

tion pendant des années et elles con-
tinueront à la maintenir, car ces pi-
lules doivent toujours être à la tête
de la liste des préparations excel-
lentes.
 

 

BEURRE ET FROMAGE
A Montréal, on a enrégistré les ven-

tes aux prix suivants :
Beurre : (1,760 boîtes ont été ven-

dues).
Beurre pasteurisé . . 53 3-4
Beurre No. 1 . . 52 3-8
Beurre No. 2 ... 51 5-8
Fromage: (1,850 boîtes ont été ven-

dues).
Fromage No. 1... ..... . 39 1-8

TORONTO
Beurre No. 1. . . . . ......b5l
Beurre No. 2 ... ... ... . +. . 49€
Beurre No. 2... ... ve . . 496
Fromage ... ... 2.0 +42 on. . 30c

Belleville, Ont., 81,768 boîtes de
e blanc ont été offertes en

vente à la réunion du bureau des
fromagers de Beileville Filles ont
été vendues ‘au prix de 2842 centins
la livre. !

lps

ELLE FAIT DES CONQUETES
TOUS, LES JOURS—I! ne se passe
Das un jour sans que l’Huile Elec- |
trique du Dr Thomas n’étende le cer-
cle de ses amis. Des commandes
sont reçues des places les plus in-
Yraiseblables de l’ouest et des en-.
droits les plus reculés du Nord, car
Sa renommée a fait beaucoup de che-
min. Elle mérite cette considération
car cette huile a tant fait pour l'hu-
Manité. Son prix modique la met à
la portée de tous.
eee

Montréal, &— La grève à la Whyte
Packing Co., est terminée hier. Les
employés ont obtenu la semaine de 50
heures et $3. par semaine d’augmen-
tatisn,
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LES PREPARATIFS
DE L’EXPOSITION

Ils avancent rapidement.—Les étala-
ges seront encore plus intéressants
que d’habitude, & 1a prochaine expo-
sition.—La “Canada Steamship”

——

On a commencé les préparatifs, dans
les divers palais du Parc de l’Exposition
Provineiale pour les grands étalages
de la prochaine Exposition. À en juger
par ces premiers préparatifs, on peut
dire déjà que l’un des côtés les plus
intéressants et les plus instructifs de
la prochaine Exposition sera celui des
étalages. Ceux qui existaient au cours
des expositions précédentes seront com-
plètement améliorés au point de vue
de l’augmentation de l’espace qu’ils oc-
eupaient, de la variété, de l'originalité
et de la disposition des exhibits; de
plus on annonce l’installation de nou-
veaux étalages du plus haut intérêt.

Notons, en particulier celui qu’a
décidé d’installer l’école des Arts e
Manufactures. En effet, le secrétairt
de cette institution vient de faire de®
arrangements aveo la Commission de
l'Exposition pour un étalage très dé-
taillé des travaux des élèves de cette
école. Ces exhibits comprendront des
travaux de plomberie, de modelage,
de menuiserie, de lithographie, de des-
sins à main levée, de dessins d’archi-
tecture de dessins mécaniques, de
eintures, de lettrage, enfin, une col-
ection complète des pièces confeotion-
nées par les élèves tous les cours
de cette institution dans les douze
villes de la province où elle compte des
suceursales.

Cette exhibition, qui mettra sous
les yeux du public, pour la première
fois les fruits des talents artistiques
de nos jeunes compatriotes, sera du
plus haut intérêt, en même temps
qu’une excellente leçon de choses.

Les gouvernements fédéral et pro-
vincial viennent de décider officielle-
ment de prendre encore une fois une
part active à l’Exposition. Ils ont dé-
cidé de donner, enoore plus d’exten-
sion et de variété à leurs démonstra
tions. M. Gustave Langelier, régisseu-
de la Ferme Expérimentale du Caé
Rôuge, s’est chargé des produits ag a
coles des fermes du gouvernement f -
déral, et M. A.-G. Lambert, organiser |
des exhibits dui”département de l'agr i
culture provincial. Comme les pro-
duits de la ferme seront abondants cette
année, et de qualité supérieure, ces
étalages peut-on dire par anticipation
feront l’émerveillement des foules.
Comme par les années passées, les

grandes com: ies de chemins de fer
ont décidé de donner des démonstra-
tions de leur service respectif. C’est
ainsi que la Compagnie du Pacifique
Canadien, du Grand Trone Pacifique
et des chemins de fer du gouvernement
installeront leurs exhibits dont on con-
naît l'originalité. Cette année, ils se-
ront installés dans la partie du Grand
Palais à l’endroit où se trouvait l'année
dernière le Musée de Guerre. Une nou-
velle grande comp: e exposera cette
année; c’est la Canada Steamship Line,
qui fera voir entre autre chose une
superbe miniature de son Grand Palais
flottant “Le Saguenay”. ;

Ajoutons qu’une foule de compagnies
privées, .de commerce et d’industrie
ont donné leur adhésion pour partici-
er à l'Exposition de cette année. Déjà
a plus grande partie du Palais des In-
dustries, du Palais des Beaux-Arts et
des grandes salles d’Exposition du Pa-
lais Central est loué et l’on prévoit
qu'il n'y aura pas assez de places pour
ceux qui arriveraient trop tard.
lp

Une mère attentive et observatrice
s'aperçoit quand son enfant souffre  des vers. Elle sait que si l'enfant
n’est pas soigné immédiatement il;
en résultera beaucoup de mal. Le’
meilleur remède que l'on puisse em-|
ployer est Mother's Worm Powders.
Ces poudres chassent les vers du
corps de l'enfant, et ont des effets
stimulants et cälmants qui font que
l'enfait fait des progrès satisfaisants
et sans douleur.

+

DESEMEUTES
—

Rome, 8.—I1 s’est développé de nou-
velles escarmouches entre les Fran-
çuis et les Italiens à Fiume, mande-
t-on aujourd'hui. Six personnes ont
été tuées et plus de vingt autres bles-
sées au cours des émeutes des der-
niers jours. \
Le Giornale” d'Italie rapporte

qu’il s’est développé des incidents
très sérieux 4 Fiume depuis une cou-
ple de jours. Deux soldats français
auraient maltraité des enfants ita-
liens. Les soldats français auraient
insulté les grenadiers italiens qui auraient répondu de la même maniè-
re. Les Français auraient enfin fait
feu sur les grenadiers puis se se-
raient enfuis dans leurs barraques
d'où ils auraient ouvert un feu d'en-
fer sur la foule massée dans les en-
virons.
Dans un café, un officier italien,

deux soldats français et plusieurs ci-
vils ont été blessés au cours d'un en-
gagement violent.

Le Général Graziole, auquel le Con-
, seil National de Fiume a confié le
contrôle absolu de la ville, est arrivé
hier et il a réussi à rétablir temporai-
rement l’ordre. La foule a crié à
plusieurs reprises hier et avant hier :
“A bas la France ! Chassons le Pro-
vocateur !”

8; AMINEOLA
Mineola, N. Ÿ., 8— Le dirigeable

britannique R-34 qui devait repartir
pour l'Europe par voie aérienne à 5
heures ce matin n’est pas parti et il
ne partira pas avant minuit ce soir
et huit heures demain matin.
C'est le Brigadier-Général M. M.

Maitland, chef du service aérien bri-
tannique “plus léger que l'air”, qui a
fait cette déclaration ce matin.

 
CONDITIONS DEFAVORABLES

Washington, 8.— Les conditions de
la température sont défavorables au
départ immédiat du navire aérien R-
34 d'ici vingt-quatre heures si l'on en
croit un bulletin de température four-
ni par le département de 1a Marine
au dirigeable britannique.

Voici le bulletin en question :

“Vents du nord-nord-est modérés.
Beau temps dans les 48 heures, Con-
ditions défavorables à un retour im-
médiat car la température sera mena-
çante sur la mer et à l’est du 55ième
degré de longitude il y aura de forts
vents.”

AVANT LE DEPART

Mineola. Ohio, 8—Le diigeable bri-
tannique K.-34 repartira pour l’Angle-

“terre entre 11 hrs ce soir et le lever u
jour demain matin si les conditions
de température sont favorables. Le
majorj G.-H. Scott. commandant du
dirigeable, avait l’intention de pren-
dre l’air un peu avant huit heures ce
matin, mais une inspection spéciale a
démontré hier soir que le dirigeable
avait besoin de nouvelles réparations.
Son enveloppe est un peu brisée par
suite d’un coup de vent qui a failli
l’arracher hier de ses ancres.

Scott a déclaré ce matin que le
R.-34 allait croiser au-dessus de New-
Yor avant de quitter le sol américain.
iBen que les bulletins de température
n'annoncent pas des conditions at-
mosphériques idéales, les officiers du
dirigeable britannique esudrent faire
la traversée Mineola-East-Fortune en
moins de temps qu’ils l’ont fait en
sens inverse car ils vont avoir le vent
de l’ouest pour eux.
Le R.-34 va suivre la direction du

sud, volant directement de Mineola à
Fastnet, Irlande, soit une distance de
2,849 milles maritimes, comparé &
1,400 milles d'Irlande à Terreneuve.
Le dirigeable est venu en Amérique
à une vitesse approximative de 29 1-2
milles à l'heure mais on croit qu’il
va retourner en Europe à une vitesse

de 40 milles à l'heure. La traversée
de retour s’accomplira donc en 70
heures au leu.de 108 heures et 12 mi-
nutes. Le R.-34 consumera à son re-
tour 3,800 gallons de gazoline au lieu
de 4,850 quil a dépensés la première
fois.
Le dirigeable appotera en Europe

25 livres de malle composée pour la
Plus grande partie de lettres person-
nelles. On na pas donné encore au-
cun document officiel pour la malle
de retour afin de donner lavantage au
public.‘ Toute lettre contenant la ru-
brique “ Veuilleuz envoyer par le
R--34 ” a été placée à bord du diri-
geable immédiatement après a réceu-
tion. La plupart des lettres ainsi
prises à bord portent un timbre or-
dinaire de deux centins.
  

 

AVEZ-VOUS LES PIEDS

ENDOLORIS ?

Alors faites usage de Zam-
Buk il n’y a rien de plus
tendre pour adoucir les pied s.
Les hommes au champ de ba-
taille s’en passent difficile-
ment. N'oubliez pas d’en en-
voyer à vos amis soldats.

Chez tous Jes marchands
dUcts la boîte.

 

 

 

DÉMOBILISATION

Paris, 8.—Les troupes de la cin-
quième division anréricaine arrivent
à Brest aujourd’hui sur trains spé-
ciaux venant à Coblenz. Le mouve-
ment sera compiété vendredi et les
troupes commenceront à s’embarquer
immédiatement pour l’Amérique. Il
y a un énorme transport qui attend
le moment du départ dans le port de
Brest.

 

nets

REND LA RESPIRATION FACI-
LE.—La contraction des conduits
respiratoires et la lutte pour la res-
de l'asthme, ne peuvent résister au
piration preuves trop significatives
remède de l'asthme du Dr J. D.
Kellogg. C’est le fameux remède qui
est reconnu au loin pour sa complète
efficacité même dans des conditions
très graves. Ce n’est pas une prépa-
ration sans expérience et sans es-
sai, mais une avec plusieurs années
de bons services derrière elle. Ache-
tez-la chez le pharmacien le plus
rapproché.

epnscreme

Rome, 8.—Seize conspirateurs vien-
nent d'être arrêtés ici sous l'accusa-
tion d’avoir garticipé à un complot
anarchiste fi:nt pour objet d’atta-
quer la page centrale de Rome au

moyen de_fenades à main et d'auires

explosifs et cela moins de qua-
tre heures avant le temps fixé pour
l'accomplissement du criminel —pro-
jet.
Trente autres anarchistes du même

calibre se dirigeaient vers la même
heure sur le fort Pratalata, en auto,
à 40 milles de Rome, où ils essayaient
d'induire la garnison à se joindre à
l'attaque de la place du marché de
Rome. [.es soldats loyaux tirèrent
sur les anarchistes, en tuèrent plu-
sieurs et en capturèrent un bon nom-
bre. Les autres s’enfuirent.

C'est ce que l'on peut appeler avec
raison un coup râté ! La ville de Ro-
me est absolument tranquille aujour-
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: Çant la bouche. Il est indispensable de

LESEUL REMEDE
FAIT DE FRUITS

“Fruit-a-tives Produit des
Résultats Extraordinaires
“‘Fruit-a-tives”’ donne des résultats

e&xtraordinaires, dans'le soulagement
de la Constipation, engourdissement
du foie, indigestion, Maux de lête
chroniques, névralgie, maladies des

rognons ei de la vessie, rhumatisme,

douleurs dans les reins, eczéma, et

auires affections de la peau.

C’est une composition des principes
médicinaux extraits des pommes,
oranges, figues etpruneaux, combinés

avec des toniques pour les nerfs et
des antiseptiques,recommandés.

bôc la botte, 6 pour $2.50, pour essai

25¢. Chez tous les pharmaciens ou
frais de poste payés chezFruit-a-tives
Limited, Ottawa.

 

 
Hygiène de ta bouche |
 

Soins journaliers à donner
aux dents pour assurer

leur conservation.

 

mité d’Hygiène Dentaire du Col-

lège des Chirurgiens-Dentistes de
la province de Québec).

 

Ce n'estqu’au moyen de soins jour-
nadiers, soins d’ailleurs très simples,
qu’on peut conserver les dents. Ces
soins devraient être aussi répandus que
l’habitude de se laver les mains.
On peut certainement affirmer que

sur dix personnes, ayant perdu des
dents, neuf les ont perdues par leur
faute. Quand on pense que du mauvais
état des dents résulte toujours une alté-
ration des fonctions digestives, et, par
suite, un dépérissemient plus ou moins
considérable de la santé, une vieillesse
anticipée, on ne comprend guère une
pareille négligence.

Les anciens eux, saisissaient l’utilité
des dents, et mettaient tous leurs soins
à les conserver.

Les plus grands médecins de l’anti-
quité, Celse et Galien notamment, se
sont occupés des dents et de leur hy-
iène, et recommandaient de se rincer
a bouche après chaque repas. Avi-
cenne nous a laissé des conseils sur l’u-
sage des poudres dentifrices.

Les soins à donner à la bouche cons-
tituent la partie la plus importante de
l'hygiène dentaire. Ils permettent de
préserver les dents de la plupart des
maladies. Ces soins peuvent se résu-
mer dans les deux préceptes suivants:
tenir les dents constamment propres,
éviter l’abus de certaines eaux et de
certains aliments.
Pour conserver les dents parfaite-

ment propres et saines, il sûffit le plus
souvent de les brosser le matin en se
levant et de se rincer la bouche après
chaque repas. On se sert d’une grosse
de crih, la brosse ‘‘Hutax’ est la meil-
leure,et c’est celle qui est recommandée
par le Comité d’Hygiène Dentaire du
Collège de Chirurgie Dentaire de la
provinge de Québec; on applique sur
cette Ÿrosse quelques pincées d’une
poudre dentifrice, et on frotte en tous
sens, sans trop craindre de faire saigner
les gencives, sur leurs faces antérieures
et postérieure, et non seulement de
droite à gauche et de gauche à droite;
mais encore de haut en bes et de bas
en haut. Aprds cette opération, on se
rince la bouche gvec de l’eau addition-
née d'un élixir alcoolique bien préparé.
On comprend que si l’on se bornait

à nettoyer les dents, tous les matins,
les débris d’aliments accumulés entre
elles, après chaque repas, autaient le
temps de se décomposer et de les alté-
rer. Ces débris doivent donc être enle-
vés aussi tôt, et on y réussit en se rin-

—

se nettoyer les dents avec la brosse tous
les matins, et de se rincer la bouche
après tous les repas sans exception.
C’est le seul moyen de conserver d’une
part la pureté de l’haleine et d’empô-
cher le séjour, dans les interstices des
dents, de débris alimentaires qui en se
décomposant donnent naissance à des
corps acides divers produisant la carie.

"usage du rince-bouche et du cure-
dents est des plus hygiéniques. La
facheux effet du séjour de parcelles
d’aliments dans la bouche doit être
combattu par ces moyens.
L'emploi régulier du cure-dents après

le repas, et de gargariemes.avec del'eau
froide, constitue des soins qui pourront
paraître répugnants à beaucoup de per-
sonnes, mais il nous paraît bien plus
répugnant encore de conserver dans la
bouche des parcelles d'aliments qui se
décomposent et finissent, outre la carie
qu’ils déterminent, à donner à l’haleine
une odeur fort désagréable. 11 faut
faire usage de cure-dents très souples
et très fins de façon & ne pas faire sai-
gner les gencives. Les gargarismes en-
traînent les détritus qui auraient échap-
pés à l’action du cure-dents. ;
Le nettoyage des dents avec uné

brosse et de l’eau, constitue un moyen
un peu sommaire, insuffisant souvent,
et que nous n’indiquons qu’en passant:
l’emploi de la poudre et de l’élixir den-
tifrices peuvent seuls amener un par-
fait nettoyage. .

Certains produits dentifrices qu’on
trouve habituellement dans le com-
merce ont de grands inconvénients,
par suite de substances mordantes qui,
entrent dans leur composition. La pâte
dentifrice et la poudre ‘‘Hutax” sont
des produits préparés sous la direction
‘du Comité d’Hygiène Dentaire du
Collège des Chirurgiens-Dentistes de
la province de Québec et d'Ontario.
Nous conseillons à défaut de prépara-
tion convenable, de faire usage sim-
plement comme elixir dentifrice de
rhum ou de cognac ou d’un alcool quel- |
congue ue conténant pas de sucre.
Comme poudre dentifrice économique,
la craie préparée en poudre rend de
grands services. En frottant d’abord
la brosse à dents, humide, sur un mor-
ceau de savon, puis la posant légère-
ment sur la craie en poudre, on aura
un mélange qui nettois parfaitement
et dont les propriétés alcalines sont
précieuses pour la conservation des
dents. 

(Publié avec l’autorisation du Co-

Fin de la Session

La loi créantdes cours
de divorce est mise de
coté au dernier moment

SESSION ÀL'AUTOMNE
Ottawa, 8.—-Le Parlement a été pro-

rogé à 3,30 heures hier après-midi. Ce
fut la prorogation des temps d’avant-
guerre avec tout son cérémonial habi-
tuel. TI y eut les trois phases : à la
Chambre des Communes, chez let
“honorables membres du Sénat’ et,
ensuite, la clôture par le gouverneur.
Unpeu avant la cérémonie de la pro-

rogation, une motion fut présentée par
le premier ministre, secondé par le chet
de l'opposition, à l'effet. d'apprécier le
courage et le bon travail des forces na-
vales et terrestres du Canada pour la
cause du pays et de l'empire dans des
circonstances très dures.

Plusieurs mesures plus ou moins im-
portantes qui apparaissaient sur le
fe uilleton du jour depuis les tout pre-
miers jours de la session, ont été mises
de côté et ne seront étudiées qu'à une
prochaine session. On a laissé entre
autres choses, à la prochaine session,
l'étude des amendements apportés par
le Sénat à la mesure de prohibition et
non acceptés par la Chambre des Com-
munes. On sait que l’objet de la me-
sure est de laisser effet à la mesure de
prohibition passée par ordre-en-conseil
douze mois encore après la signature
de la paix.

, Tel qu’il est il est pris en considéra-
tion dans ce bil la situation qui est
faite à Québec où l’on permet la vente
des vins légers et des bières à faible
.pourcentage d'alcool; le bill permet la
fabrication de ces boissons dans les pro-
vincesoù la vente en est permise. L'im-
portation, la fabrication et le transport
des alcools demeurent défendues tant
que resteront les effets de l’ordre-en-
conseil passe relativement à cette me-
sure. On croit que la session d'automne
qui sera convoquée pour la ratification
u traité de paix arrivera avant que ne

getermine l’effet de cet ordre en con-
seil.
Parmi les bill qui sont restés sur le

carreau, signalons encore celui qui avait
pour effet de créer des cours pour le
divorce; çelui qui laissait continuer les
opérations de la Commission des Achats
de Guerre et le bill ayant pour effet de
défranchiser les insoumis à la loi du
Service Militaire.
La prochaine session commencera

probablement à la fin de septembre
prochain ou au commencement d’oc-
tobre.
La session qui vient de se terminer a

duré près de cinq mois. Durant tout
l'avant-midi d’hier, les deux chambres
ont travaillé à compléter les opérations
qui restaient encore avant la cérémonie.

Relativement à la motion présentée
par sir R.-L. Borden pour remercier les
armées canadiennes de leur patriotique
travail, le premier ministre et le chef
de l'opposition ont fait d'éloquentes
remarques. lis ont remercié non seule-
ment ceux qui ont combattu en France
et dans les Flandres mais tous ceux qui
directement ou indirectement ont servi
leur pays à l’étranger ou dans linté-
rieur du pays, de quelque façon que ce
soit. Les deux.chefs ont parlé en parti-
culier en termes très élogieux du chef
de l’armée canadienne, sir Arthur Cur-
rie.

Le premier ministre a fait remarquer
qu’en plusieurs occasions les représen-
tants du pays ont pu remercier les ar-
mées de notre pays de son splendide tra-
vail sur les champs de bataille, mais il
fait remarquer que l’on ne peut laisser
finir cette importante session sans pro-
diguer de nouveau les remerciements de
la nation à nos braves. Le drame a été

long, dit-il, nous avons tenu bon; et
maintenant, c’est fini. La fin est venue
aussi soudainement que le commence-
ment.

L'année dernière, rappelle le premier
ministre, il traversait les Flandres et
le nord de la France et il a vu nos sol-
dats à l’œuvre sur place. C'était à un
moment tragique, celui qui précédait
la victoire. Nos gars furent splendides
de courage, d'énergie et d'endurance.
T1 ne faudra jamais oublier cette époque
glorieuse. Puis & premier ministre
rappelle différentes phases de sa visite
sur les fronts canadiens. Il rappelle le
rapport fait par sir Arthur Currie sur
les opérations des Canadiens durant les
cent glorieux jours qui ont précédé la
victoire, jours glorieux pendant lesquels
nos soldats, la plupart du temps seuls,
ont tenu tête aux hordes barbares en
détruisant plus de quarante-sept divi-
sions, soit un quart de l’armée alle-
mande entière.

Le premier ministre dit aussi la gran-
de part prise par les unités canadiennes
qui ont travaillé en dehors du front
proprement dit, comme les bataillons
des Forestiers, des ambulanciers, des
médecins, des gardes-malades, etc.
Nous ne saurions, dit-il, jamais avoir
trop de reconnaissance pour tous ces
lorieux serviteurs de la patrie. N’ou-
tions pas, non plus, dit-il, ceux qui ont

travaillé au pays; ceux-là ont fait égale-
ment leur devoir: En terminant, sir
Robert Borden paie un large tribut
d’hommages aux valeureux officiers
canadiens qui ont si bravement conduit
eurs hommes à la victoire finale.

Hrappelle, en particulier, les grands
services rendus par Sir Arthur Currie
spécialement durant les derniers mois
de la guerre alors que se disputait si
férocement le sort des armes dans un
duel tragique et sauvage. Il y a eu,
rappelle le premier ministre des ori-
tiques formulées à l’égard du com-
mandant de nos armées. Aucune
critique ne peut être plus injuste,
quand on a étudié le record du com-
mandant de nos armées et de ses
vaillants lieutenants.

Puis, en terminant, le premier mi-
nistre en termes très émus rend hom-
mage aux morts, à ceux qui ont si
bravement et si glorieusement donné
leur vie pour ‘la cause sacrée de la
civilisation, I! demande de ne jamais
oublier les tombeaux où dorment ces
morts.

En secondant la motion de remer-
ciement, de reconnaissance du premier
ministre, M. MacKenzie corrobore
les remarques de Sir R. L. Borden.
Relativement au général Currie, M.
MacKenzie dit que jamais la nation
ne saurait oublier les précieux services
rendus per cet ier 6, —#rapreumnentt |

ier distingu
| Parent en français au nom de la
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M. OVILA AUDETTE
847, rue North Grosvenordale, Grosvenordale, Conn,

guérison.

bien mauvaises digestions.

Pilules Moro.

ment.

mande beaucoup.

digestion plus facile.

mèdes.

CALE MORO, 272 rue St-Denis,

 

Ce sont les PILULES MORO qui ont
entièrement guéri les HOMMES-dont

les témoignages suivent.

‘Les PILULES MORO pour les HOMMES
réussissent toujours là où tant d’autres

remèdes échouent.

Comme chez béaucoup d'hommes qui travaillent aux moulins,
mon sang était devenu pauvre et des boutons me couvraient la figure
et une partie du corps. Avant de prendre les Pilules Moro, j'avais
essayé un grand nombre de lotions et d’onguents. Lorsqu’on me
conseilla de prendre les Pilules Moro j'en étais rendu à douter de ma

'ai pris de œ bon remède pendant longtemps, un an,je
crois, et sous leurs bons effets toutes mes humeurs dieparurent et.-76
suis devenu bien portant. Il y a de cela deux ans, et de temps en
temps encore je prends les Pilules Moro.
ces et empêchent, je suppose, cette vilaine éruption de revenir.
M. Ovila Audette, 347, rue North Grosvenordale, Grosvenordale, Conn.

Si aujourd’hui je suis en bonne santé, je le dois à l’exactitude
que j’ai apportée à prendre les Pilules Moro et à suivre les conseils:
reçus de la Compagnie Médicale Moro.
remède constitue le remède le plus puissant contre la faiblesse, l’ap-
pauvrissement du sang et les malaises qui s’en suivent. i
outre la faiblesse, j'avais eu à souffrir de maux de tête, de reins, de

De plus, j'étais très sensible au froid ;
je me sentais toujours les mains et les pieds comme dans Ja glace.
out cela m’empéchait d’étudier avec

Aussi j'avais dûretourner dans ma famille pour y prendre un repos
de quelques semaines et c’est alors que j'ai commencé à prendre les

Lorsque je retournai au collège, j'étais beaucoup
mieux et en continuant le traitement, je me suis rétabli complète

M. Théodule Desrosiers, St-Damase, (Matane) P. Q. 7
J'ai une grande confiance dans les Pilules Moro et je les recem-

Il y a quelques années, je souffrais souvent du
mal de reiné et de douleurs dans les membres. Ma digestion se fai-
sait parfois difficilement et mon système s'affaiblissait.
à prendre des Pilules Moro qui m'’étaient recommandées et mes dou-
leurs de reins disparurent bientôt, mon appétit fut meilleur et ma

Enfin, je me sentis vigoureux et fort comme
un jeune homme. J'ai ensuite employé les Pilules Moro nour rela-
ver mes forces et toujours elles ont eu les plus heureux erfets,
Alphonse Arcand, 610, rue Beaudry, Montréal.

HOMMES MALADES qui désirez avoir des conseils des méde-
cins de la Compagnie Médicale Moro, décrivez-nous, dans une lettre,
la maladie dont vous gouffrez et demandez notre questionnaire.
Nous vous indiquerons, par le retour de la malle, la manière de
recouvrer la santé et de refaire vos forces.

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchands de re-
Elles sont aussi envoyées par la poste, au Canads et aux

Etats-Unis, sur réception du prix, Bôc. une boîte, $2.50 six boîtes
Toutes les lettres doivent être adressées: COMPAGNIE MÉDI-

Elles soutiennent mes for-

Je suis convaincu que ce

Pour moi,

rofit, car j'étais au collège.

Je me mis

M.

Montréal.
  

 

province de Québec et de toute la
députation française, l’'hon. M. Ro-
dolphe Lemieux a secondé également
les remarques du premier ministre
et de son chef à l’égard de nos armées.

Tl a rappelé que l'une des grandes
consolations de la guerre n'était pas
seulement la défaite de l'autocratie
militaire mais la consécration d'une
alliance éternelle entre la France et
l’Angleterre, qui ont été si longtemps
séparées.

L’hon. M. Lemieux dit que des
reproches ont été faits aux Canadiens-
français; ce n’est, dit-il, ni le temps
ni le lieu de discuter le mérite de ces
reproches. Mais je suis sûr d'une
chose, c’est que quand l’histoire s’é-
erira, on rendra justice aux nôtres et
lon verra que commetous les citoyens
de ce pays, ils ont bravement fait leur
devoir. Il demande l'harmonie et le
premier ministre, dit-il, a fait partie
de l’organisation de la Société des
Nations. Avant celle-là, il y a aussi,
la Société des Canadiens qu’il ne faut

oublier d’organiser. Arrière donc
es mesures vexatoires.
La motion a été adoptée.

Ionian

Des verrues sur les mains sont un
défigurement qui inquiète bien des
dames. Le Holloway's Corn Cure les
enlèvera sans douleur.

 

MILLIONNAIRE ACCUSÉ

New-York, 8—Le capitaine Joseph
Raphaël De LaMare, capitaliste pro-
priétaire de mine, directeur de plu-
sieurs corporations industrielles, dé-
cédé le ler décembre à l’âge de 75
ans, laissant un héritage de $20,000,-
000 a été accusé hier devant la Cour  
Suprôme par six personnes, de leur

avoir promis de prendre soin de leurs pose Wall Street.

Ces réciamatfons ont

 

Le Mother Graves Worm Extermi-
nator est un remède sûr et certain
pour les enfants malades des vers.

LA GRÈVE CONTINUE
Montréal, 8Contrairement à la

 

 

rumeur qui s'est répandue hier, la
grève à la Canadian Vickers ne se
terminera pas aujourd'hui. Les tra-
vailleurs ne veulent pas du tout ca-

pituler. Aujourd'hui M. William
Baugh. un de leurs agents d'affaires,
part pour Ottawa alin d'aller rencon-
trer les-autorités du ministère.

 

CENSURE ABOLIE
Paris, 8—La censure postale ainsi

que celle des cablogrammes telle
qu’appliquée à l’Ailemagne va être
abolie en même temps que le blocus
par suite d'une décision du Conseil
des Cina. Il a été prouvé qu'une
telle censure faisait partie du blocus
et que par conséquent elle devait être
annulée en m’me temps que ce dar-
nier.

seal

Londres, 8.—La dépouille mortelle
du capitaine Charles Fryatt qui a été
exécuté par les Allemands en 1916
pour avoir essayé de couler un sous-
marin a été transporté 2a Douvres,
hier, à bord d'un destroyer britanni-
que escorté de havires de patrouil-
le de Douvres. Le corps a été porté
sur un affût de canon du destroyer à
la gare accompagné d'une escorté na-
vale et d'autorités civiles. ‘La dé-
pouille mortelie a passé la nuit d'hier
dans la gare et ce matin, elle sera
transportée à Londres où un service
solennel sera chanté dans la cathédra-
le S.-Paul.

ss

Paris. 8—Les Teprésentants nor-

investissements, de les avoir garantis YéSiens ont présenté une réclama-
contre toute perte et d'avoir négligé tion aux délégués de paix pour ré-
d'inclure dans son testament aucune Parations pour les pertes de navires
clause pour leur assurer le palement COulés par les sous-me#ins allemands.

des sommes qu’elles lui avaient con-
fis. Le procès est d'un grand intérêt immédiatement à la commission al-

liée des Réparations,

été référées



   

 

Le fameux match s’est ter

Willard abandonnant la partie. -

à la première ronde
2

LE VAINQUEUR AU VAUDEVILLE
(Serv. spée. de l“Evanement”)

Toledo, Ohio. 4 — Une douzaine
d'ouvriers sont entres dans l'arène et
Ont placé un noïveau matelas sur le
piancher pour le match du champion-
nat

La foule était debout
tout ce qui se passait

guettant nerveusementt
Dempsey et de Willard.

1i était 3 h. 45 theure de Toledo,
ce qui est 445 h. à Québec) et l’an-
xivité grandissait toujours.

DEMPSEY ARRIVE

A 3 h. 36 Jack Dempsey est entré
dans l'arène

WILLARD 2 MINUTES EN RETARD!

et regardait
avec anxiété,
l'entrée de

Jess Willard. le champion du mon-
de, est entré deux minutes plus tard
Il était 3 h. 58.

Dempsey était précédé de son en-
traineur Bill Tate qui portait un im-
mense prrapluie Willard était ac-
compagne de Ray Archer, Jack Hem-
pel et Walter Monahan.
Willard enleva immédiatement une

énome robe de chambre verte, traver-
sa l'arène, alla serrer la main de
Dempsey et retourna à sa place. Il
était aussi caché par un grand para-
plufe brun.
Willard paraissait

ses affaires”.
Il se tenait dans un angle de l’atè-

ne. saluant ses amis de la main et
souria.t. Dempsey était assis sur un
tabouret : Jack Malone l'éventait.
Tne photo du champion était ins-

tallée au centre de l'arène ; Gavin
dit quelques mots et les deux com-
battants examinêrent la photo.

Willard portait un petit bandage
autour du poignet.

Dempsey paraissait nerveux et res-
ta assis pendant qu'on lui mettait
les gants. ‘
le champion, au contraire, s'oceu-

pait beauocup plus de la foule, il sou-
rixait toujours et laissait à ses se-
conds le soin de surveiller l’ajuste-
ment des gants.

Les deux boxeurs se levèrent enfin
et la première ronde commença.

PREMIERE RONDE

Willard attaqua le premier d'un
coup de la gauche. Dempsey riposta
d'un coup de dro:te à l'estomac

Le champion semble confiant. n
frappe Dempsey de droite et de gau-
che à la tête. Dempsey retorque par
un coup de poing de la gauche au nez
et de la droite à l'estomac. Demp-
sey frappe eszcore de la gauche à la

“au-dessus de!

tête et Willard recuie un peu. 11
avance et recule trois fois. Il avan-
ce de nouveau une quatrième fois
mais est obligé de reculer de nouveau.
Dempsey le poursuit lui servant une
serie de coups de la gauche et le
conduit jusqu'à la corde avec des
coups de gauche et de droite. la
première ronde se termine au moment
où Willard était tombé. L'arbitre
comptait les dix secondes, mais la clo-
che le sauva. ’

DEUXIEME RONDE

Les boxeurs se rencontrent au mi-
leu de l'arène. Dempsey débute par
un “uppercut” au menton. Willard
riposte par deux bons uppercuts mais
Dempsey frappe à son tour au men-
ton avec beaucoup de force. Willard
prend avantage des prises mais il est
‘aveugle de l'oeil droit. Dempsey man-
qu un coup superbe de la gauche.
ls oeil gauche de Willard se ferme à
force d'étre frappé. Dempsey porte
trois coups de la gauche et envoie
Willard sur la corde. Le champion
se bat galamment quand même.
Dempsey est très froid et mesure
chaque coup,
La supériorité physique de Wil-

lard le sauve. La ronde se termine
par de nouveaux corps à corps. Wil-
lard n'avait pas entendu la cloche an-
nançant le commencement de cette
ronde et Dempsey avait encore eu l'a-
vantage

TROISIEME RONDE

Willard frappe le premier au men-
ton. On remarque que tout le côté
droit de la figure du champion est en-
flé. Dempsey continue à frapper vio-
lemment de droite et de gauche au
menton. Willard roule comme un na-
vire dans ‘une tempête. Le sang coule
de sa figure. Dempsey semble se
garder en bonne forme.
Les seconds de Willard lancent l'é-

ponge dans l'arène, ce qui est le si-
£ne de la victoire de Dempsey.

DEMPSEY.

Jack Dempsey, le nouveau cham-
pion restera à Toledo, jusqu'à diman-
che prochain. Il a reçu plusieurs of-
fres de gérants de théâtres ; il est
tout probable qu’il apparaîtra sur la:
scène de quelque théâtre de vaude-
ville au cours de la semaine prochai-

ne.
Dempsey, après avoir remporté la

victoire a manifesté le désir d'envoyer
un message à sa mère, Mme Cecil-
J. Dempsey, de Salt 'L£ke.

“Votre garçon a été à l'honneur”,
a déclaré Dempsey, ‘il a terrassé son
adversaire redoutable en trois ron-
des.
“Willard est un gentil garçon”, a

déclaré Dempsey, “je n’ai jamais aus-
si bien vaincu un adversaire.
Dempsey après sa victoire n'a pas

été lent à s'habiller en civil et à se
rendre àwon hôtel en automobile. Une
fou\e peu ordinaire était massée sur
ie trottoir et l'a vivement acclamé
quand 1! est entré à l'hôtel

La foule était tellement nombreuse
que le nouveau champion pour se ren-
dre 2 ia gare Union a dû s'esquiver
per une porte de l'arrière.

 

. * - . =

miné à la troisième ronde,

Il était vaincu
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LA BOXE |
 

 

Le vif intérêt produit à Qué-.:
bec par ce ‘‘Match’’ pour
le championnat. — Le ser-
vice des dépêches télégra-
phiques de ‘‘l’Evenement’’

 

NOTRE EXTRA DE 6 HRS.
marty

’

Jamais peut-être” combat de boxe
n'a autant intéressé le public de Qué-
bec, que le match Willard Dempsey,
dans leque! le vainqueur de Jack
Johnsonn a été “roulé” à son tour par
un jeune homme de 23 ans, Jack
Dempsey.
Blen que ce ‘‘ match ” de boxe, pour

le championnat du monde, ne dit
commencer ier, a Toledo, Ohio,
qu’à 4 hrs p. m. (5 hrs à Québec), il;
n'était pas trois heures que déjà les|
appels téléphoniques se muitipliaient
à nos bureaux. “Est-ce Willard ?
Est-ce Dempsey 7”  demandait-on,
“qui a le dessus ? ”
—“Mais ils n'ont pas encore com-

mencé à se battre : donnez-leur ‘une
-chance,” neus fallait-il répondre.
A 6 hrs p. m. (vingt-cinq minutes

avant que le “Chronicle " et le “Tele-
graph " aient publié le leur) l“Evé-
nement " sortait un “ extra ” relatant
les diverses phases de cette lutte
pour le championnat.
Le grand nombre de personnes que!

le match Willard-Dempsey intéressait
purent donc se convaincre une fois
de plus de la supériorité de notre ser-
vice de dépêches télégraphiques.
Le télégraphe nousrelatant tous les

incidents du match Willard-Dempsey,
à mesure que ceux-ci se produisaient
ceci m is à permis d’afficher sur
“les planches” les. résultats de cha-
que ronde, une minute après qu’ils
s’étaient produits.
Après trois rondes, 9 minutes de

combat, Dempsey était vainqueur.
A Québec, comme dans toutes les

æutres villes d'Amérique, ce dût être
une surprise : non pas que l'on dou-
tât de la vigueur de l'athlète qui
avait accepté une rencontre avec Wil-
lard, mais parce qu’on croyait ce der-
nier de force, sinon À vaincre. du
moins à défendre son titre de cham-
pion plus longtemps.

—_

À TOLEDO

La ville de Toledo, depuis quelques
jours présentait un aspect inaccoutu-
mé. Nuit et jour de grandes foules de
visiteurss venus spécialement pour
‘assister à l'important match Willard-
DEMPSEY parcourent les rues de la
ville. Les hôtels et maisons de psn-
sion regorgent de monde.
La veille du match, un bon nombre

se virent dans l'obligation de coucher
dans les parcs tant l'affluence était
considérable.
Depuis les petites heures, le matin,

ies abords de l’aréna étaient assiégés
par de nombreux amateurs des paris,
lesquels se faisaient de 10 à 5 en fa-
veur de Willard.
Jamais une plus grande animation

ni anxiété n'a régné dans la petite
ville de Toledo, dont le nomrestera
mémorable dans les annales sportives
universelles.
Toute la journée. plusieurs trains

spéciaux remplis de passagers étaient
arrivés de différentes villes de l'Etat
de l'Ohio. On remarquait .parmi ceux
qui sont venus pour assister à cette
partie de boxe pour le championnat
universel plusieurs hauts personna-
ges politiques.

 

 

 

 

spécial où plusieurs amis l’atten-
daient.

L'EPOUSE DE WILLARD

11 y a une femme de Toledo qui est
heureuse ce soir, c'est l'épouse de
Willard, mère de cinq enfants. Elle
est on ne peut plus contente de voir
que son mari a perdu le titre de
champion. Elle était présente à la
partie. Personne dans assistance
ne le savait, sauf lui.
“Je suis peiné de constater que

Jess a ét ébattu, seulement je puis
sincèrement déclarer que je suis heu-
reuse de voir qu'il n’est plus le cham-
pion.” )
Mme ‘Willard a ajouté: “Ceci si-

gnifie que nous allons maintenant
pouvoir vivre en paix. Jess deviendra
de nouveau un citoyen libre.

“C’est la deuxième partie de boxe
que je vois et je ne veux plus être té-
moin d'aucune. Je serai heureuse
quand je ramènerai Jess chez lui où
ses enfants l'attendent avec impatien-

ce.”

DECLARATION DE WILLARD

Willard a déclaré ce qui suit : “Il
était inutile de continuer, mes forces
m'ont abandonné dès la première ron-
de..
“Dempsey”, dit I'ex-chanrpion. est

un batailleur remarquable. C'est la première fois que je suis terrassé.
Jal été champion pendant quatre ans. A la gere, la foule était aussi très

considérahie TIeut bégucoup de dif-
~ A= a pénétrer dans son train

Je suis maintenant sûr de l'avenir,
tout l'argent que j'ai gagné est très
bien placé. Je vey vivre en paix
maintenanb” _

   

JACK DEMPSET, qui a battu ESS WILLARD cet après-midi à Toledo,
Ohio, dans un grand match de boxe.

 

  

AVANT LA
(Serv. spéc. de 1"Evénement”)

Toledo, Ohio, 4—Des centalnes de
trains hont arrivés ici, depuis hier, |
amenant des milliers et des milliers|
de sportsmen qui viennent de tous les
points des Etats-Unis, du Mexique et
du Canada. Des bateaux sont arrivés
à toutes les heures amenant des fou-,
les qui viennent grossir la multitude
qui était déjà rendue pour voir les.
deux gladiateurs modernes. Sur tou-;
tes leg routes, ce fut une procession

ininterrompue d'autos chargées d’en-|
thousiastes de la boxe se dirigeant:
vers Toledo. Nombre de voyageurs!‘
n’ont pu trouver à se loger, à aucun

prix. Les 25,000 lits aménagés dans|
les hôtels, les pensions et les maisons|
privées pour recevoir ies étrangers;
sont tous retenus et des milliers de
visiteurs ont été obligés de passer la‘
nuit debout. Des magasins vacants;
et des bureaux ont été convertis en!
dortoirs, mais cela n’était pas suffi--
sant pour accommoder la foule. Des.
automobilistes ont apporté des tentes !
avec eux et les ont dressées sur ma)

  

parcs et au bord du lac. On estime
qu'il y a 150,000 à 200,000 visiteurs, à |
Toledo. i
En dépit de la prohibition, nombre |

de bars sont ouverts à la foule, et des|
légions de commis vêtus de blanc ser-
vent avec empressement des rafral-
chissements qui sont un peu plus;
forts que la bière et les vins légers. |
Ceux qui ont soif trouvent à boire.
Plusieurs qui avaient apporté leurs|
rafraîchissements avec eux ont été!
surpris de voir qu'ils avaient pris,
une précaution inutile. |
Des salles de lunch, des caféterias

et des comptoirs pour la vente des
victuailles ont été ouverts en
foule d'endroits, de sorte que les,
visiteurs n’ont pas besoin de se pres-
ser dans les salles d'hôtels pour se!

sustenter. |
Les deux boxeurs ont terminé leur

entrainement hier. Hier, Dempsey
n'a fait que trois minutes de “sha-
dow boxing.” C'est là tout ce que les:
visiteurs à son camp ont vu. !
Après ce léger exercice, Dempsey ai

été examiné par le médecin officiel
du comité officiel! de boxe. Cet ex-!
pert a déclaré que Dempsey est un.
athlète exceptionnel sous tous rap-
ports et qu'il est en forme pour pren-
dre part sans danger à la pws dure}
épreuve possible. i

Willard a fait, hier, trois rondes de
trois minutes chacune avec Jack
Hempel et Walter Monahan, et trois
minutes de "shadow boxing. Il se ser-
vait des gants de 16 onces, mais mal-
gré cela, il a malmené ses adversai-
res avec’ ses coups puissants. D'un
autre côté, Monahan a rouvert la bles-
sure du champion à la lèvre.
Un- fait qui a surpris une foula de.

gens est que Willard ne pesait pas
plus, hier. que lorsqu'il sets battu,
avec Johnson à la Havane. Il pesait|
exactement 243 livres ce jour-là.
La vente des billets a rapporté

jusqu'à la veille du match de plus

de $300,000, ce qui assurait à Rickard!
an profit raisonnable. Il est bon de:
se rappeler que Willard reçoit $100,-
000, Dempsey $27,600, et que l'arène ,
coûte : $150,000. ;

Les officiers du revenu améritain .
disent que la part du gouvernement
sere de $100,000. ’

Une légion de détectives dt de cons-
tables en civils sont arrivés ici pour
maintenir l'ordre et voir à ce que
les filous et les voleurs n’abusent pas
du public.
Le clWet de police de Toledo a dé-

claré que ceux qui veulent parier sur
le combat pourront le faire sans être
inquiétés. Chacun sera libre à <e
sujet.
Parmi les visiteurs à Toledo, se

trouvent des centaines de “ gam-

IN

 BATAILLE
blers” «et autres personnages, peu
désirables. lls ont ouvert des mai-
sons de jeu et la police en a même
fermé une avant-hier qui était en
pleine opération. Les flous et les
joueurs se rendent compte qu’ils ont
13 une occasion unique et ils veulent
en profiter. La police fera tout en
son pouvoir pour paralyser leurs ef-
forts, mais la tâche est difficile.
Plusienrs billets contrefaits pour le

combat ont déjà été trouvés. Un
sportsman a acheté pour $40 un
billet contrefait de $60. Les visiteurs
à Toledo sont bien avertis de n'a-
cheter leurs billets que des vendeurs

officiels à l'amphithéâtre même du
combat. i
Monahan «t les autres meffibres

du camp de Willard ont parié sur ce

dernier hier. Willard était favori de

 

10 a 8. - |

Fumez ‘INDEXMacdonald

Condamnation à mort |
La cour d'assises de la Seine a con-

damné à la peine de mort Pierre Gri-
sard, l'assassin de Mme Delajon, la
débitante du boulevard des Bati-
gnolles, et à 20 ans de travaux forcés
son complice Laurent Didier. Mme
Val a été acquittée. |
Mes Campinchi. Zévaès et Garçon :

avaient plaidé pour les accusés. L'au-|
ditoire a accueilli l'arrêt de mort par!
de bruyants applaudissements. Gri-!

 

 

une sard, souriant. porta une cigarette à 8
ses lèvres en signe de bravade.

 

DE RETOUR
M. et Mme J.-Albert Thivierge sont

! de retour de leur voyage de noces et 24
recevront x leur résidence, 125 1-2,
Sième rue, Liroilou, du 13 au 20 cou-
rant inclusivement.
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LA TAILLE DES DEUX PUGILIS-

TRS

Willard Dempsey
, Poignets

6 1-2 \ 9 pces
Poids

250 lbs 7 —, 198 lbs
Taille ;

6 pds 6 pcs 6 pds 1-2 pcs
Poitrine

pes 78 pes
Poitrine (normal

46 pcs 42 pes
Poitrine (ext.)

49 1-2 pcs 46 pus
Cou

17 1-4 pcs 17 ua
Ceinture

38 pes 22 po
Cuisse

25 pcs 23 uct
Mollet

15 1-4pcs . / 15 pc
Chevilles

8 pes ; 9 pot
. Biceps =

16 pcs 14 pat
Avant-bras

4 pes J . id pos

a

ROS 1
PUGILISTES

L'“Evénement a publié dès mardi
dernier, l'intéressant record des deux
pugilistes ‘qui se sont rencontrés cet
après-midi à Toledo. ~
Nos lecteurs les relieront sans dou-

te avec pla‘sir aujourd’hui.

  

LE RECORD DE WILLARD--1911

15 février, Louis Fink, Sepulpa, Okla,
10 rondes, perdu sur un foul.
3 rondes, K. O.

7 mars, Ed. Burks, El Remo, Okia.,
25 mars, Louis Fink, Oklahoma, 3

rondes, K O.
29 avril, Joe Cavanagh, Oklahoma, 11

rondes, K. O.
$ juin, Bill Shiller, Oklahoma, 4 ron-

des, K. O.
8 juin, Bill Shiller, Oklahoma, 4 'ron-

des, K. O. i
4 juillet, Frank Lyon, Elk City, Okla.,

10 rondes, gagnée.
-16 Juillet, Mike Comisky,
i Okla, 10 rondes, gagnée.

1912

 

Hammond

|! 23 mai, John Young, Lt. Wayne, Ind,’
6 rondes, K. O.

29 juin, Frank Bowers, S.-Charles, Ill.
| 3 rondes, K. O.
! 2 juillet, John Young, Chicago, Ili,

5 rondes, K. O.
29 juillet, Arthur Pelky, New-York,

10 rondes, P. D.
19 août, Luther McCarthy, New-York,

10 rondes, P. D.
2 décembre, Sailor White, Buffalo, 1

ronde, K. O. : |

1913
22 janvier, Frank Bauer, Ft. Wayne,

Ind., 6 rondes, K. O. }
i & mars, Jack Leon, Ft Wayne, Ind,

4 rondes, K. O.
20 mai, Gunboat Smith, San ®rancis-

co, 20 rondes, perdu.
27 juin, Charley Miller, San Francis- '

co, 4 rondes, Nule.
4 juillet. A1 Williams, Reno, Nev. 8

rondes, gagnée.
22 août, Buli Young, Vernon, Cal, 1

ronde, K. 0. :
17 novembre, George Rodel, Milwau-

kee, 10 rondes, P. D.
Z4 novembre, Jack Wayne,

rondes, gagnée.
3 décembre, Carl Morns, New-York,

10 ronda, gagnée.
12 décembre, George Davis, Buffalo,
N. Y., 2 rondes, K. O.
28 décembre, George Rodel, New Ha-

ven, Conn., § rondes, K. O. |

1914, \
27 mars, Tom. McMahon, Youngstown

O., 12 rondes, perdu.
13 avril, Dan Daily, Buffalo, N. Y., 9

rondes, K. O.
28 avril, George Rodel, Atlanta, Ga,

6 rondes, K. O.

Ind, 2

1918,

§ avril, Jack Johnson, Havane, Cuba,
26 rondes, Q. O. ’

1916.

25 mars, Frank Moran, New-York., |

 

LE RECORD DR DEMPSEY
1916-1916

Knockuts, Kid Hancock, 1 ronde ;
Billy Murphy, 1 ; Chief Gordon, 6 ;
Johnuy Berson, 7 ; Animus Campbell,
7 ; Joe Lyous, 9 ; Fred Woods, 4 ;
George Copelin, 7 ; Andy Malloy, 3 ;
2 rondes, Gilligan, 1 ; Batling Jobn-
son, 1 George Cristian, 1 ; Jack
Koehn, 1 ; Joe Bonds, 10 ; Dan Ket-
chell, § ; Bob York, 4.
Gagnées.—Johnny Sudenburg, 10 ;
Terry Keller; 10 ; Andy Malloy, 10.
Perdu.—Jack Downay, 4.

1917

13 f-vrier, Jim Flynn, Salt LakeCity, |
1 ronde, mis hors de combat.

25 juillet, Willie Meehan, San Fran-
cisco, 4 rondes, nulle. ’

1 goat, A¥ Norton, San Francisco, 1
ronde, K. O.

7 septembre, Willis Meehan, San
Francisco, 4 rondes, nulle.

19 septembre, Charles Milles, Oak-
land, Cal, 1 ronde, K. O. |
septembre, Bob McAllister, Oak-
land, Cal.. 4 rondes gagnée. \
octobre, Gunboat Smith, San Fran-
cisco, 4 rondes gagnée.
novembre, Carl Morris, San Fran-
cisco, 4 rondes ganée.

1918 ’

janvicr, Homer
Wisc, 1 ronde, gagnée.

4 février, Carl Morris, Buffalo,6 ron-
{ _des, gagnée sur un foul.
14 février, Jim Flynn, Fort Sheri

dan, 1 ronde, K. O.
26 février, Bill Brennan, Wilwaukee,

6 rondes, K. O.
16 mars, Bull Sadee, Memphis, 1 ron-

de, K. O. : :
25 mars, Tm Rilsy, Jowlin, Mo, 1 ron-

de, K. O.
mai Billy Miske, St. Paul, 10 ron-

! des, P. D.
22 mai Dan  Kelchell,

Spi-ngs, 2 rondes, K. O.
29 mai, Arthur Pelky, Denver, 1 ron-

: de, K. 0.

1 juillet, Kid McCarthy, Tulsa, 1 ron-
de, K. .O.

4 juillet, Bob Devere, Joplin, 1 ron-
de, K. O.

6 juillet, Porky Flynn, Atlanta, !
ronde, K. O.

27 juillet, Fred Fulton, Harrison, N.
J., 1 ronde, K. O. :

26

Excelsior

17 août, Tarry Kellar, Dayton, §
rondes, K. O.

13 septembre, Willie Meehan, Son
Francisco, 4 rondes, perdu,

14 septembre, Jack Moran, Reno, 1
ronde, K. O.

à nocembre, Batling Levinsky, Phi-

VAAN  
LE V

 

BASE-BALL

LES LISTES
MAJEURES

LIGUE AMBRICAINE

Première partie. 

Smith, Racing, |

 
ladelphie, 3 rondes, K. O.

18 novembre, Porky Flynn, Philadel
phie, 1 'ronde, K. O.

28 novembre, Billy Miske, Nouvelle
Orléans. 6 rondes, P. D. :

29 décembre, Gunboat Smith, Buf
falo, 8 rondes, K. O.

tn

einen

|

 

L'agent de publicité avisé ne se
laisse jamais guider par ia question
des commissions dans le unoix ‘des

éournaux qu'il recommande.

Le résultat :
Détroit, 1, Chicago,
Deuxième parte. ;
Le résultat :
Détroit,l ; Chicago, 2.

Première partie.

Le résultat :
Philadelphie, 2 ; Boston, 8.
Deuxième partie.
Le résultat : >
‘Philadelphie, 6 ; Boston, 9.
Première partie
Le résultat :
~Loujs, 4; Cleveland, 9.
Deuxième partie.
Le résultat :
S.-Louis. 1: Cleveland, 11,

Première partie.
Le résultat:
Washington. 2; Ney-York, 8.

Le résultat :
Washington, 5: New-York, 6.

LIGUE NATIONALE

Première partie.
1& résultat :
S.douis. 3 ; Cincinnati, 4.
Le résultat-
8.d.ouis, 2 ; Cincinnati, 4.

Partie du matin. ,
Le résultat :
Boston, 3 ; Brooklyn, T.
‘Partie d'hier. . :
Le résultat : : !
Boston, 5 ;; Brooklyn, 2.

86 x

Partie du matin.
Le résultat :

Chicago, 7; Pittsburg, 3.
Partie d'hier.
Le résultat:
Chisago. 4 : Pittsburg, L
Le résultat: !
New-York, 3; Philadelphie, 1.

Partie d’hier.
Le résultat:
New-York, 8; Phi >.delphie, 3.

LIGUE INTERNATIONALE

Le résultat :
Jergey iCty, 2, Nowark, 8.
Partie du matin.
Le résultat:
Baltimore, 4 : Reading, 2.
Partie d'hier.
Baltimore, 17 ; Reading, 9.

= +» « #

Partie du matin.
Le -résultat.:
Rochester, 6, Binghomton, 4.
Partie d'hier.
Le résultat :
Rochester. 7: Binhamton, 1,

« P

Partie du matin.
Le résultat:
Toronto, 0 : Buffalo, 2.

+

Us ami c'est l’écho de nos enthou-:
siasmes et de nos indignations, ces
deux sentiments par lesquels un ca-
ractère donne peut-tre le mieux sa
mesure.

 

 

AMATEURS DE PHOTOGRAPHIE
N'oucllez pas que vous trou-

verz toujours chez nous un as-
sortiment complet de Pellicu-
les Films, Cameras et autres
articles de Photographie.
Nous avons un atelier consi-

dérable où nous développons,
fin'ssons, agrandissons vos pho-
tograph es.
Conflez-nous votre ouvrage; nousga-

rantissons: prompte livraison, bon tra-
“ail et bas priv :

M*rtel & Dion
“PHARMACIE REXALL’

Té1. 6161 107-3109 rue St-Josep 1

 

RIKGU

 

 

AAA

 

°

JESS WILLARD, ie champion du mo nde & Ia boxe. qui n été défait cet
après-midi par JACK DEMPSEY, à Tolede, Ohio.

ere

 

COURSE

PAS DE COURSES
CETTE ANNEE

(Serv, apéc. de 1°“Evénecent”>

Ottawa, 5—I! n’y aura pas de chan-
gement dans l’arrêté ministériel dé-
fendant les courses pendant la guer-
re et six mois après la signature de

la paix. i
Cette déclaration a ‘été faite par le

premier ministre Borden. hier après-
midi, en Chambre des Communes.
Le premier ministre a donné cette

réponse en répondant à une interpel-
lation de M. Mackenzie. qui venait
de déclarer que l'on avait attiré son
attention que la reprise des courses
était annoncée pour le 15 juillet.
“Avant et depuis mon retour d’Eu-

rope, a répondu le premier ministre.
on a demandé que cet arrêté minist-
riel soit modifié. J'ai aussi reçu. il
y a quelques jours une délégation
qui m'en a fait la demande Celi»
question a été ‘étudiée et on a informô
la délégation en question qu'il n’y
aurait pas de changement dans l'ar-
rêté ministériel.”

C’est done dire que si les courses
reprennent elles seront conauites ii-
légalement, et la mise en visueur d-
la lo! incomberait aux autorités pro-
vinciales et municipales.

——reele

Canada Stea: ship
Lines timited

DIVISION DU SAGUENAY
Avis est donné que le

départ du ‘SS. Saguenay”
pour St-Irenée, Maibaie,
Tadousac, St-Alphonse et
autres ports le Samedi est
a 7.00 hrs du matin, les
autres jours a 8.00 heures.

3-4
Sentral dra—————

Le correspondant du ‘Daily Ex-
press’ de Londres 3 Genéve écnt:

J'apprends que l'ex-roi de Bavière
montre des signes de folie. maladie
héréditaire dans la famille royale.
Un spécialiste des maladies mentales
est arrivé hier au château de Lizers,
près de Coire. venant de Munich. Le
prince Rupprecht doit arriver pro-
chainement de Lucerne. Le vieux roi
déclare dans ses crises que la Ba-
vière a gagné la guerre et exprime le
désir de rentrer à Munieh en triom-
vle 2 la 1éte de ses armées victo-
rieuses.

  

 

Une aubaine qui ne
reviendra plus

 

200 habillements en beau
let bon tweed pour hommes
et jeunes gens en -rente a
Dartir d’aujourd’hi pendant
4 jours à $18.90.

| Qui veut un bon habit de
$20.00 à $25.00 pour ce prix
ià ? .

Venez au plus tôt.
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183 rue S.-Jose
Représ. Semi-Ready.
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MLE-AUX-GRUES
(Spécial)

A notre y tite amie Lucienne
C'est le sept du courant quont eu

lieu les funérailles de notre petite
amie Lucienne Lachance, décédée le
quatre, à l'âge de treize ans et sept
mois. Cest avec s:ine quu nous te
voyons partir. toi qui fus une compa-

gne modèle. Durant ta longue mala-
die, soufferte avec résignation, tu
n'as pas cessé de nous donner l’exem-
ple. Aussi daigne du haut du ciel,
où tu t'es envolée pour y faire ta vé-
ritable demeure avec les anges, qui
«ont tes véritables frères, ne pas nous
oublier, nous qui t’avons aimée sur
oette terre d’exile. Elle laisse pour
déplorer sa perte, outre son père, sa
Wwieille maman inconsolable, un petit
“frère et deux petites soeurs : Marius,
Estelle et Anita Lachance. Le ser-
vice a été chanté par M. lecuré A.
Bergeron. Conduisait le corbillard,
M. Jean-Chanles Roy, portait la croix,
M. Georges Normand, le cercueil par
MM. Jean-Baptiste Roy, Alfred Le-
ymieux, Lucien Roy, Alexandre Roy.
¥tous cousins. Les coins du pêle était
‘portés par quatre cousines : Mlles
‘Julie et Antoinette Normand, Marie-
wAntoinette Normand et Marie Roy.
‘Une couronne de fleurs a été offerte
“par sa grand'maman qui était son
guide, sa seconde mère ; une deuxiè-

Tr

>

'

fme couronne offerte par Mlle Julie- |;
jiAnna Vézina, une croix oiferte par sa
,tante, Mme Narcisse Normand, fut
portée par Florence et Léo Roy éga-
lement cousines de la défunte. L'on
:remarquait à l'orgue Mlle Blanche
*Vézina, qui a chanté avec Awe ce
beau cantique : ‘Hélas, quelle dou-
Jeur.” ; Mlle Simone Painchaud. “Je
me voyais au milieu de ma course !”
: Maintenant elle est heureuse la-
Ehaut, la chère petite, puisqu'elle était
j orpheline de mère sur la terre. Rap-
; pelons-nous que nous avons toutes
Hété ses compagnes et accordons-lui un
Mong souvenir dans nos prières afin
saqu'elle repose en paix dans sa nou-
"valle patrie, le ciel.
i UNE AMIE.

CAP SAINT-IGNACE
f (Spécial).

Mme Joseph Boulanger est revenue
d'une promenade a Montmagny.
—Mlle Corinne Bernier était, ces

jours derniers, en visite a Québec,
chez des amies.
—Mîle Antoinette Gagnon, de Lo-

rette, était, la semaine dernière, en
visite chez son oncle, M. Achille-
Auguste Bernier.
—Mlles Berthe Fraser, Annette et

Jeanne Bernier sont parties pour une
promenade de quelques jours à Lévis,

SAINT-FRANÇOIS
{ FEU M. LUC JONCAS

Samedi soir, le 21 juin, s'éteignait
@oucement dans la paix du Seigneur,
4M. Luc Joncas, âgé de 93 ans. Ce vé-
fmérable nonagenaire emporte dans ia
tombe, le regret universel de toute la

paroisse qu’il habite depuis sa plus
tendre jefinesse cest tout un con-
cert de louanges à l'adresse de ce
bon M. Joncas! Les uns s’attachent
à relever sa droiture, sa probité, cptte
prudence et cette sagesse qui furent
les caractères distinctifs de toute sa
vie.; D’autres se font un devoir de
reconnaissance de publier ses chari-
tés qu’il avait goin Je tenir cachées.
INe craignons pas de le dire aujour-
d'hut ; sa main était largement ou-
verte à ceux que le malheur frappait.
lAussi, nous en sommes certains,
nombreux seront ceux qui iront dire
gur sa tombe une prière de gratitude
au souvenir de ses bontés.
Ma vie de M. Joncas fut toute d’ac-

tivité ; pendant 40 ans, il fut capi-
taine de goélette, et navigua°de Qué-
bec à la Nouvelle-Ecosse et aux An-
:tiiless En cessant d’être marin, il
prit en mains les affaires de la pa-
roisse, if acceptait donc la charge
de secrétaire-trésorier, poste qu’il
occupa avec ronneur et conscience
comme en tout du reste pendant 20
années. Quel bel esprit de concilia-
tion il fit briller peñdant tout le
temps de son administration! Avec

quelle minutieuse probité aussi il
conduisit les affaires des la paroisse,
rendant encore ici hommage à son

désintéressement, à sa sagesse, à sa
probité et a sa. prudence.

Héritier des seigneureries de Ber-
thier et S.-Francois, ses fidèles cen-
Bitaires sont ses louangeurs nom-
breux et affectueux.

Père d’une nombreuse famälle, 1!
eut la douleur de voir descendre
dans la tombe onze de ses membres.
Sa grande force d’âme lui donna tou-
jours courage et résignation, mais
Tous qui fâmes ses plus estimés amis
que n'aurions-nous pas A dire des
grande souffrances morales de ce
coeur si bon, si tendre mais qu’une
froideur apparente faisait parfois
T'éconnaître.

Bref, toute sa vie de grand chré-
tien se passa’ dans la stricte obser-
Yance de ses devoirs religieux. L’E-
criture Sainte dit: “ Que le vieillard

 

 
 

ROUTE COURTE DE L'OUEST

WINNIPEG A LA COTE
DU PACIFIQUE

Le “NATIONAL” quitte
Québec à 5.25 h. P. M. les
mardis. jeudis et samedis
Raccordement à WINNIPEG pour
BRANDON, REGINA PRINCE-
ALBERT, EDMONTON et VAN-
COUVER.
Wagons-lits et wagons-restau-

rant et de confortables voitures
de première et de colon, sur tous
les trains.
Pour vos billets demandes de

renseignements, adressez-vous aux
différents bureaux du Chemin de
fer NATIONAL du CANADA; aux
Nos. 7 rue du Fort et 20, rue Dal-
housie et aux Gares du Palais et
de la Place Parent, QUEBEC et
de LEVIS,

Chemin de fer

NATIONAL du CANADA

 

   

refait dans sa vieillesse le chemin
parcouru dans se jeunesse.’ Les der-
nières années de sa vie fureut sau-

tes comme celles de sa jeunesse.
x Depuis vingt ans que Je suis à la
paroisée, disait M. ie curé, j'ai tou-
jours vu M, Joncas enisadre la mes-
se chaque matin et faire son chemin
de la croix. Tant quil put marcher
fecilement, on le voyait après sa vi-
site quotiaienne au Shnint-dacrement,

s’acheminer au cimetière. Aucun ex-
ercice religieux n’était manqué. Di-
sens, en passant, qu’une excellente
santé lui en facitlitait beaucoup les
Moyens et ne soyez pas surpris d’ap-
prendre que sa dernière maladie fut
sa première. Aussi, on peut s’imagi-
ner quel supplice ce lui fut de se
voir clouer pendant un mois sur un
lit plutôt de langueur que de dou-
leurs. fl vit venir la mort avec paix
et sérénité, demandant des prières
lui’qui priait sans cesse, se tenant
continuellement dans la présence de
son Dieu.
-Doué d’une rare mémoire, il con-

serva toute sa lucidité d’esprit jus-
qu'à ses derniers moments, reconnut
ses enfants et tits-enfants, leur
témoignant son bonheur de les voir
à son chevet.

Il g’est donc plus ce bon vieillard
1 © dernier survivant d'une

- 8 Qe viéillards connus et
- cette pensée un sanglot

ln ~ notre coeur. Nous nous hà-
tous uc 1egarder le ciel. Pourquoi

pleurer puisqu’un jour nous le re-
trouverrons pour toujours. Courage

et résignation, chère famille si sou-
vent éprouvée, voyez la véritable pa-
trie, la terre est trop triste parfo.s.
De là-Haut vous recevrez les meil-
leures consolations.

Acceptez de ses nombreux amis
les plus sincères condoléances at
croyez à l'éternel souvenir que nous
garderons de notre bon et regretté
père.
Restent pour pleurer ga perte qua-

tre filles, Elmina, Mme Vve Herm.
Morin, Valéda, Mme J.-A. Chebot,
imspecteur d’écoles, Pamela, Mme
Laurent Morin, architecte-entrepre-
neur, de La Fradche, Sask. Zarilda,
Mme Heni Jalbert, industriel de Chi-
coutimi. Trois gendres, MM. Dr A.
Gauvreau et Eugène orin, aroñitec-
te-entrepreneur de Messoula, et Max.
Gagnon, rentier, —époux des défun-
tes Léonide, Albertine et Marie Jon-
cas. Deux petites-filles, Mme Alfred
Jaibert, voyageur de commerce de- la
maison Thibaudeau, et Mme Amos,
de Saskatchewan. Un grand nombre
d'autres petits-flle et petites-filles
dont les plus âgés sont : MM. Char-
les Chabot, comptable à la Davie
Stipbuilding Co., Jean-Marie Chabot,
€lectrieien, Mile Thérèse Chabot, fille
de l'inspecteur Chabot, Damage Jal-
bert, étudiant au Collège de Trois-
Rivières.

AVIS
J'ai le plaisir d'informer le pubéic

que j'ai en mains un bel étalon noir,
Percheron pur sang, ayant les meil-
leurs certificats. |Je ferai tout mon
possible pour satisfaire les gens qui
viendrone me voir.

JOS, BERNIER, CYRILLE,
Anse à Gilles, P. Q.

A VENDRE
Le lot numéro huit du sixième

rang du Canton Ashburton, avec bâ-
tieses, mesurant cent acres, a vendre
à bon marché et à conditions faciles.
S’adresser 4 Mlle Agleé D’Estfmau-
ville ou à Jos.-C. Hébert, N, P,
Montmagny.

GRAND SUCCES DU
MERITE AGRICOLE

Belles fêtes en perspective a ’Expo-

sition Provineiale de Québec en

Phonnqur des Lauréats.

si

de
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On annonce de Québec, que le con-
cours de mérite agricole, de cette an-
née, est couronné d’un remarquable
sucoès, 1! a lieu dans la première
des cinq régions de la province dé-
signées à ces s et qui comprend
les comtés de Charlevoix, lac Saint
Jean, Montmorency, Portneuf, Qué-
bec et Saguenay.
Autrefois, c’est à peine si que'ques

cultivateurs de cette région s'inté-
ressaient au concours. Cette année,
par suite de l'heureuse campagne
menée par la commission de l’Expo-
sitlon Provineiale, de Québec, autour
du Mérite Agricole, 66 cultivateurs
se sont déjà inscrite au concours ;
9 de Chicoutimi, 22 du lac Saint-Jean,
9 de Montmorency, 1 de Portneuf, b
de Québec. H est possible que d’au-
tres y soient encore admis.
Les juges du concours commence-

ront l'inspection des fermes vers le
14 juillet.

Les heureux lauréats comme leurs
prédéceseurs des années passées l'ob-
jet de belles démonstrations à Qué-
bec au cours de l'Exposition Provin-
ciale, alors qu'ils recevront leurs mé-
dailles et leurs diplômes.

Horaire d’été de I'l. C. R.
Nos lecteurs nous sauront gré de

puslier dans “ Le Peuple,” l’horaire
de l'Interconon'al, pour la saon
d’été.
Convo's descendant vers l’est :

Océan Limité, tous les jours, 1.17 h.
(a. m.)

Express local, 9.45 brs (a. m.)
Express MaritÎme, tous les jours,

4.01 hrs (p. m.)
Market, tous les jours (dimanche ex-

cepté) 6.41 brs (p. m.)
Wayfre‘ght, tous les jours (dimanche

excepté) 10.00 hrs (a. m.)

Local (tous les jours) dimanche ex-
cepté 8.06 hrs (a. m.)

Express Maritime, tous les jours, 12.38
heures (p. m.)

| Local, tous les jours 8.57 hrs (p. m.)
| Wayfreight. d mañche excepté, 1.40
: heure (p. m.)

 
| Market, lund’ excepté, 3.556 hrs (a. m.)|2 tous les membres de la famille en

.fait le trajet en auto.

Gendreau.

Convois mséitant vers l’ouest : /
Océan Limité, tous les jours, 3.13 hrs

| (a. m.)  

Nouvelles
Locales

Suite de la page 12
“ Saint-Pierre a pleuré,’ selon le

dicton populair»>, mais la pluie de di-;
manche n’a pas été de longue durée,
seulement, cett> pluie a. pour quel-
ques jours, diminué l'intensité de ia
thaleur torride de 'a semaine der-
nière, ce qui n’a, sans doute, fâché
personne. Nos cuitivateurs spéciale- |
ment, appelaient de tous leurs-voeux !
la fin de cette sécheresse qui eut cau-)
sé aux grains et aux légumes des
torts consfdérables. |

DRFIEZ-VOUS |

les maladies de l'été sont les gas-
trites (coup d'eau) ou les diarrhés,
spécialement des enfants. Nous avons
ce qu’il faut pour soulager prompte-
ment de ces maux dangereux.

Pharmæcie du Dr Gagnon.

 

* Dimanche, à l'issue de la grand”-
messe, un “Te Deum” d'actions de
grâtes fut chanté pour remercier
Dieu de nous avoir accordé la paix.

Madame Léo Pelland, de Québec,
était, ces jours derniers, l'invitée de
son amie, Mlle Leclerc.

  

Mon “Sirop Rose” pour les person-
nes pâles, contient les principes ac-
tifs qui entrent dans la composition
des Globules ‘Rouges du sang. des
nerfs et des os. II a fait ses preu-
ves depuis 20 ans. Je puis vous mon-
trer et vous moptrerai 52 certificats
authentiques.
Toutes lés personnes faibles en ont

‘besoin. Prix : $1.00 la grosse boutéil-
le de 1 livre.

'En vente dans tous les magasins et
pharmacies de première classe.
Agents demandés partout pour

vente de mes préparations.
Si votre fournisseur n’a pas mes

préparations envoyez votre comman-
de directemient à mon buerau.

Votre tout dévoué,
Dr E. BOLDUC.

la

 
M. Fernand Choquette, avocat, de

Québec, était mardi de passage dans
notre ville.

 

Mlle Alexina Ouellette. est allée
passer quelques jours à Saint Fran-
çois chez son cousin, M. le docteur
Lizotte.

M. Magloire Lemieux et sa jeune
fille, Mlle Rosée, M. et Mme N. La-
verdière et Mlle Diana Ouellette sont
allés passer le dimanche à Rivière-
Ouelle, à l'hôtel Laurentien. Lis ont

 

M. et Mme Arthur Guimont, de Cap
Saint Ignace, étaient mardi, de passa-
ge dans notre ville.

 

‘Mlle Germaine Tremblay, est par-
tie mardi pour Tadoussac, où elle
passera un mois chez M. le docteur

 

Côté. Bonnes vacances à notre
amie.

AUX AMATEURS DE CHANT ET
MUSIQUE

Lisez bien “ La Muse Populaire.”
Recueil de chansons avec airs notés,
75cts. ’

“Nouvelle Lyre Canadienne,
cueil de chansons canadiennes,
françaises), 50 cts.
“Nouveau recueil de chansons co-

miques.  Romances, chansonnettes
avec musique, $0 cts.
En vente aux bureaux du

“PEUPLE,” Montmagny.

(Re-
et

 

M. l'abbé Loranger. ecclésiastique,
de Trois-Rivières, passe les vacances
dans notre ville, chez des parents.

 

Le 9 août, ont eu lieu, au milieu
d’un grand concours de personnes les
funérailles de M. Odilon Isabelle, fils
de Mme Vve Adélard Isabelle. Nos
sympathies à la famille en deuil.

 

Le 9 juillet, a été baptisé Joseph-
Wilson, enfant de M. et Mme Joseph

Parrain et marraine : M.
et Mme Joseph Côté, oncle et tante de
l'enfant.

  M. et Mme Joseph Gazé font part
à leurs parents et amis de la naissan- !
ce de deux enfants, un fils, et une fil- |
le, baptisés le 9 du courant, sous les |
noms de Joôseph-Alexis-Irénée, (par-
rain et marraine : M. et Mme Napo-
léon Poirier, oncle et tante) et Ma-
rie-Rose-Rit& (parrain : M. Ludovic
‘Thibault, cousin, marraine Mlle M.-
Jeanne 'Garé, soeur de l'enfant. Nos
félicitations.

 

Dimanche après-midi, a eu liewl'in-
humation de la petite Alexandra, âgée
de 21 mois, enfant bien-aimée de -M. et
Mme Albert Normand. Le petit cer-
eueil littéralement couvert de fleurs,
symbole charmant de la blancheur
angéligue de la petite âme qui vient
de s'envoler vers la patrie du ciel,
était porté par quatre jeunes cousins:
MM. J.-Raoul, Laurent, Léandre et
Jules-Aimé Normand, deux autres
Earçonnets : 'MM. J.-et Jean-Charles
Normand portaient les couronnes.
La musique et les chants des an-

wes étaient un touchant emblême de
cette musique que, dans les choeurs
célestes, on doit faire entendre, alors
qu’un ange de la terre vient augmen-
ter la phalange des chérubine de la-
haut.... 7 faut bien aussi cette pen-
sée de l'éternelle jole du ciel pour fai-
re descendre dans les coeurs brisés
‘par le départ d’un être cher, la con-
solation qui aide à marcher ferme au
milieu de l'Apreuve des pleurs de cette
terre d'exil.
Aux parents que le bon Dieu vient

d’éprouver par la mort de leur enfant  chérie, bien affectueusement. nous
offrons nos sincères sympathies. !

 

Nous apprenons avec peine la mort,
accidentelle de M. William Bermer,,
décédé à Rivière-Bleue. mardi. La

Gépouille mortelle du regretté détunt!
a été transportée à Montmagny. mer-'
wredi et les funérailles du regretté.
défunt ont eu lieu ce matin, à i0 heu-|
res. !
Nous offrons à madame Bernier et

 

denii, nos cordiaies sympathies.

Résultat des élections | Chambre des
dans Montmagny|

Belanger Paquet
Montmagny Poil i 60 91

"2 36 113;
“ “3 28 751
“ < 4 18 126:

Paroisse St-Thomas 1 31 98 1
Bb " 2 87 86 i
. : 102 46
“ " 4 37 18

St-Pierre | . 134 12
2 Di 14

N St-François 1 35 90
*  St-Frangois 2 38 92
** Berthier 1 39 22

* Berthier 2 28 73
* Cap St-Ignace 1 56 43
* Cap St-Ignace 2 41 41
"Cap St-Ignace 3 46 16

* Cap St-Ignace 4 52 *< 18
“Cap St-Ignace 5 ‘48 30

> * St-Paul 1 132 25
*  St-Paul 2 75 41
*  Ste-Euphémie 1 33 94
* N.-D du Ros 1 75 57
© Ste-Lucie de B. I 48 81
* St-Fabien de P. 1 60 69
‘“ Ste-Apolline 1 14 84
* St-Juste de B 1 16 115
* L'He aux Grues 37 43

1463 1653
Majorité de M Chs. À Paquet 190
ei

Années fatales pour
toutes les femmes

Comment vaincre le mieux les mala-
dies qui afflige nt les femmes seu-

 

 

 

Notaires
ze

Liste des membres de Ja
Chambre des Notaires, et
désignation de leur dis-
trict.

——

MEMBRES EX-OFFICIO
 

Nous annoncions hier que l'ancien

bureau de direction de la Chambre des

Notaires avait été réélu poure l'année

1919-20.
("est donc M. le notaire H.-O. Roy

de Québec, qui dirigera cette année

encore, ce corps important.

Voici maintenant la liste de tous
lez membres actuels de la Chambre
des Notaires :
Arthabaska.…- M. (C.-B Gosselin.
Beauce.—M. P.-A. Angers.
Beauharnois—Woifred Martin.
Bedford.—M. P.-J-S. Pelletier

Chicoutimi et Saguenay.—M. Fla-

vien Coulombe.
Iberville—MM. Maximilien ‘Coupal

et Alfred-F. Deland.
Joliette.—MM. J.-R. Goyet et J.-M.

Mondot.
Kamouraska.—MM. Thuribe Belzile

et L.-A. Dupuis.
Montmagny.—M. J.-C. Hébert.
Montréal.—MM. Camille Paquet, J-

W. Lévesque, H. Shetagne, J.-H. Oli-

vier, Paul Paquette, Gustave ,Beau-

doin, René Faribault, J. (Lemire, R.-

H. Baron.
Ottawa.—F.-4. Labelle.
‘Québec.—MM. Joseph Sirois, H.-Oc- lement. -

Les années les plus dangereuses de, lâge, Adolphe

la vie d'une femme sont celles entre’ Hamel
| Jacques.

quarante cinq et cinquante. Plusieurs

femmes entrent dans cette époque dé-

primante par le surmé-nage, les sou-

cis ou avec le sang en mauvais état,

et en conséquence,

énormément. Cependant, les fluctua-

tions et la santé à cette époque peu-
vent être soulagées par un traite-
ment domestique.

Parmi les symptômes les plus com-
muns notons: les maux de tête et

les douleurs dans le dog et dans les
côtés, de fortes fièvres, la palpitation,

l‘’étourdissementet la dépression. Les

femmes ont besoin de sang riche et

rouge toute leur vie durant, mais ja-

mais autant qu’à l'âge moyen, alors

que les nerfs sont à la fois faibles et

usés. Maintenant, toute femme peut

se rendre compte du grand soulage-
ment qu'apportera à sa santé un nou-

vel approvisionnement de sang. C'est

une épreuve qu'une femme souffrante

peut faire en prenant les Pilules Ro-

ses du Dr Williams, car ccs pilules

donnent du sang riche et rouge qui,

en retour, améliore l'appétit, renfor-

cit les nerfs et denne une s£nté ro-
buste. Des milliers de femmes ont

trouvé dans les Pilules Roses du Dr

Williams le remède qui leur a donné
la vie sous un aspect plus riant. Une

une nouvelle santé et leur a fait voir

preuve de ceci est le cas de Mme R.

S. ePterson, Milford, Ont.. qui dit

“J'ai beaucoup souffert de ces mala-

dies particulières à mon :exe et j'ai

trouvé que les Pilules Roses du Dr

Williams ne faisaient pas seulement

tout ce qu'on prétenda.t qu'elles fe-

raient mais plus que cela.‘ Les Pilu-

les Roses du Dr Williams m'ont fait

tant de bien que je conseille à toute

rndra compt rapidment. de la ‘grande

femme faible de les essayer et elle se

différence de l’état de sa santé.”

Si vous souffrez d’une quelconque
des maladies qui affiigent particuliè-

rement les femmes vous devriez vous

procurer immédiatement les Pilules

Roses du Dr Williams. Vous pouvez

vous les procurer chez tout marchand

de remèdes ou par la poste à 50 sous

la boîte ou 6 boîtes pour $2.50 d

The Dr William's Msdcine =Co.
Brockville. Ont.

 

Terre a vendre
L'une des plus belles terres de la

paroisse de St-Thomas, bornée à la
ville de Montmagny, à huit arpents
de l’église et de là station de l’Inter-
colon al, voisine du moulin à scie et
moulange, tout près des magasins,
plus de 50'arpents de belle terre ara-
ble en culture, bonnes bâtisses neu-
ves avec système électrique Delco-
Light, avec roulant en parfait ordre
et complet. Rateaux simple et double,
charrue à siège, semeuse, wagon
double.
Eau dans toutes les .bâtisses avec
système indépendant auges, automa-
tiques dans les étables. Aqueduc four-
nissant l’eau à dix-sept maisons.
Quatre chevaux, d.x-sept bêtes à

cornes, cinq moutons, dix porcs,tren-
te cinq poules, etc. \
Le tout sur la premi,re concession.
Sur la deuxième concess'‘on, une

sucrerie de 2000 érables avec appa-
reil Champlon Grimm, un camp de
32 x 20’, tout près du chemin pr.nci-
pal, avec allée pour automobile pour
s’y rendre.
Sur la trdtisième concessino, unaa
Sur la tro sième concession, un ar-

pent et demi de terre à bois.
. Sur la quatrième concession, deux
arpents de terre à bois.
Entre la quatrième et la cinquiè-

me: cent quatre-vingt quatre acres
de terre à bols;
Ausi une cédrière de deux arpents

par neuf;
Le tout das la paroisse de Saint-

elles souffrent |

tave Roy, Adjutor Roy, Cyrille-F. 'De-
Labrecque. Ædouard

Charles ‘Delagrave, Cyrius

Richelieu.—MM. Avila Rouleau, J-
B -T. Lafrenière.
Rimouski—G.-L. Dionne.
S.-François.— M. Edouard

dreau.
S.-Hyacinthe—MM. L.-A. Brunelle,

H. Ste-Marie, René Morin.
Terrebonne—M. E.-S. ‘Mathieu.
Trois-Rivières—MM. J.-A. Lemire,

J.-A.-A. Lemire, Hercule Rhéault, J.-

H. Desroches.
Anciens présidents de la Chambre

des notaires qui en sont membres ex-

officio :
L'hon. N. Pérodeau, Montréal ; MM.

Léandre Bélanger, H.-P. Pepin, M.

Louis LaVergne. Arthabtaska : N.-B.

Bernier, S.-Hyacinthe ; Louis-Ph. Si-

rois, Québec,

Bou- 

——

AVIS
Je donne avis à ceux qui-ont des

réclamations contre la succession de

feu Napoléon Bélanger. en son vi-

vant rentier,de la ville de Montmagny,
de les produire au soussigné, d'ici au

30 éu courant, et à ceux qui sont en-

dettés envers la dite succession, d’a-

voir à payer dans le plus court délai

possible. =
NAPOLEON BELANGER, fils,

Rue Saint-Thomas,

. Montmagny.

  

TERRE À VENDRE
La première ter” de Berthier, près

de Sa:nt-Valier, 2 arpents de front
sur 40 arpents avec une terre à
bois de 22 arpents dans la 2e con-
cession de Saint-Valier.
Bonnes bâtisses et roulant com-

plet. A
A vendre à bonnes conditions.
S'adresser à

ARTHUR BEAUMONT,
Berthier, en bas,

JOS.-C. Hébert, notaire,
Montmagny.

ou a

A VENDRE

Un moulin à scie situé sur la qua-
trième concession, de Saint-Fran-
çois, engin 35 forces, bouilloires 45
forces. Carriage, banc de scie, Bot-
ter et Deligneur à bon marché. S‘a-
dresser à Aiphonse Jean, Saint-Fran-
cols.

3 fs— 4 11-18.

 

ENLEVEZ LES CORS !
Appliquez quelques gouttes

puis enlevez les cors dou-

loureux avec les doigts

 

Ne fait pas mal du tout!
Versez quelques gouttes de Freezo-

ne sur un cor qui vous fait souffrir,
la douleur cessera alors immédiate-
ment, puis vous l'enlevez

doigts. Oui c'est magique !
Une petite bouteille de Freezone

que vous pouvez vous procurer che.
tout pharmacien coûte une bagatelle
et est suffisant pour faire disparaî-
tre un cor dur, ou mou, ou encore un
cor entre les ortells et les calus ; et
ce sans douleur ou irritation. Le
Freezone est une découverte sensa-
tionnelle d'un génie du Cincinnati
C'est merveilleux.
pr

PROVINCE DE QUEBEC,
District de Montmagny,

No 12.

J.-L-ALUBERT NORMAND. marchand
de fer, automobiles et accessoires,
de la villé de Montmagny.

Demandeur,

avec vos

vs

ALFRED FORTIN et ALFRED JEAN,
de ia paroisse de Saint«Pamphile,

‘ Défendeurs.
Il est orig iné au défendeur Alfred

Fortin de comparaître dans un mois.
Montmagny, le 9 juillet 1919.

AURELIBN BERNATCHEZ.
D.PC.S.

Contresigné:
Maurice ‘Rousseau,

Procureur du demandeur.
2fs—11 jt et 18.

et au bureau de puste de Berthier ‘en bas)
P. Q

L’ANGLA 1S
DANS UN

COUP D’OEIL
——

O(CI un nouveau système des principes
les plus simples.pour l'instruction par
soi-même. Par Henry M. Bargour. Cette

méthode est connue pour être tu meilleure
pour apprendre l'anglais sans maître qui a
jamais hé publiée. Elle explique. simple-
ment et complitement, les différents tons.
les lettres. donne un vocabulaire fBsant
ordonné. des mots les plus communémnet
employés simplifie la grammaire. et donne

(UN 8ssez grand nombre d'exercices en ex-
pressions faciles. comprenant ja plupart de

i celles nécessaires dans la conversation or-
dinaire. La prononciation de tous les mots
anglais est rendue en français Ce livre est
concis, explicite pratique ot comple:

12 mo. couverture en varton. Prix 35 cts.
expédié franco à n'importe quelie adresse
sur réception du prix. Département ‘‘Le
Peuple, Montmagny

 

 

E ministère des Travaux publics recevra
jusqu'à midi, jeudi, te 24 Juillet 1919,

des soumissions pour des réparations au quai
de Berthier (en Bas). comté de Montmagnye
P. Q.. lesquelles Moumissions devint 8trr
cachetées, adressées au soussigné. et portes
sur leur enveloppe, en sus de l'adresse, les
mots. ‘’Soumission pour réparations au quai

! de Berthier (en bas), P. Q.”,

 
On peut consulter les plans. ies formules

de contrat et se proctirer dez devis et des for-
mules de soumission au ministâre des Tra-
vaux publics. À Ottawa av< bureaux des
ingénieurs de district À Moun.nagny. P. Q.:
à l'édifice du bureau de posté, Quêbec, P. 8:
et à l'édifice Shaughnesss. Montréal, P. Q.,

On ne tiendra comp‘e que des soumissions
faites sur les formules fournies par le minis-
tère conformément aux conditions mention-
nées dans les dites formules.

Un chèque égai à 10 p. c. du montant de
la soumission. fait À l'ordre du ministre des
Travaux publics et accepté par une banque
à charte, devra accompagner chaque sou-
mission. On accepterä aussi comme garanti
des bons des emprunts de guerre du Domi-
nlon, ou des hons d'emprunt et des chèques
ai c’est nécessaire, pour compléter le montant

REMARQUE.—On peut se procurer au
ministère des Travaux publics des tracés blièus
(blue prints) en fournissant un chèqué de
banque accepté, pour la somme de $10, paya-
blé À l’ordre de l'honorable ministre des Tra-
vaux publics. Ce chèque sera remis si le sôu-
missionnaire offre une soumission régulière.

Par ordre, -
R. C. DESROCHERS,

Secrétaire.
Ministère des Travaux publics,

Ottawa, 25 juin 1919. 8-4583D-23
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LE DOCTEUR:

* Ce dont vous souffrez,  
RHUMES D'ETE
nauvais rhûmes durant la saison
chaude. Un tout petit peu

d'Emuision de Scott
après les repas vous donne
la force de combattre cet
épuisement qui est si accablant.
Relevez votre vitalité. Essayez
l’Emulsion. de Scott.

Scott & Bowne, Toronto, Ont. 19-2

; COUR SUPERIEURE
Province de Québec,
District de Montmagny.

No. 56.

Dame Adélia Lejeune, épouse com-
mune en biens de Laurent Laro-
chelle, tous deux de la paroisse de

Saint-Camil}e, distrtet de Montmaeny,
duement autorisée À ester en justice,
demanderesse , vs. le dit Laurent La-
rochelle, défendeur.
Une action en séparation de biens

a été intentée dans cette cause le 19
juin 1919.
Le procureur de la demanderesse.

AURICE ROUSSEAU.

ontmagny, le 27 juin, 1919,
2T—Sfs.

 

Province de Québec. District de
Montmagny: Cour Supérieure. Np. 56.
—Dame ADELIA LEJEUNE, épouse
commune en biens de Laurent Laro-
chelle, tous deux de la paroisse de Thomas de Montmagny, à vendre à de

très bonnes condit ons pour un,

prompt acheteur. \
Pnur plus amples informations sa- |

dresser a
Jos. £. Hébert, notaire ou a M. Jos.

Corriveau. Montmagny.

 

PENSBE—L'injustice, quelle qu'en
soit la cause est toujours ce qui ré-
volte le plus les âmes droites et no-
bles -

Saint-Camille, district de Montmagny.
dûment afitorisée à signer en justice,
demanderesse. vs le dit Laurent La-
rochelle défendeur.
Une action en séparation de biens

a été intentée dans cette cause le 19
juin 1919.

Le procureur de la demanderesse.
MAURICE ROUSSMAU.

Montmagny, le 17 juin 1919.
27-5 fs.

 

—

de la faiblesse qui résulte de la pauvreté du sang.
malaises, ces étourdissements, ces palpitations de cœur. ces

À étouffements, ces défaillances qui disparaitront lorsque vous

aurez pris le Anchor Weakness Cure, le reconstituant le
plus puissant connu, le fortifiant sans rival.

Hommes, Femmes, Jeunes Filles, Enfants et

Vieillards, le ANCHOR WEAKNESS CURE est

le specifique par excellence de la faiblesse.

En vente dans toutes les pharmacies de première classe et dans

Le meilleur tonique après que la
pxcyo grippe espagnole est passée

CONSULTATION

Madame. c'est tout simplement
De là ces

tous les mägasins généraux.

ANCHOR MEDICINE COMPANY
' PROPRIÉTAIRES QUEBEC, P. 0.0

 

   

POUDRE A L

veuses.

gaz qui se forme quand
l’eau.

lave à la perfection les
commela soie, le satin, le
que les gros morceaux les

tures, les prélarts vernis,
toilette.

le linge.

;
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Québec, au Couvent du
Manufacturée et exploitée par “La Société

d’Exploitation. des Produits Belges” de Mont-

magny.
Nous derrandons des

tout Je pays.

verte vraiment utile.
“La Flamand ”

 

Invention d’un chimiste Belge en pays
étranger.

L’inventeur a complètement mis de côté les
acides généralement employés dans les poudres
à laver qui brûlent le linge et fatiguent les la-

Cette poudre merveilleuse lave au moyen du

Nous garantissons que cette poudre à laver

Excellente aussi pour les métaux, les pein-

Aussi une poudre à laver spéciale pour les
buanderies que nous garantissons ne pas brûler

En usage dans la Buanderie des Familles de 

AVER BELGE

ont fait dissoudre dans

tissus les plus délicats,
crêpe de Chine, de même
plus difficiles à nettoyer.

etc, etc., même pour la
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Bon-Pasteur et ailleurs.

agents à commissien pour
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HévaneneezntifSALEVECRORE
Mme J. Lord, son petit-fils, Ray-

mond Oueliet, de Torrington, ainsi
queMme Ludger Morin, M. Amable et
mademoiselle Alvine Morin, de Saint-
Paul, étaient, cette semaine, les hô-
tes'de M. Joseph Morin.

 

Mile «Alice Marcier, de Berthier,
était, mardi, l'invitée de son amie,
Mile Béatrice Hébert.

 

SAVON DE TOILETTE A REDUC-

TION

Marque excellete, “ Cocoa Cream.”
Prix ordinaire, 26 cts la boîte, à 2
boites pour 35 cts.

Pharmacie du Dr Gagnon.
 

Mlle Corinne Morin est partis pour
un mois en compagnie de sa tante,
Mme Lord, pour les Etats-Unis. Elle
visitera son frère et d'autres parents
4 Waterbury, Bristol et Torrington.
Nous lu! souhaitons un heureux voya-
ge

 

Mlle Gertrude Picard est allée pas-
ser la fournée de jeudi à '‘Saint-Pier-
ne, chez son oncle, M, Samuel Morin
et ses cousins :
mache.

 

Vous avez besoin de mon Tue-Nerf
chez vous, car le mal de dent peut
vous surprendre au moment où vous
y pensez le moins. Envoyez
commande aujourd'hui et vous ne se-
rez pas pris par surprise.

Satisfaction garantie.
Prix : H cents la bouteille, 3 bou-

teilies pour $1.00, ou 2 Tue-Nerf et un
blanchisseur pour $1.00.
Votre tout dévoué,

Dr E. BOLDUC,
Montmagny, P. Q.
 

M. et Mme Aimée Huot, de l'Ange-
Gardien, étaient, au commencement
de la semaine, les hôtes de la famille
Corriveau, à l’occasion du mariage de
leur soeur, Mlle Alma Corriveau.

 

Mme Joseph Morin ainsi que M. et
Mme Charles Morin, de Québec,
étaient, au commencement de la se-
maine les hôtes de M. et Mme Roméo
L'Espérance et de leurs autres pa-
rents de Montmagny.

 

Mlle Angéline Normand est allée à
Saint-François, visiter des amies.
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valeur de 90c, $1.00, $1.35 la verge, pour. .. 9 +

AU BON MARCHE
$ LUNDI. 14 JUILLET $

+ GrandeVente à Réduction #
* DANS LES TISSUS LAVABLES +
æ 5,000 verges de voile et marquisette de fantaisie +

;><+ Belles robes pourfillettes, 2 à 8 ans, valeur régu-
+ -lièrede $1.00 à $1.25, pourle prix spécial de... ….
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ROBES DE NUIT POUR DAMES
Robes de nuit de bon coton blanc, garnies de

broderie et dentelle. valeur réguliére de $1.50 a $2.00

Bel assortiment de “Middies” nouveaux mo-
déles, en “reps”, “duck”, collets de diverses nuan-
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$ ces, depuis PAL Lea LL La Late» .….….…....$1.49 à 2.00 €
+ Belle lingerie pour dames, à des prix très bas, a
+ nous voulons discontinuer cette branche de com- oe
* merce. De belles occasions (job) de bas a. ....... .39 +
3 VENEZ VOUS CONVAINCRE VOUS-MEMES +
$ +

+ e 3

* Geo. E 2* Geo. E. Fournier :
+

ze RUE DE LA GARE, - MONTMAGNY oo
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MM. Cloutier et Ga-!

votre

REDUC {1uN? REDUCTION!
À l’occasion des vacankxes d'été, j'ai

décidé de faire une réduction consi-
drable sur toutes nies marchandises,

du côté des nouveautés. Donk, d’ici
une quiazaine, vous pourrez vous
procurer, à prix très réduits, les
étoffes à robes, ainsi que tous tissus
pour la confection de tous vêtements,
de même que la vaisselle et le gra-
nit dont je possède toujours un as-
sortiment complet.

Venez voir, vous serez satisfaits.
Madame LOUIS DIONNE,

Rue de la Gare,
2f1.—4-11 Montmagny.

M. Edouard Dion, de Seattle, Was-
hington, après quelques semaines
passées chez M. J-seph Fouruier,

 

marchand, est retourné, ces jours
derniers, aux Etats-Unis.

Mlle Alodie Bélanger, de Québec,
passe quelques semaines chez son
pè e, M. Adélard Bélanger.

M. Maurice Marquis, de Sainte-An-
ne de iBeaupré, était, la semaine der-
nière. en visite chez iM J.-N.-R. L'Es-
pérance.

 

 

N'oubliez pas mon Blanchisseur des
Dents si vous voulez avoir les dents
blanches et la bouche en parfait or-
dre. C'est la seule préparation de ce
&enre actuellement en vente sur le
marché

Prix : 35 cents le paquet. 3 pa-
quets pour $1.00 ou 2 Blanchisseurs

 

et 1 Tue-Nerf pour $1.00.
Envoyez le paiement en même

temps que la commande et vous rece-
vrez mes préparations par le retour
de la malle.

Votre tout dévoué,
Dr E. BOLDUC,
Montmagny, P. Q.

Mlle Simonne Morin. de Québec
ainsi que M. Joseph Morin, de Au-
gusta, Maine, sont, pour une quinzai-
ne. les hôtes de M. TLudger Couillard,
marchand de bots.

 

M. et Mme E. Allard ainsi que Mlle
‘Annette Allard. de Montréal, étaient.
au commencement de la semaine, les
hôtes de ‘M. €. Corriveau. à l'occasion
du mariage ide Mlle Alma Corriveau.

 

Suces avec bandes noires
a“

Ces snces avec tardes nnire.”
solides pour mettre sur boutellles à

: M. William Gamache.

MARIAGE.—Lundi, à la messe de
huit heures, M. abbé Proculus Corri-
veau, de Saint-Charles, bénissait l'u-
nion de Mlle Alma Corriveau, fille de
feu M Xavier Corriveau, à M. Albert
Corriveau, caissier à la Banque Na-
tionale, de cette ville, ses cousins.
M. MLéger Cortiveau, de Saint-Valier,
père du marié, lui servait de témoin,
et M. Joseph Corriveau  accompa-
gnait sa soeur.
Un magnifique programme fut ren-

du, pendant la célébration de la mes-
se nuptiale, par le choeur des Con-
gréagnistes de la salnte-Vierge, so-
ciété à laquelle la mariée faisait par-
tie.  L'autel de Marie était brillam-
ment illuminé et décoré de gerbes
fleuries.
Après un somptueux goûter sarvi à

la résidence de M. J. Corriveau, pro-
priétaire de l'antique demeure fami-
Male, où les frères et soeurs de la
jeune mariée ainsi que les membres
de leurs familles avaient le bonheur
de se voir réunis comme autrefois
autour de la grande table du foyer pa-
ternel, les nouveaux mariés, recon-
duits a la gare par um groupe d'amis,
partaient le midi par le train express,
en destination des comtés de Mégan-
tic et Beauce. où ils passeront quel-
ques semaines en voyage de noces.
Nous leur offrons nos meilleurs voeux
de bonheur. M. et Mme Corriveau ont
reçu de nombreux et riches cadeaux.

 

NOUVEAU MAGASIN DE CHAUS-

SURES -

Ayant repris depuis peu, mon an-
cien métier, de cordonnier, j'ai ouvert
un magasin de chaussures & ma rési-
dence, rue de la Gare. Vous y trou-
verez donc bottines, souliers pour
messieurs, dames et enfants, le tout
dernier genre, et ceux qui ont bien
voulu me favoriser de leur visite, vous
diront que mes prix défient toute com-
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FASHION
Je vous ai montré la semaine der-

nière et je vous montre encore au-
jourd'hui les méthodes surannées qui
malheureusement existent encore

quelque part de nos jours.
Aujourd'hui je veux vous parler de

procédés modernes et scientifiques,
qui ont fait leurs preuves.
Quand vous souffrez du mal de

dent, et que vous ne pouvez vous
rendra chez un dentiste d'expérience
et consciencieux, mettez donc de mon
Tue-Nerf dans ia dent qui vous fait
souffrir et en peu de temps vous se-
rez tranquille.
patisfaction garantie ou argent re-

mis.

Dr E. BOLDUC,
MONTMAGNY, P. Q.

J.n.o.
 

 

UM. et Mme Henri Grandbols et  leurs enfants, de Saint-Casimir,

étaient, au commencement de la se-
maine, les hôtes de M. et Mme Mau-|
rice Rousseau. ;

 

Mile Diana Ouellet, de Montréal, est | pétition.
J'ai aussi en vente des bas de tou-

tes nuances, vernis, etc.
Je répare aussi les chaussures.
Je continue, comme par le passé, à

m'occuper des pompes funèbres, et

res de toutes sortes.
Une visite, s'il vous plaît,

J-EDOUARD NORMAND,
Rue de la Gare,

Montmagny.

 

M. Marius Côté, de Québec, était,

dimanche, en visite chez son oncle,

  bébé sont garanties, durables. et très
bonnes. {

Le nrix est de 15 cets chacune. 2
pour 25 cts, pour quelque temps. HA- |
tez-vous de vous en procurer à |

La Pharmacie du Dr GAGNON.

Hommes demandés
Occasion exceptionnelle de faire de

Pargent en vendant des arbres frai-
tiers ot d’ormementation aux condi-
tions actuelles. Nous avons besoin de
bons agents.
Bon salaire payé. Territoire exciu-

 

M. et Mme Henri Michon, de Cap
Saint-Ignace, ainsi que M. A.-E. Mi-
chon et ses filles, Mlles Etiennette et
Alice, sont allés, dimanche, à Saiut-
Isidore, visiter leur cousin, M, l’abbé
Rouleau, curé. i

Mile C. Thibault, de Montréal, est
Yinvitée de sa cousine, Mlle Ernesti-
ne Bernatchez.

M. l'abbé Paquet est allé, cette se-
maine, à Québec. assister aux funé-
railles de sa soeur, Mlle Blanche Pâ-
quet, décédée à l'hôpital Laval. Nous sif. Communiquer avec Pelham Nur- sery Co, Toronto, Ont.

offrons à M. l’abbé Paquet, l'homma-
ge de nos vives sympathies.  

vends toujours des cartons mortuai-{,

en visite chez sa soeur, Mme Joseph
Sirois. |

 

Mme Joseph Bélanger, de Cap |

Saint-Ignace était, ces jours derniers
de passage dans notre ville.

La Caisse Nationale d'Economie,
après vingt années d'opérations, vient
de payer un premier dividende annuel
de $56.50, par part, à ses sociétaires
qui lui ont versé régulièrement $4 90
par année depuis vingt ans. C’est 3
un résultat qui dépasse toutes les es-
pérances des épargnistes et est bien
de nature à encourager le public à
entrer dans cette association.
Monsieur Télesphore Coulombe qui

vient d’être nommé agent gégéral de
cette société pour le district-de Mont-
magny, a commencé une campagne
pour recruter de nouveaux membres.
Tous ceux qui désireront avoir des

renseignements sur cette association,
et connaître les avantages qu'il y a
d’en faire partie, pourront s’adresser
à lui.

PROHIBITION. PROHIBITION
Les bons effets de ta prohibition

Les nouveaux vins hvgiéniques, sans al-
cool. Recette de Vin de Ginrembre. Vin
d'Ananas et de Cerises ‘‘Pourtier’'. Déltcieux
breuvage sans les inconvénients désastreu :
de l'alcool. En vente ches les pharmaciens
et_ marchands Jéteux ou chez les dépost-
taires W. BRUNET & Cle, Limitée, 139,
rue Saint-Joseph, Québec. 1

 

 

 

ATTENTION
Librairie Moderne a Montmagny ,

BIBLIOTHEQUE PUBLIQUE
Vous trouverez toujours ici un choix considérable d'articles de librai-

rie de toutes sortes, tels que papier à lettrre de fantaisie, et ordinaire, enve-
loppes, rayons, plumes, encre, musilage, papier de deuil, cartes de visite,
un grand assortiment de cartes mortuaires, offrandes de messes, ete, etc.

Leslivres des meilleurs auteurs canadiens et français. De belles séries

Grande

de volumes comprenant des lectures
Grand avantage pour professionnels, Industriels. marchands,

etc.

cessaire pour votre bureau. Papier à
cahiers pour sténographes, cahiers mémoire, encre bleue, rouge et
pon, crayons de toutes sortes, bandes élastiques, etc, etc. Aussi étampes
de caoutchouc de toutes grandeurs
Campbell, de Montréal.

ous ces artioles vous seront livrés ioi à bref délai, et au mème prix
que vous payez actuellement à Québec et Montréal. En achetant ici vous
économiserez les frais de transport, /
d’attendre trois ou quatre jours pour un article qi’ul vous faudrait tout
de suite.

Je ne doute pas que vous saurez profiter de l'avantage qui vous est
offert, et vous promets satisfaction sur tous points. .

Toujours en main un beau choix de CAMARAS ANSCO, Pellioules,
papier À impression, acides, ete, ete. .

Pianos, Musique en feuille, Phonographes, records, Violons et acces-
soires de toutes sortes.

SPECIALITÉ : Développement et impression des pellicules sur
papiers variés, suivant l'échantillon que choisira le client.

Venez vous convainore par vous-même de la qualité de mes marchan-

Vous pourrez vous procurer en tout temps tout ce qu’il vous est né-

+0590

choisies ou populaires.

clavigraphe, carbon, papier foolscap,
à tam-

et formes, de la maison Walker &

et vous vous évitez l’inconvénient

dises et du bas prix qui vous en est demandé.
Toutes commandes par la maille, ou par téléphone seront remp li

avec soin et promptitude.
Je sollicite votre bienveillant encouragement.

J. RAY. PELLETIER,
Tél Nat. 201.

 

RUE SAINT-JEAN-BAPTISTE.

 

MAISON A LOUER—Une bonne
maison située non loin de la gare,
comprenant logements pour deux fa-
milles, est maintenant à louer. Cette
maison que vient de vendre M. Jo-
seph Aubut, pour cause de départ de
Montmagny, appartenait autrefois à
M. Onésime Guillemette.
Pour tous renseignements s’adres-

ser au nouveau propriétaire,
F. XAVIER DECHENES,

3 fs—11 18 25 juil. Montmagny.

 

Nous publions dans une page des

nouvelles‘ locales le résultat détaillé
du vote dans notre comté le 23 juin
dernier. Nous sommes persuadés que
les lecteurs nous sauront gré de leur
donner ces renseignements.

 

MM. Prudent Vallée gérant de la
Banque Nationale, et Maurice Rous-
seau, C. R., sont revenus mardi d'un
voyage d’affaires à East Broughton,
Beauce.

 

—M. Jos. C. Hébert, membre de la
Chambre des Notaires est allé cette
semaine, assister au Congrès des no-
taires qui a eu lieu à Québec les 6, 7,
et 8 juillet. Nous donnerons dans une
autre colonne quelques notes détail-
lées de ce congrès

 

Crédit Immobitier
Franco-Canadier-

1 CULTIVATEURS: N'ayez affaire .
qu'à un seul, empruntez chez mous,
pour 6-10-15-20 ans à 6 pour cent |
Nous achetons et vendons des ter<4

 

res. Demandez pamphlet, détails,
CREDIT IMMOBILIER

FRANCO-CANADIEN, |
etl

MAISON A VENDRE

Maison à deux étages dans la villé.j
de Montmagny. Intérieur bien
fini. Grand terrain. Beau site :
pour une résidence privée. S’adresser
à ALFRED DOYER,

Registrateur.
Montmagny.
 

 

Docteur Jos. L. Gagnon
MEDECIN-CHIRURGIEN

SPECIALITÉ: Extraction dos dents
sans douleurs.

REMARQUES : Le prix de l'ex

traction de vos dents est déduit sur le

æ M. et Mme Jean Létourneau,de
Saint Pierre, étaient mercredi de
passage dans notre ville.

prix de votre dentier qui vous aera

garanti.
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MAGASIN DU PEUPLE
CONTINUATION DE NOTRE

ANDE

1 lot de Fottines pour garçons, valant {
81.25 vendues a. .......................$ .98

1 lot de kottines valant 22.C0 cffertes à.. 1.19
25 paires de bottines brunes, bausses

grises pour dames, valant 37.50 pour... …. 5.99
15 paires de sculiers blancs pour hommes,

- valant $3.75 pour..........22000000000 00 2.69
10 dozs de serviettes de bain, valant 25c

POUT...ee .22
5 paires de bottines pour dames, valant

§450pour. ............ LL LL 2.69
Jolies cravates à bouts larges, valeur 75c
POUT... .49

50 paires de bottines grises et “drab” {
pour dames, $3.75 pour................. 2.99
Bonnes chemises rayées de couleur, poi-

gnets négligés pour. ............... .. 99c, 1.25

Complets faits sur mesure.

 

offertes à

$1.50 pour

leurs, pour garçons, 75e pour
1 lot dentelles insertion, noir, blanc va-

leur jusqu’a 15¢ pour... ................

 

ERE)
FZsnr my
SoHES

=r
à &

Très belles chemises de soie, couleur
$1.99, $2.69, 2.99

1 lot collets de fantaisies, valeur

1 lot chemisettes blanches, collets

50 paires

jusqu’à
Lee .39 valeur 65c

Ge cou-

LL. .49

.02 sacrifiés à.

pour hommes, 27.50 et $8.50 pour
1 lot combinaisons coton, pour enfants

  

  
  
    

  
ler
= Lo |Ho ADYERTISERA'a) == Mine fa 7

2 = - ä kyie 1

de bottines noires et chocolats

pour
10 dozs de robes de maison pour dames,

valeur $2.25 4 $2.50 pour. ...............
10 dozs chapeaux en paille pour enfants,

VENTE DE JUILLET
Pour donner une dernière chance à tous ceux qui n’ont pas eu l’avantage de profiter de nos bons marchés
durant la première semaine dc cette vente, nous continuerons encore huit jours nos mêmes réductions.
Une foule de marchandises nouvelles seront ajoutées à notre liste de prix.

 

( lant $22.00, prix spécial................. 14.99
1 lot camisoles et caleçons en fil, pour

hommes, valant 90c pour... ............. .69
1 lot frippé bleu-pâle et blanc pour robes,

valeur 40c pour. ....................... .29
1 lot souliers lacés pour dames, valant

$2.50 pour. .............. 1.49
Un lot ruban couleurs assorties, largeur

jusqu’à 4 pouces vendus &............... .05

5.99 Un lot pantalons toile drab pour garcons
59 offert a........... a LLae .89

1 lot pantalons tweed pour garçons, va-
1.99 lant $1.75 pour. .............. Lo... 1.49

1 lot collets fantaisie, prix régulier, 35c
49 9100 eeeeee .19

Coupe garantie ou argent remis

 

 

Complets en serge bleu-marin et noir va-
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RUE SAINT-JEAN-BAPTISTE

5EAPAE58FA£05ABOBEBAPaERSEOEEEEeEEEEEEEEEEEEEE

 

GAGNON,
“ANCIEN POSTE DE

NARCISSE LEMIEUX
 

(En face de la rue de la Station) MONTMAGNY. El
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